
TROIS-RIVIÈRES  |  97e ANNÉE, N° 148 lenouvelliste.ca

PH
O

TO
: S

Y
LV

A
IN

 M
AY

ER

«Je ne veux 
pas tout 
chambarder»
Bergevin défend 
son club

Une nouvelle vie 
pour Bones
Le chien boxer 
n’avait plus que
la peau et les os 
lorsqu’il a été 
adopté en 2015
PAGE 2

MARDI
25 AVRIL

2017

9
2

¢
 +

 T
A

X
E

S

«C’EST 
UN ÊTRE 
IMMONDE»
La mère d’Alexandre Bourque blâme 
Sylvain Girard pour l’accident mortel de speed boat
PAGE 4

Sylvain Girard

Alexandre Bourque

adopté en 2015
PAGE 2

LES DEUX PIEDS
DANS L’EAU

PAGE 3

Construction
du colisée:
déjà plusieurs 
dizaines 
de personnes 
ont signé le 
registre contre 
le règlement 
d’emprunt
PAGE 5

FRANCOEUR
Présidentielle 

française: le danger 
de la banalisation

PAGE 22

+ TURCOTTE 
Au pays
des licornes
PAGES 54-55

Me Marc-André Houle
LL.B., LL.M., CIRP, Syndic

Sortez-vous-en la tête haute

Consultation initiale sans frais
Avocat | Conseiller en redressement | Syndic de faillite

Ajustement de budget
Consolidation de dettes
Faillite personnelle et commerciale
Proposition de consommateur

Trois-Rivières 490, rue Des Forges 819 840-3166 Nicolet 819 293-7477 Shawinigan 819 556-3999

Syndic autorisé en insolvabilité

819 536-0010
1660, boul. de Shawinigan-Sud

DES SERVICES ET DES
PRIX RESPECTUEUX



MARDI 25 AVRIL 2017  leNouvelliste2   ACTUALITÉS

BRIGITTE TRAHAN
brigitte.trahan@lenouvelliste.qc.ca 

SAINT-PAULIN — C’était à la mi-
octobre 2015. Un chien errant 
trouvé par une citoyenne de 
Shawinigan avait été confié à la 
succursale de Shawinigan de la 
Société protectrice des animaux 
de la Mauricie. Les employés 
avaient surnommé le boxer Bones.

Il était déshydraté. Il souffrait tel-
lement de faim que ses muscles 
avaient fondu. On pouvait voir 
presque tous les détails de son 
squelette. Du pus s’échappait de 
ses oreilles et de ses narines. À 17 
kilos à peine, il s’agissait du pire 
cas de sous-alimentation que la 
SPAM avait eu à soigner.

Ce pauvre chien avait ému toute 
la région, en particulier le photo-
graphe bien connu Daniel Jalbert 
et sa conjointe, Michelle Rheault 
qui, en le voyant dans les médias, 
ont décidé que sa misère devien-
drait chose du passé.

Un mois à peine avant de décou-
vrir la triste histoire de Bones, le 
couple avait été obligé de faire 
euthanasier Chico, son grand 
danois, ce qui avait laissé un grand 
vide. «C’était clair qu’on aurait 
un autre chien», raconte Mme 
Rheault qui a eu trois boxers au 
cours de sa vie. «C’est ma race», 
dit-elle, «parce que ce sont de gros 
bébés, de gros nounours», dit-elle. 
«Ça n’a pas de malice.»

À l’arrivée du Nouvelliste à Saint-
Paulin, lundi, où Bones vit main-
tenant avec ce couple, c’est à deux 
mains que Daniel Jalbert retenait 
son nouveau compagnon à quatre 
pattes. Bones est aujourd’hui fort 
et énergique. Des faméliques 17 
kilos qu’il faisait à son arrivée à la 
SPAM, il y a un an, le voici tout en 
muscles qui arbore fièrement 34 
kilos, soit deux fois son poids.

Les amis et la visite qui arrivent 
à la maison l’excitent au plus haut 
point et il demeure dans un état 
de frénésie jusqu’à ce que chaque 
centimètre carré des mains ou du 
visage du visiteur ait été soigneu-
sement humecté, voire trempé, à 

grands coups de langue. Une fois 
la tempête calmée, il revient pério-
diquement chercher doucement 
des caresses d’un coup de tête. Le 
visiteur fait partie de sa meute.

Bones ne manque jamais d’im-
primer son gros museau brun 

dans la vitrine en laissant échap-
per quelques supplications quand 
il veut aller dehors. C’est qu’à 
proximité de la maison où il habite 
maintenant, à Saint-Paulin, il y a 
un lac et suffisamment de vie, dans 
les boisés et sur le grand terrain, 
pour laisser libre cours à tous ses 
instincts de chasseur.

C’est un véritable conte de fées 
que vit maintenant ce chien de 
quatre ans.

Malgré tout, Bones porte encore 
quelques cicatr ices psycho-
logiques de son mystérieux et 
douloureux passé. «On a essayé 
de connaître ses antécédents», 
raconte Daniel Jalbert, mais sans 
succès. «J’ai sorti la pelle à neige, 
à un moment donné, et il en a eu 
peur», dit-il. «Même chose avec 
le râteau. Il s’en méfie.» On peut 
imaginer par quelle horreur il a pu 
passer. Michelle Rheault raconte 
qu’il avait un petit quelque chose 
à la mâchoire, au début, comme 
s’il avait été frappé violemment à 
la tête. «Tout est rentré dans l’ordre 

maintenant», dit-elle. Tout sauf un 
problème chronique de digestion 
que seule une moulée sans gluten 
semble contrôler.

S’il est un couple qui méritait 
d’adopter Bones, c’est bien celui-
ci, car il a fallu ramasser patiem-
ment pas mal de vomissures avant 
de mettre le doigt sur le problème 
et en venir à bout. Malgré tout, ces 
amoureux des chiens n’ont jamais 
regretté leur décision.

«La maltraitance, ça me touche 
beaucoup», confie Mme Rheault. 
Malgré tous les bons soins et 
l’amour que lui prodigue sa nou-
velle famille, Bones demeure 
anxieux, reconnaît le couple. Tout 
laisse croire qu’il n’a pas été socia-
lisé quand il était petit.

À la SPAM, on avait constaté 
que Bones avait une certaine 
peur des hommes. Quand Daniel 
Jalbert s’était rendu sur place 
pour jouer avec lui, toutefois, «la 
connexion s’est faite tout de suite», 
dit-il.

Le couple, qui faisait partie d’une 
longue liste de personnes dési-
reuses d’adopter Bones, a eu droit 
de faire une petite marche avec 
lui, devant la SPAM de Shawini-
gan. «Quand on est revenu, il s’est 
couché en dessous de ma chaise», 
raconte Michelle Rheault. «Il nous 
avait choisis», dit-elle en racontant 
qu’elle avait pleuré de joie quand 
elle a su que la SPAM avait accepté 
leur candidature. «Je l’aimais. Dans 
mon coeur, c’était mon chien», 
confie-t-elle. «Il y avait une chimie 
entre nous.»

«Maintenant, il fait partie de la 
famille», ajoute Daniel Jalbert.

Le couple Jalbert-Rheault n’a 
pas voulu changer Bones de nom 
après son adoption. «C’est son 
histoire après tout», plaide Daniel 
Jalbert. Ce dernier a toutefois 
développé le réflexe de toujours 
mettre un «Ti» devant Bones, 
quand il l’appelle. C’est son ti-
pitou, maintenant, et T-bone, ça 
sonne tellement mieux que Bones 
quand on est passé de la famine 
à une famille aimante sur qui on 
peut compter.

LE CHIEN BOXER N’AVAIT PLUS QUE LA PEAU ET LES OS

Une nouvelle vie pour Bones

Daniel Jalbert et sa conjointe Michelle Rheault ont adopté Bones.  — PHOTO: STÉPHANE LESSARD

Bones à son arrivée à la SPAM de Shawinigan ne pesait que 17 kilos, soit la moitié 
de son poids actuel  (photo de gauche). Il pèse aujourd’hui 34 kilos (photo de droite) 
et vit près d’un lac avec une famille aimante. — PHOTO (DROITE): STÉPHANE LESSARD
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ATTENTATOIRE, adjectif
Dé�nition –Qui porte atteinte (à un droit, à un principe, etc.). Une décision attentatoire à la liberté d’expression.
Cooccurrences –attentatoire aux libertés, attentatoire à la dignité, attentatoire à la vie privée, attentatoire aux

droits, attentatoire à l’honneur, attentatoire à la sûreté, attentatoire à la morale ; acte attentatoire,
mesure attentatoire, loi attentatoire, décision attentatoire, agissements attentatoires…

Antonyme –protecteur.
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Un raccordement 
d’égout n’aurait 
pas été effectué 
comme prévu 
l’an dernier

GUY VEILLETTE
guy.veillette@lenouvelliste.qc.ca

SHAWINIGAN — Après avoir encais-
sé une baisse de leur chiffre d’af-
faires d’environ 15 % en raison des 
importants travaux de réfection 
des infrastructures sur l’avenue 
de Grand-Mère l’an dernier, Marie-
Josée Nobert et Sharon Anderson 
doivent maintenant se débrouiller 
avec une vingtaine de centimètres 
d’eau au sous-sol en raison d’un 
changement à leur raccordement 
d’égout. Les conséquences per-
durent depuis le 12 avril et rien ne 
bouge pour régler la situation.

Entre chiens et chats, une petite 
boutique de toilettage pour ani-
maux, encaisse des pertes de reve-
nus depuis deux semaines parce 
que les deux femmes d’affaires 

concilient difficilement leur tra-
vail avec leurs nouvelles corvées 
en plomberie, en nettoyage et en 
ingénierie. 

Après les interruptions d’alimenta-
tion en eau vécues l’an dernier lors 
des travaux de réfection et d’embel-
lissement de l’avenue de Grand-
Mère, le commerce vit un nouveau 
cauchemar.

«On aurait pensé que la Ville aurait 
tout vérifié avant de fermer le chan-
tier, afin que tout soit fait comme il 

faut», dénonce Mme Nobert. «Au 
cours des derniers mois, nous avi-
ons des difficultés avec la toilette. 
Il fallait l’activer deux ou trois fois 
avant qu’elle s’évacue complète-
ment. Ce que nous avons appris, 
c’est que l’eau s’écoule, mais comme 
nous ne sommes pas raccordés au 
réseau, les matières solides restent 
dans le tuyau. L’eau fait son che-
min, mais pendant un an, les poils 
de chiens, le papier de toilette et le 
reste sont demeurés dans le tuyau.»

Le 12 avril, avec la fonte des neiges 
et la pluie régulière qui s’ajoutent au 
tableau, les deux dames ont aperçu 
une première accumulation d’eau 
significative au sous-sol. L’installa-
tion d’une pompe règle le problème 
le jour, mais quand elles quittent le 
commerce le soir, elles doivent fer-
mer les portes et ne peuvent donc 
plus évacuer l’eau du sous-sol par 
un tuyau. Chaque matin, le liquide 
indésirable a repris sa place, à leur 
grand désespoir.

«Nous avons une causeuse sur des 
palettes de quatre pouces, en plus 
des pattes, et elle est dans l’eau», 
raconte Mme Nobert. «J’ai essayé 
de sauver ce que j’ai pu. Le frigo, 
la laveuse, que voulez-vous que je 
fasse avec ça? Mes assurances me 
disent que je n’ai pas cette clause 
pour un refoulement d’égout. Le 
problème, c’est la cause.»

La boutique Entre chiens et chats 
partage son immeuble avec un bar 
et un logement, qui sont desservis 
normalement. Mme Nobert pré-
tend que l’ancien propriétaire avait 
obtenu une dérogation de l’ex-ville 
de Grand-Mère, il y a une quaran-
taine d’années, pour bénéficier d’un 
deuxième branchement lors d’un 
agrandissement. La dame soup-
çonne la Ville de ne pas en avoir 
tenu compte lors des importants 
travaux de l’an dernier.

Une autre solution consisterait à 
dévier la conduite de la boutique 
vers celle qui dessert l’immeuble, 
mais cette fois, c’est le propriétaire 

qui se ferait tirer l’oreille.
«Il refuse cette solution, parce qu’à 

long terme, si les pompes brisent, 
il serait responsable», raconte 
Mme Nobert. «Il veut une garantie 
de la Ville comme quoi si quelque 
chose clochait, elle s’en occuperait. 
Mais la Ville ne veut pas donner 
cette garantie.»

«Donc, la Ville ne veut pas rou-
vrir la rue et le propriétaire ne veut 
pas accepter la solution de la Ville», 
résume Mme Nobert. «Pendant que 
les deux se battent, nous avons les 
deux pieds dans l’eau.»

Les deux femmes ne peuvent 
ouvrir la boutique à temps plein 
dans les conditions actuelles, de 
peur d’aggraver la situation. 

«Mon propriétaire me dit qu’il 
n’y a pas de problème, que je peux 
continuer à travailler!», raconte 
Mme Nobert. «Mais nous com-
mençons à avoir des maux de tête. 
Ça fait douze jours. Il y a des algues 
dans l’eau au sous-sol. Ce n’est pas 
de l’eau propre...»

«Nous traitons mieux les ani-
maux dans notre boutique que ce 
que la Ville fait avec nous», rage 
Mme Anderson. «Ce n’est pas une 
façon d’agir. Nous, on ne voulait pas 
que la Ville ouvre la rue. On savait 
que c’était un besoin, mais on savait 
que ça nous ferait mal. Maintenant, 
nous avons besoin de la Ville et on 
se fait dire non. En plus, je ne com-
prends pas le propriétaire de laisser 
son édifice se détériorer. Si c’était 
ma maison, je paniquerais!»

DURS LENDEMAINS SUR L’AVENUE DE GRAND-MÈRE 
POUR DES ESTHÉTICIENNES POUR ANIMAUX

Les deux pieds dans l’eau

Marie-Josée Nobert, de la boutique Entre chiens et chats, doit gérer un impor-
tant dégât d’eau pendant que le propriétaire de son immeuble et la Ville de 
Shawinigan se renvoient la balle. — PHOTO: SYLVAIN MAYER

SHAWINIGAN (GV) — François 
St-Onge, directeur des communi-
cations à la Ville de Shawinigan, 
considère que l’immeuble de la 
boutique Entre chiens et chats 
est desser vi par l’aqueduc et 
l’égout. Sans vouloir entrer dans 
les détails, il mentionne qu’une 
solution existe. Il reste au proprié-
taire à l’appliquer.

Selon M. St-Onge, lorsque la 

Ville a passé une caméra avant 
les travaux, elle n’a constaté 
qu’un seul branchement à cet 
immeuble. Il ne peut avancer 
comment le propriétaire avait 
configuré une autre sortie dans 
les années 70.

« L’immeuble est  branché», 
résume-t-il. «On s’attend à ce 
que le propriétaire puisse des-
servir tous ses locataires. Nous, 

on se rend jusqu’à la limite du 
lot. C’est un branchement par 
immeuble. L’aqueduc et l’égout 
ont été rebranchés. Mais je ne sais 
pas ce qui se passe sur ce terrain. 
C’est à lui de trouver la solution. 
Sur nos plans, il n’y avait pas deux 
branchements.»

«O n est  très  empathique à 
ce que vivent les dames, mais 
elles sont locataires», ajoute-t-il. 

«Chose certaine, l’égout est bran-
ché sur l’immeuble. Nous sommes 
allés la semaine dernière, nous 
avons donné une opinion sur ce 
qui pourrait régler le problème 
rapidement. Pour le moment, ça 
n’a pas l’air d’être quelque chose 
que le propriétaire veut faire. Ça 
lui appartient.»

Le propriétaire de l’immeuble, 
Jean Lafrance, n’a pu être joint 

lundi. Si rien ne bouge, Marie-
Josée Nobert, propriétaire du 
commerce, envisagera des recours 
judiciaires. Un déménagement 
n’est évidemment pas exclu.

«C’est mon dernier choix, parce 
que ma clientèle est habituée de 
venir ici», soupire la femme d’af-
faires, qui célébrera justement son 
quinzième anniversaire d’exploi-
tation en mai.

L’immeuble est branché, indique la Ville

45, avenue Saint-Laurent, Louiseville 819 228-4090228-4090
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AARHUS (AFP) — Complètement 
baroques, des musiciens danois 
plongés en apnée dans des aqua-
riums ont imaginé un concerto 
sous-marin avec des instruments 
modifiés pour résonner dans le 
monde du silence.

La scène du Godsbanen, une 
sal le  de sp e ctacle  à  Aarhus 
(centre du Danemark), capitale 
européenne de la culture 2017, 
ressemble un peu à une ferme pis-
cicole avec son fatras de bacs, de 
bonbonnes, de tuyaux et d’artefacts 
rétrofuturistes.

L’un après l’autre, Laila, Robert, 
Morten, Dea Maria et Nanna 
s’immergent dans leur baignoire 
transparente où trempent violons, 
cymbales, cloches, un cristallo-
phone à pédalier et une sorte de 
vielle à long cou.

Des hydrophones – micros qui 
captent la musique dans l’eau – 
amplifient des ondes évoquant les 
sifflements ronds des mammifères 
marins.

Des musiciens 
en aquarium font 
du bruit dans le 
monde du silence

La mère 
d’Alexandre 
Bourque blâme 
Sylvain Girard 
pour l’accident 
mortel de 
speed boat

NANCY MASSICOTTE
nancy.massicotte@lenouvelliste.qc.ca

SHAWINIGAN — La famille et les 
proches d’Alexandre Bourque, ce 
jeune homme décédé dans un ac-
cident de speed boat conduit par 
Sylvain Girard, en avaient lourd 
sur le cœur, lundi, lorsqu’ils ont été 
appelés à témoigner sur les consé-
quences de cet accident. 

La mère de la victime, Céline 
Bourque, n’a d’ailleurs pas mâché 
ses mots, qualifiant Sylvain Girard 
d’«être immonde qui ne pense qu’à 
son plaisir et à la moralité dou-
teuse». Pour elle, son comporte-
ment témoigne d’une insouciance 
et d’une négligence inexcusables 
et d’une insensibilité rare. «Il aurait 
tué un animal que cela aurait 
été la même chose pour lui. The 
show must go on», a-t-elle lancé en 

sanglotant. 
Elle déplore également le fait qu’il 

n’a jamais fait preuve de regrets ou 
tenu des excuses. Elle a donc récla-
mé du juge Jacques Trudel qu’il 
lui impose une sentence sévère. 
«Il est temps qu’on le retire de la 
société afin qu’il réfléchisse même 
si je doute qu’il en soit capable. Je 
lui envie une seule chose: s’il est 
condamné, il pourra vivre avec l’es-
poir de retrouver sa famille à la fin 
de sa sentence. Pour nous, la perte 
d’Alexandre est une finalité», a-t-elle 
rappelé. 

Plusieurs membres de la famille 
et des amis avaient pris la peine 
de se déplacer, lundi, pour assister 
aux plaidoiries sur sentence dans 
cette affaire. Ils ont décrit la victime 
comme un jeune homme respec-
tueux, joyeux, intelligent, attachant, sportif, apprécié de ses collègues 

de travail et désireux de fonder une 
famille avec son amie de cœur. 

L’oncle de la victime, André Jean 
Bordeleau a lui aussi été boulever-
sé par la mort du jeune homme. 
Il estime que Sylvain Girard a fait 
preuve d’un manque de jugement 
important. «Il doit avoir une sen-
tence exemplaire qui va l’inciter à 
revoir ses erreurs», a-t-il déclaré.  

Pour sa part, Marc-Antoine Noël, 
un ami très proche de la victime, y 
est lui aussi allé d’un témoignage 
très émouvant, ayant de la diffi-
culté à parler tant il pleurait. «J’étais 
avec lui sur le bateau. J’ai beau-
coup de flashbacks: les têtes qui 
sortent de l’eau, les sons, les cris. J’ai 
encore de la difficulté à me baigner 
aujourd’hui», a-t-il déclaré. 

Il éprouve des remords de ne pas 
avoir été capable d’agripper son ami 
pour le sauver. Il a également souf-
fert de détresse, a perdu ses capa-
cités de concentration et a de la 
difficulté à dormir. «J’ai abandonné 
mes études et je me suis absenté 
du travail. J’ai passé des journées 

couché à regarder le plafond. Cela 
a pris un an et demi avant de pou-
voir aller chercher de l’aide», a-t-il 
précisé. 

Rappelons que cet accident était 
survenu le 4 août 2012. Girard avait 
proposé à des jeunes de faire un 
tour sur la rivière Saint-Maurice à 
bord de son speed boat de 42 pieds. 
C’est au troisième tour, lors d’une 
manœuvre de virage, que le bateau 
de l’accusé avait tangué et que ses 
passagers avaient tous été éjectés. 
Alexandre Bourque, 27 ans, y avait 
trouvé la mort. À la suite d’un pro-
cès, Sylvain Girard avait été déclaré 
coupable de conduite dangereuse 
et de négligence criminelle causant 
la mort. 

La Couronne a donc réclamé une 
peine de cinq ans de prison et une 
interdiction de conduire un bateau 
pendant sept ans. Elle a insisté sur 
la gravité des gestes posés par l’in-
dividu, ses nombreux antécédents 
judiciaires dont un en matière de 
conduite dangereuse, son dossier de 
conduite, sa témérité, son niveau de 
responsabilité élevé et le fait d’avoir 
mis la vie de plusieurs personnes 
en danger dans le seul but d’épater 
la galerie. «Ce qu’on peut retenir de 
ce procès: ‘‘Moi j’ai un gros bateau, 
il va vite et tassez-vous de mon che-
min’’», a imagé la procureure de la 
Couronne, Me Catherine Vincent. 

La défense s’est plutôt inspirée de 
la cause d’Emma Czornobaj, cette 
femme qui avait provoqué un acci-
dent mortel en juin 2010 en arrêtant 
sa voiture pour sauver des canards 
sur une autoroute. Me Louis R. 
Lupien et Me Michel Lebrun ont 
réclamé la même peine pour Girard, 
soit 90 jours de prison discontinue, 
240 heures de travaux communau-
taires et une probation de trois ans. 

Me Lupien a rappelé que dans 
cette affaire, on avait justement 
reproché à la conductrice son 
absence de remords et le fait qu’elle 
avait nié sa responsabilité en repro-
chant à l’une des victimes d’avoir 
conduit trop vite. Dans le cas pré-
sent, il a rappelé que son client 
n’avait clairement pas l’intention de 
tuer quelqu’un et qu’il n’avait jamais 
jeté le blâme sur autrui. 

Selon lui, on a également insisté 
sur le comportement téméraire 
de Sylvain Girard alors qu’il avait 
pourtant accepté de donner de son 
temps cette journée-là pour aider du 
monde et faire des tours de bateau. 
«Malgré des propos méprisants 
qui ont été tenus contre lui jusqu’à 
certains égards, on lui prête de 
mauvaises intentions. Il regrette sin-
cèrement son geste mais il ne peut 
retourner en arrière», a-t-il déclaré. 

Le juge rendra la sentence le 
30 mai.

«Un être immonde qui 
ne pense qu’à son plaisir»

Les parents d’Alexandre Bourque ont 
donné au tribunal cette photo de leur 
fils, prise quelques mois avant l’acci-
dent tragique du 4 août 2012.

Sylvain Girard — PHOTO: SYLVAIN MAYER

Publireportage

Hydro-Québec, ses employé(e)s et ses retraité(e)s sont de �dèles donateurs aux campagnes
Centraide, et ce, partout au Québec. En Mauricie, une somme de 349 151 $ a été amassée
lors de la campagne 2016 et nous sommes �ers de pouvoir compter sur la collaboration de
plusieurs solliciteurs. En voici quelques-uns, de gauche à droite, sur la rangée du haut : mes-
dames Joëlle Gravelle, Céline Samson, Karine Cloutier et Guylaine Gagnon. Deuxième rangée :
Jean Desaulniers, Marie-Claude Labbé et Serge Desaulniers alors que sur la première rangée,
nous retrouvons :André A.Audet et Jacques A. Chauvette qui entourent Chantal Ferland et Julie
Colbert de Centraide Mauricie. À tous les donateurs, un grand merci!
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PAULE VERMOT-DESROCHES
paule.vermot@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — Le règlement d’em-
prunt de 53,1 M$ afin d’aller de l’avant avec la 
construction du nouveau colisée municipal au 
District 55 ne plaît visiblement pas à tout le 
monde. À l’occasion de l’ouverture du registre 
permettant aux citoyens de s’exprimer sur 
ce projet, plusieurs dizaines de personnes 
se sont rendues à l’hôtel de ville, lundi, afin de 
le signer pour s’opposer au règlement d’em-
prunt, le plus important jamais entériné par 
le conseil municipal depuis la fusion de 2002.

L’adoption d’un tel règlement d’emprunt doit 
faire l’objet d’une signature de registre pour 
être réputé approuvé. D’ici jeudi soir, 19 h, les 
citoyens habilités à voter qui sont en désac-
cord avec ce règlement d’emprunt peuvent 
se rendre à l’hôtel de ville et signer le registre. 
Si 2031 personnes se présentent et signent, 
le conseil municipal devra soit abandonner 
le règlement d’emprunt, soit procéder par 
référendum.

Lundi avant-midi, on comptait une vingtaine 
de signatures sur le registre. Or, dès le début 
de l’après-midi, d’autres personnes se sont 
présentées, allant même jusqu’à une dizaine 
de personnes en vingt minutes à un moment 
où Le Nouvelliste se trouvait sur place. Difficile 
toutefois de dire combien de personnes au 
total ont signé, la Ville se refusant à dévoiler 
les résultats avant la fin de la période de signa-
tures, jeudi soir.

Le règlement d’emprunt de 5 M$ servant à 
financer les services professionnels, comme les 
plans et devis, n’avait pourtant fait l’objet que 
d’une très petite contestation et avait été réputé 
approuvé assez aisément en janvier 2016. Or, 
à entendre les personnes qui sortaient de l’hô-
tel de ville après avoir signé, lundi, ce montant 
passe cette fois difficilement dans le contexte 
actuel.

«Je ne veux pas d’un colisée déficitaire qu’on 
va payer à coûts de taxes mal utilisées. Je 
suis outré que le District 55 se développe en 
modèle digne des années 70, pendant que le 
centre-ville meurt. Ce sont des terres arables 
où l’on aurait pu planter des arbres, cultiver, 
mais ce n’est pas le genre d’affaires que le maire 

penserait. Le modèle actuel est classique: les 
risques vont aller au public et les profits iront 
au privé. La bière et les hot-dogs, ce sont les 
chums du maire qui vont les vendre, mais les 
éventuelles réparations iront sur nos comptes 
de taxes. C’est un développement avec lequel 
je ne suis pas d’accord», a résumé Dominic 
Bérubé.

De son côté, la coordonnatrice du Comité 
logement Trois-Rivières, Diane Vermette, 
tenait elle aussi à apposer sa signature sur 
le registre. «Je travaille dans le communau-
taire et j’aimerais mieux qu’on investisse pour 
le monde que pour de la brique», résume 
celle dont l’organisme travaille actuellement 
sur un projet de logements sociaux de type 

coopérative sur les terrains de Trois-Rivières 
sur Saint-Laurent, et qui espère que son projet, 
«plus structurant», recevra lui aussi toute l’at-
tention de la Ville lorsque le temps sera venu.

INFORMATION
Appelé à commenter la signature du registre 

par plusieurs citoyens, le conseiller municipal 
et candidat à la mairie, Jean-François Aubin, 
soutient que la Ville a besoin de glaces supplé-
mentaires, mais qu’il faudra tenir compte de 
l’opinion des gens si la contestation dépasse les 
2031 signatures. «À mon avis, il faudra s’asseoir 
avec les citoyens. Si autant de gens se montrent 
en défaveur du projet tel qu’il est, c’est que ça 
ne répond pas à leurs attentes et qu’il faudra 
travailler pour rendre le projet acceptable», 
remarque-t-il.

M. Aubin rappelle que la Ville a plusieurs aré-
nas qui cheminent vers leur fin de vie utile ou 
qui auraient besoin d’investissements majeurs, 
et qui n’obtiendront pas une aide financière 
aussi importante que pour une nouvelle 
construction, étant donné que Québec assu-
mera 50 % de la facture du nouveau colisée.  
Ayant voté en faveur du règlement d’emprunt, 
comme l’ensemble du conseil municipal, il se 
dit cependant prêt à écouter les citoyens si la 
contestation devait être très forte.

Malgré plusieurs tentatives, il n’a pas été pos-
sible de joindre le maire Yves Lévesque, lundi, 
pour obtenir ses commentaires. En entrevue 
à Radio-Canada Mauricie, le maire a indiqué 
que le projet avait déjà traversé deux étapes 
importantes, soit l’achat du terrain à près de 
4 M$ ainsi que le processus des plans et devis, 
nécessitant un emprunt de 5 M$.

«Si on voulait s’opposer, il fallait s’opposer 
au départ. On ne s’oppose pas une fois que le 
projet est sur les rails et que tout est avancé», 
a-t-il déclaré.

REGISTRE CONTRE LE RÈGLEMENT D’EMPRUNT 
DE 53,1 M$ POUR LA CONSTRUCTION DU COLISÉE

Déjà plusieurs dizaines de signatures

Quelques dizaines de personnes se sont rendues lundi à l’hôtel de ville afin de signer le registre 
pour s’opposer au règlement d’emprunt de 53,1 M$ pour la construction du futur colisée. 
— PHOTO: FRANÇOIS GERVAIS 

raymonddecors@qc.aira.com
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PAULE VERMOT-DESROCHES
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TROIS-RIVIÈRES — Il y a vingt ans, 
la vie pour Libby Ingram se résu-
mait à aller travailler le jour et se 
brancher à sa machine de dialyse la 
nuit. La Trifluvienne qui souffrait 
de diabète depuis l’âge de 11 ans en 
était réduite à être branchée huit 
heures par jour sur une machine 
qui lui permettait de survivre, 

empêchant toute qualité de vie 
physique, familiale et sociale. 
C’était avant qu’elle puisse enfin 
recevoir une greffe de reins et de 
pancréas, il y a maintenant 18 ans.

À l’occasion de la Semaine natio-
nale du don d’organes et de tissus, 
Mme Ingram a accepté de parta-
ger son histoire, espérant sensi-
biliser le plus grand nombre de 
personnes à signer leur carte de 
don d’organes, mais également 

à faire part de leur volonté aux 
membres de leurs familles. 

«Ma dialyse, ça me gardait en 
vie, mais ce n’était pas une vie. 
J’étais branchée à ma machine 
huit heures par jour, sept jours 
par semaine. Je devais me piquer 
quatre fois par jour pour faire mes 
tests sanguins. Il n’y a aucune qua-
lité de vie», explique celle qui a un 
jour reçu l’appel tant attendu. Un 
donneur était compatible, et elle 
aurait une greffe de reins et de 
pancréas.

«C’est un changement de vie 
complet, ça m’a redonné une nou-
velle vie. Aujourd’hui, je voyage, 
je profite de la vie avec ma famille 
et mon chum», lance celle qui ne 
passe pas une seule journée sans 
penser à la personne qui a rendu 
possible cette renaissance.

«Tout ça, c’est grâce au donneur 
et à sa famille. Ils ont eu à prendre 
une décision dans des temps 
très difficiles, mais ils ont pris la 
bonne décision. Je pense à mon 
donneur chaque jour et j’essaie 
de vivre ma vie pour lui rendre 
hommage un peu chaque jour. Je 
lui serai toujours reconnaissante», 
confie-t-elle.

En Mauricie et au Centre-du-
Québec, l’an dernier, 25 personnes 
ont eu une greffe d’organe comme 
Libby Ingram. Par ailleurs, cinq 
donneurs de la région ont pu per-
mettre de transplanter 23 organes 
à des patients du Québec en 
attente d’une greffe. Présentement, 
dans la région, 46 personnes sont 
toujours en attente d’une greffe 
d’organe qui pourrait leur sauver la 
vie, rappelle Marie-Josée Bériault, 
chef de service des soins intensifs 
du CIUSSS-MCQ et coordonna-
trice régionale du don d’organe et 
de tissus.

«Souvent, lorsqu’un donneur est 
identifié, c’est à la suite d’un événe-
ment catastrophique, comme un 
accident ou un AVC. La famille, 
qui a déjà à vivre un processus 
de deuil et à encaisser un choc, 
est aussi confrontée à un choix 
lourd de sens. C’est pourquoi 
il faut non seulement signer sa 
carte de don d’organes, mais éga-
lement faire part de sa volonté à 
sa famille immédiate. On espère 
que la Semaine nationale du don 
d’organes et de tissus suscitera 
les discussions dans les familles», 
mentionne Dre Bériault.

Toute la semaine, les étudiants en 
médecine du campus de l’Univer-
sité de Montréal à Trois-Rivières 
feront aussi leur part et tiendront 
des kiosques d’information et 
de sensibilisation pour le don 
d’organes et de tissus au CHAUR 
de même que dans les centres 
hospitaliers de Victoriaville et 
Drummondville.

SEMAINE NATIONALE DU DON D’ORGANES ET DE TISSUS

La signature qui change des vies

Myriam Côté, résidente en médecine, Libby Ingram, greffée du rein et du pan-
créas, ainsi que la Dre Marie-Josée Bériault, chef de service des soins intensifs 
du CIUSSS-MCQ et coordonnatrice régionale du don d’organes et de tissus. 
— PHOTO: STÉPHANE LESSARD
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MARIE-JOSÉE MONTMINY
mj.montminy@lenouvelliste.qc.ca

SHAWINIGAN — Dans l’actualité, 
le trouble du déficit de l’attention 
avec ou sans hyperactivité (TDAH) 
est souvent abordé par rapport à 
ses répercussions sur les enfants. 
Mais le trouble peut continuer à se 
manifester à l’âge adulte, et c’est 
pour tenter de déjouer ses effets 
sur la réussite scolaire qu’un pro-
jet pilote a été élaboré au Centre 
d’éducation des adultes (CÉA) du 
Saint-Maurice à Shawinigan.

Depuis le mois d’août dernier, une 
quinzaine d’élèves sont regroupés 
dans la première classe dédiée 
aux adultes atteints d’un TDAH 
au Québec. On y dispense les ser-
vices d’enseignement et les ser-
vices complémentaires réguliers, 
mais des ressources bonifiées en 
éducation spécialisée et en ortho-
pédagogie complètent l’approche 
qui se veut globale. L’aménage-
ment physique du local, l’horaire, 
la gestion de classe et la pédago-
gie, la santé globale et l’hygiène de 
vie sont autant d’aspects tenus en 
compte dans le projet.

«Depuis quelques années, nous 
cherchions à mieux accompagner 
les élèves qui présentent un TDAH. 
On se sentait souvent démunis face 
aux difficultés de ces adultes qui 
étaient de plus en plus nombreux 
dans nos classes. On a demandé 
et obtenu une formation avec le 
docteur Pearson l’an passé pour 
l’ensemble du personnel, et on a eu 
l’idée de créer une classe qui aurait 
un environnement adéquat, des 
services complémentaires excep-
tionnels et des enseignants formés 
en conséquence», raconte Gilles 
Désilets, enseignant de français 
au CEA du Saint-Maurice.

Le docteur Martin Pearson 
auquel il fait référence est un psy-
chologue expert en intervention 

TDAH, lui-même atteint de ce 
trouble neurologique. «Au Qué-
bec, la science démontre qu’il y a 
environ 4,4 % des adultes qui pré-
senteraient un TDAH, soit envi-
ron 290 000 adultes au Québec. 
De ce nombre, seulement 5 % 
vont obtenir un diplôme d’études 
universitaires», précise celui qui 
a lui-même reçu un diagnostic 

du trouble à la fin de ses études 
doctorales.

«On a de la difficulté à se concen-
trer, à porter attention, à gérer 
notre temps, à gérer nos émotions; 
on a de la difficulté sur le plan de la 
mémoire, on peut aussi avoir de la 
difficulté à initier une tâche plate, 
la poursuivre et ne pas perdre 
le focus, l’intérêt de cette tâche», 

énumère M. Pearson pour appuyer 
l’importance de pouvoir procurer 
un encadrement adapté à ces limi-
tations dans le système scolaire.

Les élèves assistent à six heures 
de cours du lundi au jeudi et 
quatre heures le vendredi matin. 
Des pauses plus fréquentes et 
plus longues allongent l’horaire. 
«Pour une fois on pense à nous, 
on n’est pas dans un local dans le 
fin fond de l’école. On est dans un 
bel environnement où on se sent 
bien et où on avance à un rythme 
qui nous convient», témoigne une 
des élèves de la classe, Carol-Anne 
Villemure.

«Comme on est moins nom-
breux, les profs ont beaucoup plus 
de temps pour chacun de nous. On 
a toujours les mêmes personnes à 
nos côtés, donc on se comprend 
mutuellement à travers notre 
TDAH et on s’entraide comme 
une famille», apprécie également 
la jeune femme.

Les enseignants expérimen-
tent de nouvelles approches 
pédagogiques avec les élèves de 
cette classe. Des ateliers en petits 
groupes et des jeux pédagogiques 
ciblant des points de matière pré-
cis, par exemple, complètent les 
modèles d’enseignement plus 
traditionnels.

Les trois enseignants, la techni-
cienne en éducation spécialisée 
et l’orthopédagogue se réunissent 
hebdomadairement pour discuter 
des cas des élèves et du fonction-
nement du projet pilote, question 
de travailler en synergie. Des acti-
vités parascolaires sont aussi orga-
nisées pour tisser des liens entre le 
personnel et les élèves et parmi les 
élèves.

Les enseignants et le personnel 
du CÉA associés au projet pilote 
sont formés par la Clinique de 
services de psychologie de Trois-
Rivières, et le Dr Pearson accom-
pagne tout le processus.

UNE PREMIÈRE CLASSE POUR LES ADULTES ATTEINTS D’UN TDAH

Le CÉA du Saint-Maurice innove

Sur la photo, entourant Carol-Anne Villemure, élève, on retrouve Mario Bou-
langer, directeur du CÉA, Martin Pearson, psychologue, Tommy Champagne, 
conseiller pédagogique, et Gilles Désilets, enseignant. — PHOTO: SYLVAIN MAYER
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PAULE VERMOT-DESROCHES
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TROIS-RIVIÈRES — Une cinquan-
taine de manifestants se sont ras-
semblés lundi matin devant le 
CHAUR de Trois-Rivières afin de 
dénoncer les mesures d’austérité 
du gouvernement libéral et leurs 
effets sur les femmes. La manifes-
tation se tenait dans le cadre de 
la Semaine d’action nationale des 
centres de femmes.

Supportées par des membres de 
la Table régional des organismes 
communautaires (TROC) Centre-
du-Québec et Mauricie ainsi que 
par la CSN, les femmes ont tenu 
une procession symbolique au 
cours de laquelle elles ont rappelé 

les différents effets que peuvent 
avoir les mesures d’austérité sur 
la santé physique, psychologique, 
sociale et financière des femmes. 
Ces différentes conséquences ont 
été dépeintes comme des panse-
ments qui ont été apposés sur un 
mannequin, qui a ensuite été livré 
à la porte du CHAUR de façon 
symbolique.

«Les cicatrices des mesures 
d’austérité font toujours souffrir les 
femmes. Les hausses de tarifs en 
CPE, le non-renouvellement des 
ententes en matière d’égalité dans 
les régions, les pertes d’emplois 
dans les services de première ligne 
en éducation et en santé conti-
nuent d’avoir des répercussions 
sur la santé des femmes et sur 
leur autonomie économique, les 

obligeant à faire des choix qu’elles 
ne feraient pas autrement», a 
déclaré Linda Provençal, repré-
sentante régionale des centres de 
femmes.

Les témoignages livrés lors de 
cette manifestation étaient des cas 
vécus rapportés par des femmes 
ayant recours aux services des 
différents centres de femmes 

qui participaient à la manifesta-
tion. Une femme monoparentale 
devant s’occuper de sa mère âgée 
et malade sans réussir à pouvoir 
obtenir les services nécessaires, 
une femme cherchant de l’aide 
dans le réseau public pour son fils 
ayant des troubles d’apprentissage, 
une femme devant composer avec 
une prestation d’aide sociale dimi-
nuée alors que les frais courants de 
la vie ne cessent d’augmenter ne 
sont que quelques exemples qui 
ont été rapportés.

«Ce sont des histoires qu’on 
entend tous les jours chez nous. 
Depuis les dernières années, ça 
n’a fait que s’amplifier», indique 
France Lavigne du Centre de 
femmes de Shawinigan, ajou-
tant que ces mesures d’austérité 
empêchent les femmes, leurs 
enfants et leurs familles d’avoir 
accès aux services tout en ren-
forçant le rôle traditionnel de 
la proche aidante et le travail 
invisible.

De son côté, Linda Provençal 
ajoute que les mesures annoncées 
dans le dernier budget provincial, 
en cette période préélectorale, 
sont loin de suffire à rattraper 
l’écart causé depuis les dernières 
années. «Ce n’est pas en donnant 
des bonbons par-ci par-là que le 
ministre Carlos Leitão va réussir à 
sustenter les services publics qu’il 
a lui-même affamés pendant trois 
ans. Même s’il reconnaît la perti-
nence des conclusions du rapport 
de la Protectrice du citoyen sur 
les conséquences de l’austérité, 
il semble incapable d’admettre 
que ce sont ses propres décisions 
qui les ont causées», ajoute-t-elle, 
plaidant pour un réinvestissement 
massif et rapide dans les services 
publics.

SEMAINE D’ACTION NATIONALE DES CENTRES DE FEMMES

Les «cicatrices de l’austérité» dénoncées

Une cinquantaine de manifestants se sont rendus devant le CHAUR pour dé-
noncer les mesures d’austérité qui affectent les femmes. — PHOTO: STÉPHANE 
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NANCY MASSICOTTE
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TROIS-RIVIÈRES — Vicky Légaré, 
32 ans, a été condamnée à purger 
une peine de 12 mois de prison, à 
effectuer 180 heures de travaux 
communautaires et à respecter 
une probation de deux ans pour 
avoir fraudé son ex-employeur.

Les faits qui sont reprochés sont 
survenus à la station-service Esso 
de Manseau entre 2012 et 2014. 
À l’époque, elle travaillait à cet 
endroit comme commis-comp-
table. Son rôle consistait notam-
ment à faire les dépôts d’argent à 
l’institution financière. Or, elle s’est 
approprié une partie de cet argent 
pour plusieurs milliers de dollars. 

Durant le procès, alors qu’elle 
était représentée par Me Matthieu 
Poliquin, elle avait réfuté la préten-
tion du procureur de la Couronne, 
Me Julien Beauchamp-Laliberté, 
à l’effet qu’elle était l’auteure du 
détournement de fonds. Question-
née par son patron sur un manque 
d’argent, elle lui aurait alors ver-
sé un certain montant puisé à 
même les activités illicites de son 
conjoint, soit une production de 
cannabis parce qu’elle craignait 
de recevoir la visite des policiers 
et que ces derniers découvrent les 
équipements servant à la culture 
dans le sous-sol de la maison. Elle 
avait aussi affirmé que l’argent 
provenant des ventes des pom-
pistes était accessible aux autres 
employés et que ces derniers 

pouvaient eux aussi s’être servis.
Or, le juge Rémy Bouchard ne 

l’avait pas crue et l’avait déclarée 
coupable au terme d’un procès. 

Selon lui, elle avait profité de son 
travail pour prendre de fortes 
sommes d’argent. Il avait retenu 
la version du propriétaire de l’en-
treprise qui soutenait que Vicky 
Légaré lui avait avoué ses crimes. 

D’après son témoignage, Légaré 
lui avait dit avoir agi de la sorte par 
envie puisqu’elle n’avait rien dans 
la vie. Toujours selon le proprié-
taire, Légaré lui avait dit qu’elle 
allait le rembourser.

Le juge estime que le manque 
à gagner de l’entreprise s’élève à 
près de 204 000 $, mais comme il 
ne peut conclure que cette somme 
est totalement attribuable à Vicky 
Légaré, il conclut que le montant 

de la fraude dépasse largement les 
quelque 30 000 $ remboursés.

Elle devra donc purger 12 mois 
de prison ferme et faire des tra-
vaux compensatoires pour son 
crime.

FRAUDE ENVERS SON EX-EMPLOYEUR

12 mois de prison pour Vicky Légaré

Vicky Légaré devra purger 12 mois de prison ferme et faire des travaux com-
pensatoires pour fraude envers son ex-employeur. — PHOTO: FRANÇOIS GERVAIS

«À l’époque, elle travaillait à cet endroit 
comme commis-comptable. Son rôle 
consistait notamment à faire les dépôts 
d’argent à l’institution financière. Or, elle  
s’est approprié une partie de cet argent 
pour plusieurs milliers de dollars.»

Shawinigan
745 5e Rue
819 537-0155

Notre nouvelle
collection

est arrivée!

CENTRE LES RIVIÈRES 819 378-6808
LES GALERIES DU CAP 819 379-3073
PLAZA DE LA MAURICIE 819 539-6618

greiche-scaff.comExamens de la vue sur place ou apportez votre prescription
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MATHIEU LAMOTHE
mathieu.lamothe@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — Comme ce fut 
le cas en 2013, Dany Carpentier 
sera candidat aux prochaines élec-
tions municipales à Trois-Rivières. 
Il briguera le poste de conseiller 
du nouveau district de La Véren-
drye, qui verra le jour à la suite de 
la refonte de la carte électorale tri-
fluvienne qui fera passer le nombre 
de districts municipaux de 16 à 14.

Le jeune père de famille qui se 
qualifie d’entrepreneur social a 

œuvré dans plusieurs organi-
sations trifluviennes depuis le 
début de son parcours profession-
nel. Il a notamment participé au 
développement du Mouvement 
Jeunesse et Culture (Festival 
urbain), de la Maison de quartier 
Saint-Philippe et Emphase et a 
également siégé sur plusieurs 
conseils d’administration.

Dans l’éventualité où les électeurs 
décident de lui faire confiance, il 
assure qu’il ne sera pas un conseil-
ler qui travaillera seul et qui se 
tiendra à l’écart des autres Triflu-
viens. Au contraire, il considère 

que les citoyens n’occupent pas la 
place qui leur revient dans le pro-
cessus décisionnel et compte pro-
poser des idées afin de remédier à 
la situation.

«Une fois élu, j’organiserai des 
cafés citoyens à l’hôtel de ville où 
l’on pourra échanger sur les dif-
férents sujets abordés au conseil 

municipal. Au sein du district, je 
mettrai sur pied des conseils de 
quartier pour accueillir les gens 
désireux de prendre en mains l’ave-
nir de leur collectivité. Ces conseils 
se verront attribuer un budget 
participatif qu’ils pourront dépen-
ser pour l’amélioration de leur 
quartier selon les projets que les 
citoyens et citoyennes décideront 
entre eux», a-t-il déclaré devant 
une trentaine de personnes lors 
de l’annonce de sa candidature, 
qui s’est déroulée à l’extérieur de 
l’hôtel de ville.

Lors des élections de 2013, 
M. Carpentier s’était présenté dans 
le district de Laviolette contre le 
conseiller sortant Guy Daigle. Il 
s’était incliné devant ce dernier, 
mais avait tout de même obtenu 
31 % des votes.

ÉLECTIONS MUNICIPALES – DISTRICT DE LA VÉRENDRYE

Dany Carpentier se lance dans la course

Dany Carpentier sera candidat au 
poste de conseiller du nouveau dis-
trict de La Vérendrye lors des pro-
chaines élections municipales. 
— PHOTO: FRANÇOIS GERVAIS

«Une fois élu, 
j’organiserai des cafés 
citoyens à l’hôtel de 
ville où l’on pourra 
échanger sur les 
différents sujets 
abordés au conseil 
municipal»

ÉDIMBOURG  (AFP) — Le soutien à 
l’indépendance reste minoritaire en 
Écosse, indique un sondage publié 
mardi à environ un mois et demi 
des élections législatives anticipées 
au Royaume-Uni lors desquelles le 
sujet devrait être âprement discuté.

Le soutien à l’autodétermination 
ne serait ainsi soutenu que par 37 % 
des Écossais si un nouveau réfé-
rendum d’indépendance avait lieu 
«demain», affirme cette enquête de 
l’institut Kantar.

L’indépendance serait rejetée par 
55 % des Écossais, 8 % restant indé-
cis, ajoute ce sondage réalisé auprès 
de 1060 personnes entre le 29 mars 
et le 11 avril.

Écosse: le soutien 
à l’indépendance 
reste minoritaire, 
selon un sondage

DÉSEMBUAGE MAURICIE

- Changement de vitres thermos
- Calfeutrage - Moustiquaires

- Manivelles - Barrures

Restauration de fenêtres de cèdre
Jean-François Lusignan
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Tous les jours de la semaine,
menu midi bistro.
5 à 7 ambiance feutrée
Grillades sur terrasse et
bien plus encore...

Terrasse extérieure, vue sur la rivière St-Maurice
CHALET À LA VILLE

On vend aussi des fenêtres!
• PORTES PRÉASSEMBLÉES • MOULURES • FENÊTRES • ETC.

LES PORTES ET FENÊTRES
ARCO INC.
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Michel Pronovost 
sera candidat à la 
mairie de La Tuque
AUDREY TREMBLAY
Collaboration spéciale

LA TUQUE — C’était un secret de 
Polichinelle. Michel Pronovost 
a annoncé officiellement, lundi 
matin, qu’il allait se lancer dans la 
course à la mairie de La Tuque aux 
prochaines élections municipales. 
Il veut être le candidat du peuple.

«Je vais postuler pour l’emploi de 
maire parce que pour moi c’est un 
travail», lance d’entrée de jeu Michel 
Pronovost.

«Les gens m’en parlent depuis 
longtemps. Depuis le Festival de 
chasse qu’on me sollicite. Alors j’ai 
demandé aux gens de me dire pour-
quoi. Les gens m’ont répondu qu’ils 
voulaient s’identifier à quelqu’un 
comme moi, un gars de la rue, de la 
classe moyenne, un gars impliqué, 
accessible et honnête», ajoute-t-il.

Après quelques mois de réflexion, 
Michel Pronovost a donc décidé de 
briguer la mairie. Il est toutefois clair. 
Il ne se présente pas contre Nor-
mand Beaudoin, il se présente pour 
la population.

«Ce n’est pas une campagne de 
salissage que je vais faire. Je suis un 
gars positif. Je ne me présente pas 
contre, je me présente pour les gens 
[…] Je vais être le même gars avant, 
pendant et après», assure-t-il.

L e  ca n d i dat  n ’a  pa s  v ou l u 
s’étendre sur les grandes lignes de 
sa campagne électorale, mais il a 
fait savoir que l’innovation serait 
omniprésente.

«J’ai des idées. J’aurai le temps de 

les développer, la vraie campagne 
est encore loin.[…] Je veux innover. 
Je veux amener un souffle nouveau 
et des façons de faire différentes au 
conseil municipal et aux assemblées 
publiques. Je veux que ce soit plus 
vivant, plus convivial et que les gens 
comprennent mieux comment ça 
fonctionne», a-t-il souligné.

Michel Pronovost a quand même 
fait savoir qu’il voulait continuer 
de développer la municipalité 
et qu’il était inquiet de la baisse 
démographique.

«Il y a des beaux projets sur la table 
qui doivent continuer, c’est certain. 
[…] Tout passe par l’augmentation 
de la population, elle diminue dans 
le moment. C’est difficile de garder 
tous les commerces et les services. 
Je mise sur les projets qui sont sur la 
table et d’autres qu’on pourrait ame-
ner pour créer de l’emploi et amener 
du nouveau monde à La Tuque», 
insiste M. Pronovost.

Ce dernier estime que la Ville 
est somme toute en bonne santé 
actuellement, mais il soutient que 
les gens sont inquiets de la dette et 

des comptes de taxes.
«La Ville est en santé oui, mais il y a 

certaines choses qui méritent qu’on 
s’y arrête. Il y a du travail à faire», note 
le candidat.

Michel Pronovost affirme avoir en 
main un excellent bagage qu’il pour-
ra mettre à profit pour les gens de La 
Tuque.

«Je suis natif de La Tuque. J’ai tou-
jours été impliqué dans la popula-
tion. […] Je connais bien les dossiers 
municipaux grâce au travail que 
j’avais à la radio.»

D’ailleurs, Michel Pronovost a 
décidé de quitter immédiatement 
son poste à la radio locale pour une 
«question d’équité et d’honnêteté».

«J’aurais pu attendre avant de 
l’annoncer, mais je ne voulais pas 
prendre avantage d’être en avant-
plan.[…] Je vais profiter de l’été pour 
rencontrer les gens», affirme-t-il.

Celui qui sera candidat aux élec-
tions de novembre a déjà été autour 
de la table du conseil comme 
conseiller entre 1997 à 2005. En 
2009, il s’était également impliqué 
dans la campagne électorale. Il était 

l’organisateur officiel de la campagne 
du maire sortant.

«C’est un fait. En 2009, j’avais 

appuyé M. Beaudoin. Huit ans plus 
tard, c’est à mon tour de me lancer. 
Aujourd’hui, je suis prêt et je veux 
faire les choses différemment», a-t-il 
mentionné.

Il y aura donc une lutte à la mai-
rie de La Tuque puisque Normand 
Beaudoin a déjà fait savoir qu’il sol-
liciterait un troisième mandat pour 
aller au bout de ses projets. 

Le nombre de candidats pourrait 
également être revu à la hausse. Yves 
Tousignant, l’ancien directeur géné-
ral de la Ville et actuel maire de Saint-
Pierre-les-Becquets, est toujours en 
réflexion.

«Je vais rendre ma décision seule-
ment au mois d’août. J’ai un mandat 
à terminer dans mon village natal. J’ai 
des dossiers en cours et ma préoccu-
pation est là. […] Ma réflexion n’est 
pas terminée, mais elle se précise», 
a mentionné Yves Tousignant.

«Je me présente pour les gens»

Michel Pronovost — PHOTO: AUDREY 

TREMBLAY
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MATHIEU LAMOTHE
mathieu.lamothe@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — Afin de dimi-
nuer les effets indésirables causés 
par les insectes piqueurs, la Ville 
de Trois-Rivières lance les opéra-
tions d’épandage de larvicide bio-
logique BTI, un produit inoffensif 
tant pour les humains que pour 
la faune, par la compagnie GDG 
Environnement dans les secteurs 
Pointe-du-Lac, Trois-Rivières-
Ouest, Trois-Rivières (district des 
Vieilles-Forges), Sainte-Marthe et 
Saint-Louis-de-France.

Réalisé au coût de 1 100 000 $, 
l’épandage débutera dans les 
prochains jours et se poursuivra 
jusqu’en septembre prochain. Les 

traitements se feront par voies ter-
restre et aérienne. Des relevés de 
nuisance visant à mesurer l’effica-
cité du processus seront effectués 
régulièrement.

Rappelons qu’une taxe spé-
ciale de 37 $ par porte est appli-
quée pour les citoyens des zones 
touchées.

De plus, quelques gestes peuvent 
contribuer à réduire l’éclosion des 
larves. Il est notamment conseillé 
de s’assurer que les drains et gout-
tières sont en bonne condition et 
que l’évacuation de l’eau se fait 
bien, de préparer la piscine tôt ain-
si que de ne pas laisser à l’extérieur 
des pneus contenant de l’eau, car 
ils constituent un incubateur de 
premier ordre pour le développe-
ment des larves.

Début des opérations 
de contrôle des insectes 
piqueurs à Trois-Rivières La collecte de vélos organisée conjoin-

tement par Cyclo Nord-Sud et le Comité 
de Solidarité/Trois-Rivières, qui s’est dé-
roulée le dimanche 23 avril, a permis de 
recueillir un total de 52 vélos. Ces vélos 
continueront leur vie au Togo en Afrique 
et pourront encore servir pendant une 
vingtaine d’années. L’organisme Cyclo 
Nord-Sud a pour mission de revaloriser 
des vélos inutilisés pour qu’ils servent 
d’outils de développement en Afrique 
de l’Ouest, en Amérique latine ou dans 
le cadre de projets communautaires 
locaux. Sur la photo: Alexane Caron et 
Odile Combo, du Comité de Solidarité/
Trois-Rivières; Maxime Carbonneau, 
bénévole; Sophie Verdon et François 
Delwaide, de Cyclo Nord-Sud et Alexy 
Rhéaume, bénévole.

 › PLUS DE  
50 VÉLOS POUR 
LES PAYS DU SUD

VASTE CHOIX
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L’industrie touristique représente plus 
de 1500 emplois pour la Haute-Mauricie

AUDREY TREMBLAY
Collaboration spéciale

LA TUQUE — Des données révé-
lées par Statistique Canada sur 
les voyages des résidents cana-
diens effectués par les gens 
âgés de 18 ans et plus en 2015 
démontrent que les visiteurs se 
sont présentés en grand nombre 
sur le territoire de la Haute-Mau-
ricie. On estime que l’industrie du 
tourisme a généré des retombées 
économiques de 77,9 millions de 
dollars en 2015, soit deux fois plus 
qu’en 2014.

Les données sont tirées du rap-
port réalisé par la firme Pragma 
tourisme-conseil sur les voyages 
des résidents canadiens adultes 
au Canada ou dans leur province. 
On estime que la Haute-Mauricie 
a reçu 328 000 visites-personnes 
en 2015, soit une augmentation 
de 76 % par rapport aux statis-
tiques de l’année précédente. De 
plus, 631 000 nuitées ont eu lieu 
dans l’agglomération de La Tuque 
en 2015, une augmentation de 
49 % par rapport à 2014.

«Selon le rapport  qui  a été 

d é p o s é  au x  é l u s  d u  c o n s e i l 
d’agglomération, toutes ces sta-
tistiques démontrent que l’indus-
trie touristique a généré en 2015 
en Haute-Mauricie 1558 emplois 
directs ou indirects. C’est énorme 
et c’est proche du nombre d’em-
plois créés par l’industrie fores-

tière. […] Je suis fier pour nos 
entreprises touristiques qui ont la 
preuve, chiffres à l’appui, qu’elles 
jouent un rôle majeur dans l’éco-
nomie de notre région», soutient 
le maire de La Tuque et président 

du conseil d’agglomération, Nor-
mand Beaudoin.

Ce dernier se réjouit de ces 
résultats qui représentent selon lui 
la preuve que tous les efforts qui 
ont été faits pour développer l’in-
dustrie touristique portent fruit. 

«La Tuque est devenue une des-
tination touristique importante 
exactement comme on l’espé-
rait. Mais ce n’est pas arrivé tout 
seul. Ce sont les actions que nous 
avons mises en place en collabo-
ration avec les gens de l’industrie 
touristique qui ont donné ces 
résultats. On a bon espoir que les 
chiffres seront encore à la hausse 
pour 2016 qui a été une bonne 
année. On travaille fort pour que 
ce soit le cas aussi en 2017», ajoute 
Normand Beaudoin.

Le portrait qui a été déposé aux 
élus tient compte de tous les visi-
teurs adultes qui ont parcouru 
plus de 40  kilomètres en  2015 
pour visiter la Haute-Mauricie. Sur 
les 328 000 visites-personnes, 72 % 
ont choisi la région pour y faire 
un voyage d’agrément, tandis que 
23 % sont venus visiter des amis et 
de la famille. 

On retrouve dans ce portrait du 
voyageur type qui choisit la Haute-
Mauricie, 66 % d’hommes et 34 % 
de femmes. En majorité, ils sont 
âgés de 55 ans et plus, préfèrent 
faire du camping ou louer un cha-
let sur le territoire et sont dans la 
région pour profiter des sports de 
plein air. La majorité d’entre eux 
proviennent des régions des Lau-
rentides (34 %), de la Mauricie 
(19 %) et de la Montérégie (17 %). 
L’été est leur saison préférée pour 
venir en Haute-Mauricie.

I ls  dépensent  en moyenne 
123,49 $ par jour par personne, 
ce qui donne des retombées éco-
nomiques totales de 77,9  mil-
lions $. Les principales dépenses 
sont consacrées à l’hébergement 
(27 %), l’automobile (22 %), la res-
tauration et les bars (10 %), ainsi 
que les vêtements (3 %).

LA TUQUE

«Une destination touristique importante»

«Ce n’est pas arrivé 
tout seul. Ce sont les 
actions que nous 
avons mises en place 
en collaboration avec 
les gens de l’industrie 
touristique qui ont 
donné ces résultats. 
On a bon espoir que 
les chiffres seront 
encore à la hausse 
pour 2016.»

• Résidence pour personnes âgées
en perte d’autonomie, convalescence ainsi que
soins palliatifs, Alzheimer ou autres dé�cits cognitifs

• Préposé(e) sur place 24 h/24 h
• In�rmière 7 jours/7
• Repas maison

Villa ChampêtreVilla ChampêtreVilla Champêtre
480, ch. de Pointe-du-Lac, Trois-Rivières

819 377-0941

METALLAMINEDR.COM
819 376-7744
476, rue du Verrier

(Secteur Cap-de-la Madeleine)

Sof�te blanc ventilé ou uni en longueur
Distributeur de revêtements
acier, aluminium et vinyle

FABRICANT DE MOULURES MÉTALLIQUES

La référence
en pliage
sur mesure !

Résidentiel
Commercial
Industriel

Depuis plu
s de

40 ans !
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Chaque don de 
1 $ permet de 
distribuer une 
valeur de 13 $ 
de nourriture
TROIS- RIVIÈRES (BT) — La 
Grande collecte du printemps de 
l’organisme Moisson Mauricie–
Centre-du-Québec a permis de 
récolter 4300 kilos de denrées non 
périssables ainsi que la somme de 
36 600 $.

L’organisme espérait recueillir un 
peu plus de denrées, soit 4500 kilos. 
Toutefois, la population a fait plus 
de dons en argent que prévu 
puisque l’objectif était de 35 000 $.

Le président de Moisson Mauri-
cie–Centre-du-Québec, Jean-Guy 
Doucet, rappelle que 23 000 per-
sonnes, dont 7000 enfants, ont 
besoin de l’aide de cet organisme 
chaque mois pour arriver à se 
nourrir. Moisson distribue des den-
rées à 85 organismes qui aident ces 
personnes dans la région.

Chaque don de 1 $ fait du che-
min puisqu’il permet à Moisson 
de distribuer une valeur de 13 $ de 
nourriture aux personnes dans le 
besoin.

Quelque 200 bénévoles, de même 
que de nombreux marchands et 
médias se sont impliqués dans 
cette nouvelle campagne du 
printemps.

Il est toujours possible de faire 
un don en ligne en allant sur la 
page sécurisée du site web de 
l’organisme.

GRANDE COLLECTE DE MOISSON MAURICIE–CENTRE-DU-QUÉBEC

Moins de denrées mais plus de dons en argent

Complexe pour retraités
1400, rue Saint-Paul, Trois-Rivières
819 375-2626 • reseau-selection.com

Coin St-Paul

*Ce concours est ouvert aux résidents du Québec de 18 ans et plus. Certaines conditions s’appliquent.
Pour connaître tous les détails, consultez les règlements sur le site Internet de reseau-selection.com

VISITEZ-NOUS
À NOS PORTES
OUVERTES POUR

PARTICIPER
AU TIRAGE*

À GAGNER

Un crédit
voyage
Air Transat
d’une valeur de

4000$

5 chandails du
Canadiens de Montréal
signés par

Les Anciens Canadiens
--
5 paires de billets à
l’exposition REVOLUTION
Musée des Beaux-Arts
de Montréal

CONFÉRENCE

Dr Éric Simard
—
30 avril à 14h

PORTES
OUVERTES
IDSANTÉ®

--

30 AVRIL
13H À 16H

4850, boul. des Forges
Trois-Rivières
(voisin de Caron Chaussures)
819 372-1175

marinapretaporter.ca

Valide jusqu’au 30 avril 2017

Faites-vite!

manteaux de
printemps!

OBTENEZ

25%
SUR TOUT LES



MARDI 25 AVRIL 2017  leNouvelliste16



leNouvelliste  MARDI 25 AVRIL 2017 ACTUALITÉS   17

TROIS-RIVIÈRES (BT) — Un élève 
du Collège Marie-de-l’Incarnation, 
Eduardo Peña, a remporté le prix 
du ministère des Transports, de la 
Mobilité durable et de l’Électrifica-
tion des transports dans le cadre 
de la finale québécoise de la Super 
Expo-sciences qui se déroulait 
récemment à Saint-Hubert.

Cet élève de 4e secondaire récolte 
une somme de 750 $ pour sa pré-
sentation intitulée Danger! Sommeil 

au volant.
Une valeur de 250 000 $ en prix, 

sous forme de bourses de participa-
tion, a été décernée aux lauréats de 
toutes les régions du Québec dont 
l’âge variait de 12 à 20 ans.

Les exposants et exposantes sélec-
tionnés lors de la finale québécoise 
seront invités à participer à l’Expo-
sciences pancanadienne qui se 
tiendra du 14 au 20 mai à l’Univer-
sité de Regina en Saskatchewan.

Un élève du CMI primé  
à l’Expo-sciences BRIGITTE TRAHAN

brigitte.trahan@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — L’organisme 
l’Accorderie tiendra la troisième 
édition de son souper-bénéfice 
côtes levées, le 26 avril.

L’Accorderie a pour mission 
de lutter contre la pauvreté et 

l’exclusion sociale par un sys-
tème d’échange de services. L’or-
ganisme met en réseau plus de 
400 membres et leur permet ainsi 
d’avoir accès à des services aux-
quels ils ne pourraient avoir accès 
autrement.

Le souper-bénéfice se déroulera 
sous la présidence d’honneur de 
Luc Pellerin, directeur du Collège 

Laflèche.
Le souper se déroulera à 17 h 

à la salle Hubert-Reeves du Col-
lège Laflèche. La vente de billets, 
au coût de 25 $, est déjà amorcée. 
Les billets sont en vente à l’Accor-
derie, au Bucafin et auprès des 
personnes impliquées. Les profits 
iront directement au fonctionne-
ment de l’organisme.

Souper au profit de l’Accorderie

SHAWINIGAN (BT) — La popula-
tion est invitée à la première pré-
sentation de la nouvelle série Les 
Grandes conférences organisée 
par le programme de sciences 
humaines du Collège Shawinigan.

La conférence est intitulée Les 
troubles du comportement ali-
mentaire: comprendre pour mieux 
s’outiller et sera présentée par 
Marilou Ouellet, doctorante en 
psychologie de l’UQTR.

L’événement se tiendra le 2 mai, 

à 18 h 30, à la salle Gilles-Grondin 
du Collège.

Il sera question d’anorexie, de 
boulimie, d’hyperphagie et de la 
problématique multidimension-
nelle des troubles du compor-
tement alimentaire sous l’angle 
biopsychosocial. La conférencière 
expliquera les recommandations 
pour prévenir ces troubles, les res-
sources d’aide dans la région et 
les formations données par l’orga-
nisme Loricorps de l’UQTR.

Conférence sur les troubles  
du comportement alimentaire

Inscrivez-vous en ligne auwww.fondationssse.ca

Ne manquez pas nos deux événements phares :
les 10 et 11 juin 2017!

Omnium de golf

• Le 10 juin au Club de golf le
Mémorial

• Le billet inclut le brunch, la joute de
18 trous avec voiturette et le souper-
spectacle avec Pop On The Rocks!

• Béné�ciez du tarif préférentiel en
vous inscrivant avant le 12 mai
2017!

Merci à nos partenaires Merci à notre commanditaire

• 200 km en 2 jours à travers le territoire de l’Énergie
• Une randonnée de vélo où l’entraide et la bonne humeur
sont au rendez-vous!

• Inscrivez-vous en ligne avant le 12 mai 2017!

C’est le temps de vous inscrire à la
Randonnée de l’Énergie et l’Omnium de golf

3675, boul. du Chanoine-Moreau,Trois-Rivières

819 693-9393
cliniquepodiatrique.com

DRE ARIANE
BERGERON,
PODIATRE,

S’EST JOINTE
À L’ÉQUIPE

• podopédiatrie (1 mois et plus)

• ongles incarnés et verrues plantaires

DOU
LOU
REUX

Plus de 20 ans d’expérience!

• évaluation de la posture
• podopédiatrie (1 mois et plus)
• radiographie numérique
• thérapie au laser
• bain tourbillon
• ongles incarnés et verrues

DOU
LOU
REUX

Orthèses CRYOS

Système d’imagerie
CRYOVIZION

minces et polyvalentes,
faciles à porter en tout temps

Maintenant DISPONIBLE!
ÉCHOGRAPHIE
MUSCULO-SQUELETTIQUE

pour mieux analyser vos douleurs,
voir et mesurer vos progrès
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YORKTON, Sask. (PC) — Une 
ancienne gardienne de prison en 
Saskatchewan a été condamnée à 
trois ans d’emprisonnement pour 
avoir caché de la drogue dans des 
œufs en chocolat et les avoir intro-
duits à l’intérieur de l’établissement 
où elle travaillait.

Bonny Maddaford, 45 ans, a plai-
dé coupable le mois dernier à des 
accusations de trafic de cocaïne, 
trafic de marijuana et abus de 
confiance. 

Elle était une employée du déta-
chement rural de la Gendarmerie 
royale du Canada à Yorkton. 

Elle a utilisé des oeufs «Kinder 
Surprise» pour acheminer de la 
marijuana, de la cocaïne, du tabac 
et de l’argent à des détenus.

Elle cachait de la 
drogue dans des 
œufs Kinder

TROIS-RIVIÈRES (MLA) — Ayant 
des missions similaires, la Fon-
dation InterVal du CIUSSS Mau-
ricie – Centre-du-Québec et la 
Fondation Fusée ont décidé de 
s’associer pour améliorer la qualité 
de vie d’encore plus de personnes 
devant composer avec un handi-
cap physique.

Les deux organisations travail-
leront notamment en collabora-
tion pour organiser un tournoi 
de golf Pro-Am, qui aura lieu le 
7 septembre prochain au Club de 
golf Ki-8-Eb. La présidence d’hon-
neur de l’événement a été confiée 
à David Bélanger, directeur géné-
ral de la Caisse Desjardins des 
Trois-Rivières.

«Nos expériences respectives 
seront mises à profit ainsi que nos 
réseaux de contacts qui sont dif-
férents pour organiser cet événe-
ment d’envergure et donner une 
visibilité à notre cause commune, 
soit celle des personnes ayant 
un handicap», mentionne Dany 
Giroux, président de la Fondation 
Fusée.

En plus du golfeur profession-
nel qui accompagnera chaque 
équipe qui participera au tournoi, 
des jeunes se joindront comme 
sixième joueur, dont certains 
ayant un handicap et souhai-
tant tenter l’expérience du golf 
adapté. L’objectif de cet événe-
ment est d’amasser 100 000  $, 

qui serviront notamment à ver-
ser une aide financière directe 
aux usagers. Par exemple, l’aide 
permettra de payer des camps 
de vacances spécialisés, du répit 
parental, des aides techniques ou 
des équipements sportifs spécia-
lisés. Une salle d’évaluation, d’in-
tervention et de stimulation pour 
la clientèle en déficience phy-
sique, trouble du spectre de l’au-
tisme et déficience intellectuelle 
pour les 0 à 7 ans pourra égale-
ment être aménagée au CIUSSS 
Mauricie – Centre-du-Québec. 

Les billets pour le tournoi de golf 
sont en vente au coût de 250 $ cha-
cun. Il est possible de s’en procurer 
en appelant au 819 379-7732 poste 

11310 ou en écrivant au claudette_
demers@ssss.gouv.qc.ca.

Alors que la Fondation InterVal 
oeuvre auprès des enfants et des 

adultes, la Fondation Fusée offre 
des services destinés plus spéci-
fiquement aux enfants âgés entre 
0 à 18 ans. 

AIDE AUX PERSONNES AYANT UN HANDICAP PHYSIQUE

Deux fondations s’unissent

La Fondation InterVal et le Fondation Fusée organiseront ensemble un tournoi 
de golf Pro-Am. Sur la photo: Patrick Théorêt, président de la Fondation Inter-
val; Dany Giroux, président de la Fondation Fusée; David Bélanger, directeur 
général de la Caisse Desjardins des Trois-Rivières et Jean Turcotte, président 
du comité organisateur du tournoi de golf. — PHOTO: STÉPHANE LESSARD

819 378-4911 | www.cegeptr.qc.ca/formationcontinue

Entrepreneur
AEC Démarrage et gestion de son entreprise / 300 h (en ligne ou en classe)

Durée du programme : 11 septembre 2017 au 23 mars 2018
Date limite d’inscription : 1er septembre

Inspecteur en métallurgie
AEC Inspection en métallurgie / 855 h
Durée du programme : septembre 2017 à juin 2018
Date limite d’inscription : 14 aout

Technicien en génie industriel
AEC Techniques de génie industriel / 1275 h
Durée du programme : 5 septembre 2017 au 28 septembre 2018
Date limite d’inscription : 14 aout

Technicien en génie civil
AEC Contrôle de la qualité en génie civil et en système de toiture / 885 h
Durée du programme : 2 octobre 2017 au 31 mai 2018
Date limite d’inscription : 11 septembre

Technicien en comptabilité
AEC Gestion financière informatisée / 1515 h
Durée du programme : 10 octobre 2017 au 15 février 2019
Date limite d’inscription : 18 septembre

Le démarrage des programmes est conditionnel à un nombre

suffisant d’inscriptions ainsi qu’à l’obtention du financement.

Programmes accessibles aux prêts et bourses.

Graphiste
AEC Techniques de graphisme / 780 h (en ligne)

Début du programme : 20 janvier 2018

Technicien en réseautique
AEC Soutien technique en réseaux informatiques / 1335 h
Début du programme : 19 février 2018

IntégrateurWeb
AEC Design et intégrationWeb / 285 h (en ligne)

Début du programme : 24 avril 2018

Quel emploi t’intéresse?

// Programmes Automne 2017 // Programmes Hiver 2018

Que ce soit pour changer de carrière, améliorer ta situation ou te spécialiser dans ton domaine,
voici des programmes qui te permettront d’atteindre tes objectifs.

Fabrication et réparation
de prothèse dentaire amovible

JEAN FUGÈRE, D.D.
Denturologiste

1410, 3e Rue
Trois-Rivières (Québec) G8Y 2T8

819 376-6772
Face au Centre Les Rivières

Rampe d'accès aux handicapésRampe d accès aux handicapés
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TROIS-RIVIÈRES (MLA) — Étant 
en quelque sorte une version amé-
liorée de l’Opération propreté qui 
se tenait depuis cinq ans, la nou-
velle activité Mon quartier, ma 
fierté: le printemps en action! se 
déroulera prochainement dans 
le secteur Cap-de-la-Madeleine à 
Trois-Rivières.

Mis sur pied par l’organisme 
Quartiers Vie en collaboration 
avec la conseillère municipale 
du district du Sanctuaire, Sabrina 
Roy, ainsi que des étudiants en 

Techniques de travail social du 
Cégep de Trois-Rivières, ce ras-
semblement gratuit pour tous 
se tiendra à compter de 9 h 30 le  
10 mai prochain sur les terrains 
du Carrefour du Cap, situés sur le 
boulevard Sainte-Madeleine. En 
cas de pluie, l’activité sera remise 
au lendemain.

«Nous voulons créer un événe-
ment davantage rassembleur pour 
les personnes qui demeurent dans 
le secteur, un moment lors duquel 
les citoyens et les citoyennes qui 

participent au grand ménage des 
rues puissent rencontrer d’autres 
personnes du secteur tout en 
échangeant avec les ressources 
faisant partie du regroupement 
Quartiers Vie», explique la conseil-
lère municipale.

Un dîner gratuit sera offert aux 
participants et ces derniers pour-
ront se procurer des «smart pots» 
au coût de cinq dollars.

Les entreprises et organisations 
diverses sont également invitées à 
participer à l’événement.

MON QUARTIER, MA FIERTÉ: LE PRINTEMPS EN ACTION!

Opération propreté améliorée

L’activité Mon quartier, ma fierté: le printemps en action! a été présentée en 
présence de France Leclerc, de l’organisme Ménagez-vous; de Bianca Thi-
beault-Lachance, étudiante en Techniques de travail social au Cégep de Trois-
Rivières; de Sabrina Roy, conseillère municipale du district du Sanctuaire et de 
Marie Hallé, de l’organisme Quartiers Vie. — PHOTO: SYLVAIN MAYER

Venez découvrir les nouveaux
modèles 2017

ACCESSOIRES GRATUITS
à l’achat de certains grils à gaz

Valable jusqu’au 19 juin

gaz

ÉCONOMISEZ
JUSQU’À
200 $

boutiquedelabalayeuse.com

N’OUBLIEZ PAS CHEZ NOUS LES CONSEILS
SONT GRATUITS !

4130, boul. des Forges,
Trois-Rivières

(face au Centre Les Rivières)

819 374-6890

50e ANNIVERSAIREe
VENTE

VENEZ ACHETER LE VOTRE!

VASTE
CHOIX À
PARTIR DE
349.99$

PRIMES
CADEAUX
ALLANT

JUSQU’À 280$
SUR MODÈLES
SÉLECTIONNÉS.

LA SAISON DES BBQ EST OUVERTE...

VENEZ ACHETER LE VOTRE!

BBQ

www.piscinescaron.ca

Chang
ement

de toile

6935, boul. Jean XXIII,
Trois-Rivières (secteur Ouest)

819 377-5558

Service d’entretien
et réparation

Réservez votre
chauffe-eau
HVAC pour un été
de confort

Le meilleur
rapport qualité-prix

GRANDURA
Capacité 6 personnes
46 jets
94po x 94po x 36po

Le SoleilLe Soleil 
estLeLe Soleil 
est

arrivé!

RÉSERVEZDÈSMAINTENANT
VOTREPISCINECREUSÉE!
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Le recrutement 
médical demeure 
un défi important
MARC ROCHETTE
marc.rochette@lenouvelliste.qc.ca

SAINT-LÉONARD-D’ASTON — Si 
la population de Saint-Léonard-
d’Aston et des environs peut 
compter sur des services de santé 
en 2017, c’est grâce à la Fondation 
médicale Jean-Pierre Despins qui 
fêtait, lundi, ses 15 ans d’existence. 

Une célébration néanmoins as-
sombrie par le décès de l’un de ses 
administrateurs vendredi dernier, 
Dr Guy Dumas.

« Nous avons eu notre lot de 
moments plus difficiles dans la 
perte de précieux collaborateurs. 
Ils vont continuer de nous ins-
pirer et nous guider dans notre 
engagement», a d’ailleurs lancé le 
président de la Fondation, René 
Bérubé.

D’ailleurs, la disparition de 
D r  G u y  D u m a s,  a j o u t é e  a u 
départ récent d’un autre méde-
c i n ,  p ou ss e  l e  p ré si d e nt  d e 
la  Co op  S ol idar i té  Santé  JP 

Despins, Denis Roy, à réclamer 
du renfort auprès du CIUSSS 
Mauricie-Centre-du-Québec.

«Le défi, c’est d’attirer des méde-
cins. Nous demandons au pré-
sident-directeur général, Martin 
Beaumont, de nous aider dans 
cette démarche. Nous sommes 
confiants qu’il nous enverra de 
la relève pour aider nos docteurs 
sur qui déborde un surplus de 
patients», a-t-il laissé entendre lors 
du 5 à 7.

À ce sujet, René Bérubé n’a pas 
hésité à affirmer que «la Coupe 
Stanley serait pour nous le recru-
tement de deux nouveaux méde-
cins». «La seule ombre au tableau 
concerne le recrutement médical. 
Je ne cache pas que c’est très dif-
ficile. Mais nous y travaillons sans 
relâche. J’ai l’habitude de tenir mes 
promesses et mes engagements. Je 
le ferai avec mon équipe», a promis 
le philanthrope bien connu.

Or, c’est justement la diminution 
d’effectifs médicaux en 2000 qui 
l’avait amené à proposer la créa-
tion d’une Fondation. «Le départ 
de trois médecins et le décès du Dr 
Jean-Pierre Despins avaient rendu 
la situation précaire pour la cli-
nique médicale. Dans un contexte 
très difficile de deuil, jumelé à une 
accablante surcharge de travail, les 
médecins m’avaient demandé de 
l’aide, étant un grand ami de Jean-
Pierre, ainsi qu’au maire de Saint-
Léonard-d’Aston, Laval Simard, 
et à Hubert Vincent, un patient 
de Jean-Pierre», s’est plu à racon-
ter M. Bérubé. «En bon impulsif, 
j’ai répondu oui, sans connaître 
tous les tenants et aboutissants», 
renchérit-il.

La Fondation médicale Jean-
Pierre Despins fut donc lancée le 
22 avril 2002 et le premier projet 
fut le point de service du CLSC à 
Saint-Léonard-d’Aston pour venir 
en aide aux médecins.

Six ans plus tard, le départ de 
médecins et la désuétude des 
locaux auront amené les adminis-
trateurs de la Fondation à mettre 
sur pied la Coop Solidarité JP Des-
pins. «Nous n’avions pas le choix, 
sinon, il n’y avait plus de services 
de santé à Saint-Léonard-d’Aston», 
avoue René Bérubé.

Depuis 15 ans, la Fondation a 
permis d’amasser près de deux 
millions de dollars qui ont été réin-
vestis dans différents projets sur le 
territoire. «Nous avons fourni des 
équipements à la fine pointe tech-
nologique qui ont sauvé des vies, 
dont la mienne à la suite d’un inci-
dent cardiaque. Toute la popu-
lation de la région peut être fière 
d’une telle réussite.  La Fondation a 
permis de garder et de développer 
nos services de santé de proximi-
té», a conclu René Bérubé.

LA FONDATION MÉDICALE JEAN-PIERRE DESPINS FÊTE SES 15 ANS

Près de deux millions $ plus tard...

La Fondation médicale Jean-Pierre Despins a fêté ses 15 ans en présence 
d’Yvon Parenteau (administration), Louis Plamondon (député), Denis Roy (vice-
président de la fondation et président de la COOP), Dr Richard Proulx (médecin 
de famille), René Bérubé (président), Donald Martel (député) et Sylvain Lau-
zière (administration). — PHOTO: FRANÇOIS GERVAIS 

La pizza c’est notre
affaire...

La pizza c’est

Cap-de-la-Madeleine ..819.375.6767
St-Louis-de-France .....819.379.6767
Trois-Rivières-Ouest ..819.693.6767
Ste-Marthe-du-Cap.....819.376.6767
Trois-Rivières .............819.373.6767
Shawinigan................819.539.7777
Grand-Mère................819.533.6767
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MONTRÉAL (PC) — C’est un 
couple de Montréal qui a rem-
porté le gros lot de 55 millions $ 
au plus récent tirage de Lotto Max.

Nathalie Langlais et Gilles Ros-
nen se sont présentés au siège de 
Loto-Québec, lundi après-midi, 
à Montréal, pour récupérer leur 
prix.

Le couple achetait des billets 
de loterie au même dépanneur 
depuis plusieurs années, selon 
Loto-Québec.

Mme Langlais vérifie habituel-
lement ses billets plusieurs mois 
après les avoir achetés. Or, cette 
fois-ci, la gagnante a regardé son 
billet samedi matin, après le tirage 
de vendredi soir.

Elle croyait d’abord avoir rem-
porté 55 $, puis 55 000 $, pour 
finalement comprendre qu’ils 
étaient millionnaires.

«Je suis montée voir mon chum 
(...) Je lui ai dit: ‘‘Je capote, Gilles, 
peux-tu me dire si tu vois exacte-
ment ce que je vois?’’», a raconté 
la nouvelle millionnaire en confé-
rence de presse.

La femme et l’homme se sont 
ensuite rendus au dépanneur qui 
leur avait vendu le billet gagnant 
et le caissier a confirmé qu’ils 
avaient mis la main sur le gros lot.

« Depuis, on essaie de com-
prendre ce qu’il se passe, mais on 
est dans un monde parallèle», a 
expliqué Mme Langlais.

Pour le  moment,  le  couple 
compte surtout voyager.

Depuis le lancement de Lotto 
Max, 16 gros lots ont été raflés 
par des Québécois, dont deux 
de 60 millions $, le 6 janvier et le 
10 février derniers.

De plus, un gros lot de 55 mil-
lions $ a été gagné le 17 juillet 2015 
et trois autres de 50 millions $ lors 
de tirages précédents.

La combinaison gagnante de 
vendredi soir était: 3, 4, 13, 16, 35, 
47 et 49. Il s’agissait d’un billet de 
type «mise-éclair».

Le porte-parole de Loto-Qué-
bec, Patrice Lavoie, a fait état d’un 
début d’année «exceptionnel» 
pour les Québécois à la loterie.

Depuis janvier,  55  lots d’au 
moins un million de dollars ont 

été remportés dans la province 
– contre un total de 104 en 2016.

LOTTO MAX

Un couple de Montréal 
remporte le gros lot de 55 M$

S T I A V F O

A P H R O D I S I A Q U E S

L U I R E S O U I L L E

R E M P L A C A N T G U I

N E O L E G S D U E L

R E E L S T I A I R L

C I M I T E N T A V E

E T A O T E A H A N E

O M E G A A V E R T I S

O M E T L A M I E R N E

I R O N I S E R I R A Q

O E I L E C R E T E R U

C E R N E S E R O D E

R I A E S T A S E R S

C I E L I B I S G I T

C O N S U L S R E V E U R

N E S I M P E R I A L E

D E S E R T E S E T T E R

ABLATION DE 
LA RATE 

EXCITANTS

CAPITALE DE 
LIBYE 

FLAIRÉE 

PARFAIT 

MÉDECIN 
CALMÉE 

A TEL PRIX 

ATOMES 

FOUDROYANT

QUOTIENT 
INTELLEC-

TUEL 

ON EN FAIT 
DE LA SOUPE 

NOMMÉE

BRILLER 

SUPPLÉANT 

COUVERT DE 
BOUE

SERT À 
DÉSIGNER 

PLANTE 
PARASITE

501 

SIGNIFIE 
NOUVEAU 
VISIBLES 

DONATION 

POLLUTION 
URBAINE 

COMBAT 
SINGULIER

NON-
CROYANT 

TITANE 

LOMBARDS 

SE SIFFLE

VAISSEAU 
CHANCEUX 

SEPTIÈME 
GRECQUE 

SINGENT 

COURSES 
CYCLISTES

PRIÈRE À LA 
VIERGE

PARTIE POS-
TÉRIEURE 

ENLEVÉ 

SE PORTE AU 
COU 

FAIT DES 
EFFORTS
AIGRES

ENFERMER

LETTRE 
GRECQUE 

OUBLIE 

PRÉVENUS

VIE AUSTÈRE

ORTIE 
BLANCHE 

NÉON

RAILLER 

CENTRE DU 
CYCLONE 

ÉTAT D'ASIE

JETON 
ROMAIN

NIVELÉ 

VÉRIFIÉ

CHARRIE 
PEU D'EAU

SIROP

ESTUAIRE 
BRETON 

ENTOURÉS 

IMAGE 
SAINTE

RONGÉ 
LENTEMENT

NIDS DE 
RAPACES

LE SOLEIL 
S'Y LÈVE 

SERT À 
SUSPENDRE

TRIBU 
ISRAÉLITE

MILLE-
PATTES

SE DIT D'UN 
BLEU 

AGENTS 
OFFICIELS 

ÉTAT 

SON BEC EST 
COURBÉ 

ON S'Y 
REPOSE

EST ÉTENDU

N'EST PAS 
MORT

UTOPISTE

VENUS AU 
MONDE 

INHABITÉE 

PETITE 
TOUFFE DE 

BARBE

CHIEN 
D'ARRÊT

SOLUTION MOTS FLÉCHÉS No 776 www.hannequart.com
SOLUTION MOTS FLÉCHÉS 776

Gilles Rosnen et Nathalie Langlais se sont présentés au siège de Loto-Québec 
à Montréal pour récupérer leur prix. — PHOTO: LA PRESSE CANADIENNE

JEUDI ETVENDREDI FERMETUREÀ 19H

3007 CôteRosemont,Trois-Rivières(Ouest)
819 691-2270

lesdessouspourdeux.com

Àvotre service depuis plus de 25ans

GRAND CHOIX DE MAILLOTS

Le meilleur choix
enMauricie

Lingerie �ne pour
hommes et femmes

de maillots et accessoires
pour votre voyage !!!

1000 pi ca1 000 
Plus dePlus de

LA SECTION PLAGE EST MAINTENANT OUVERTE!

Venez préparer votreété avec nous

Avant

Après

819 377-2278 • louis-martel@hotmail.com
• Construction, rénovation majeure et transformation
• Agrandissement de maison, changement de portes et fenêtres, etc....
• Revêtement extérieur, vinyle, bois, CanExcel, �brociment, acier
• Accrédité pour les subventions gouvernementale et municipale
• Programme gouvernemental Rénovert

Construction
Louis Martel inc.
Entrepreneur Général d’expérience
À votre service depuis 28 ans!

RBQ 8323-0839-17

En rénovation

1785, boul du Carmel,
Trois-Rivières, 819 606-0106

OUVERT 7 JOURS
Lundi au vendredi :
de 8 h à 20 h
Samedi : de 9 h à 16 h
Dimanche : de 9 h à 15 h

Trois-Rivières

VENEZ NOUS RENCONTRER ET
BÉNÉFICIEZ DE NOS SERVICES:

Pharmaciens
copropriétaires

• In�rmière clinicienne
spécialisée en vaccination
(sur rendez-vous)

• Prise de tension artérielle
• Analyse de votre dossier
pharmacologique

• Service de piluliers avec
photo

• Service de
location de
béquilles

• Service de
livraison
gratuite

Claude Héon et André Lapierre
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Libre arbitre, eh oui!
En réaction à la lettre de Maurice 
Milot intitulée «À propos du libre 
arbitre», publiée dans notre édi-
tion du 18 avril dernier.

N’en déplaise à M. Milot, qui 
est d’opinion que le libre arbitre 
n’existe pas parce que nous 
ne sommes que l’addition de 
contraintes de toutes sortes exté-
rieures à nous-mêmes, eh bien oui, 
le libre arbitre existe vraiment chez 
l’humain. Nous avons la précieuse 
capacité de pouvoir distinguer le 
bien et le mal. Même un enfant sait 
cela. Il se cache ou il ment quand 
il a fait quelque chose de pas cor-
rect. L’adulte peut bien occulter sa 
conscience du bien et du mal par 
toutes sortes de prétextes, il n’en 
demeure pas moins qu’il y a tou-
jours une petite voix en lui-même 
qui le fait se sentir un peu gêné 
devant le mal qu’il a pu faire ou le 
bien qu’il aurait pu faire, même si 
des praticiens tentent de démon-
trer qu’il «n’était pas responsable 

de ses actes». Le remords n’est pas 
quelque chose qui lui est imposé 
de l’extérieur. Le remords existe 
vraiment.

Claude Rompré
Shawinigan 

Non à un aréna 
de 5000 places!
Personnellement je dis non à ce 
projet de fou. Oui nous avons 
besoin de glaces couvertes mais 
pas à n’importe quel prix. Nous 
n’avons pas de club de hockey 
majeur et nous n’en aurons jamais 
selon moi. Ce projet sert à gaspiller 
nos taxes et à flatter l’ego du maire.

J’invite donc tous les payeurs de 
taxes de Trois-Rivières à se pré-
senter au greffe de la Ville pour 
signer le registre ouvert jusqu’à 
jeudi. Nous avons besoin de 2100 
signatures pour que le projet soit 
mis de côté. Si vous êtes tannés 
de payer des taxes pour assouvir 
les fantasmes du maire, faites un 

petit effort et tous ensemble, allons 
signer le registre. Ceci s’adresse aux 
propriétaires et aux locataires car 
si le compte de taxes monte les 
loyers aussi vont monter.

Faisons-nous un devoir de com-
muniquer avec le conseiller ou la 
conseillère de notre district pour 
lui faire part de notre méconten-
tement face à ce projet. Les élec-
tions municipales s’en viennent et 
nous aurons un choix à faire. Soit 
que l’on conserve le même conseil 
municipal qui gaspille notre 
argent, ou soit qu’on élise une nou-
velle administration qui aura une 
vision plus raisonnable. 

De ce temps-là, on dirait qu’il n’y 
a que le District 55 qui compte. 
Que fait-on pour revitaliser le 
centre-ville, le secteur Cap-de-la-
Madeleine, etc.? Levons-nous et 
montrons à nos élus qu’ils sont là 
pour nous et non pour eux. 

Soyons participatifs et allons 
signer le registre!

Luc Meunier
Trois-Rivières

CARREFOUR DES LECTEURS

Quel est le point commun entre François Fillon et Carey 
Price? Les deux ne se sont pas rendus au deuxième tour.

À une époque pas si lointaine, 
on aurait pu dire avec certi-
tude qu’il n’y a plus aucun 

suspense quant au résultat du deu-
xième tour de l’élection présiden-
tielle française. Le ralliement de 
personnalités politiques et d’élec-
teurs de toutes allégeances derrière 
Emmanuel Macron ne laisserait 
normalement que quelques miettes 
pour la candidate du Front national, 
Marine Le Pen. Mais nous sommes 
en 2017. Et les dernières années 
nous ont démontré de fréquents et 
intenses bouleversements dans les 
comportements électoraux et dans 
les aspirations nationales un peu 
partout dans le monde.

Les sondages ne sont plus ce 
qu’ils étaient, les politiciens de car-
rière n’ont plus la cote, le populisme 
aguiche, la sécurité se hisse en tête 
des préoccupations, le repli sur soi 
devient une tendance. Tout cela 
fait en sorte qu’il n’est plus possible 
de prédire les comportements 
d’électeurs comme on pouvait tra-
ditionnellement le faire. Et toute 
prédiction pour le deuxième tour, 
malgré une apparente évidence, 
devient hasardeuse.

Mais disons que les choses 
regardent plutôt bien pour Emma-
nuel Macron. Celui-ci a beau n’être 
encore que le candidat du flou, qui 
n’en est pas à une contradiction 
près, il a tout de même les deux 
pieds sur le parvis du palais de 
l’Élysée.

Laissons aux analystes – et préfé-
rablement aux analystes français – 
le soin de décortiquer le résultat du 
premier tour et d’évaluer les défis 
qui attendent les deux candidats qui 
ont franchi cette étape. Nos grilles 
d’analyse politique sont loin d’être 
les mêmes que celles qui doivent 
servir pour les présidentielles 
françaises. 

De notre point de vue étranger, la 
seule chose qui peut trouver écho 
ici et qui mérite une attention par-
ticulière, c’est cette banalisation de 
l’extrême droite ou, comme certains 
l’ont écrit, de la «dédiabolisation» du 
Front national.

Pour plusieurs, il est presque «nor-
mal» que le Front national soit une 
des deux options qui s’offrent aux 
Français pour le second tour. On 
ne trouve plus rien de cette surprise 

teintée de honte qui avait frappé 
une majorité de Français en 2002, 
alors que Jean-Marie Le Pen avait 
atteint le deuxième tour, affrontant 
alors Jacques Chirac, qui finalement 
n’en avait fait qu’une bouchée. Cette 
fois, on voyait venir Marine Le Pen 
et on ne s’en formalise plus.

C’est ce qui cloche. La présence de 
la représentante du Front national 
au deuxième tour va à l’encontre 
des fameuses valeurs de cette Répu-
blique que les Français chérissent 
tant. Et elle suscite une certaine 
inquiétude à l’étranger, parce qu’elle 
s’inscrit dans la même montée 
populiste et le même repli identitaire 
que l’élection de Donald Trump aux 
États-Unis, le vote pour le Brexit ou 
les résultats obtenus par des partis 
ou des candidats d’extrême droite 
un peu partout en Europe.

En France, Marine Le Pen et le 
Front national ont convaincu plus 
de 20 % des électeurs. Pourtant, la 
candidate elle-même est impliquée 
dans trois affaires de détournement 
de fonds et dans six procédures 
judiciaires au total. Là-dessus, les 
Français semblent en faire peu de 
cas, comme ils semblent presque 
avoir absous François Fillon pour 
des démêlés comparables. Elle est 
à la tête d’un parti financé par les 
Russes, qui a comme objectif de 
tenir un référendum sur l’appar-
tenance à l’Union européenne, 
d’abandonner l’euro et de revenir 
au franc. Le Front national est aus-
si reconnu comme étant un parti 
raciste, xénophobe, homophobe. 

La présence d’une candidate de 
cette mouvance au deuxième tour 
d’une élection présidentielle rend 
presque banaux ces types de dis-
cours ou de comportements. 

Le candidat socialiste Benoit 
Hamon, humilié avec seulement 
6 % des voix, a trouvé les mots 
appropriés dans les circonstances 
pour justifier le ralliement derrière 
Emmanuel Macron: il faut savoir 
faire la différence entre un adver-
saire politique et une ennemie de 
la République.

Se dresser contre le système et l’es-
tablishment est une chose. Vouloir 
saccager des valeurs d’humanisme, 
d’ouverture, de démocratie et de 
respect des droits fondamentaux 
en est une autre. 

Le danger 
de la banalisation
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C ela fait plusieurs mois que 
j’essaie de me faire une 
tête sur le projet du coli-

sée. Aujourd’hui, ce que je peux 
dire, c’est que peu importe que l’on 
soit pour ou contre, une chose est 
sûre: en tant que citoyens, nous ne 
sommes pas bien informés. Alors 
comment peut-on prendre une 
décision éclairée, comment peut-
on se prononcer en ayant aussi peu 
d’information? 

Ce que j’entends, c’est que les 
joueurs ont besoin de plus de 
glaces. Les arénas ne suffisent 
pas à Trois-Rivières. Principale-
ment parce que les jeunes sont à 
l’école le jour, et les moins jeunes, 
au travail. Donc le soir et les fins 
de semaine, tout le monde réquisi-
tionne les glaces en même temps. 
Un colisée permettrait donc d’ajou-
ter deux glaces supplémentaires. 
Mais ça, c’est à condition que celle 
de Cap-de-la-Madeleine ne soit 
pas fermée et que celle de Trois-
Rivières-Ouest ne devienne pas 
une bibliothèque, auquel cas tous 
les efforts pour avoir plus de glaces 
s’annuleraient. 

Donc si on part de là, le besoin 
premier auquel doit répondre le 
colisée est de fournir des espaces 
supplémentaires pour les jeunes 
et moins jeunes qui jouent au 
hockey. C’est très louable en soi, 
sauf que peut-être que moi, qui 
ne joue pas au hockey, et dont le 
fils ne joue pas non plus, n’ai pas 

envie de payer pour ça. Et peut-
être que mon voisin qui lui, n’a pas 
d’enfant, n’a pas envie non plus de 
payer pour ça. Mais peut-être que 
oui aussi. Peut-être que comme 
population, nous sommes prêts à 
dépenser notre argent pour que 
ces enfants et ces adultes puissent 
pratiquer leur sport à des heures 
plus convenables et permettre 
aux parents de souffler un peu et 
ne pas devoir s’absenter du tra-
vail parce que fiston a une partie 
de hockey à 15 h 30. Mais si c’est 
le cas, je pense que c’est justement 

à nous (la population) de faire ce 
choix. Et pas seulement en cochant 
une case, mais en étant informés 
adéquatement des pour et des 
contre, ainsi que des besoins réels 
et bien analysés auxquels répond 
cette méga infrastructure. 

C’est facile de dire «oui je le 
veux». Mais «oui je le veux» ne veut 
pas dire «oui je le peux». Deman-
dez à un fan d’automobile s’il veut 
une Ferrari et il vous dira certaine-
ment oui, mais ça ne veut pas dire 
qu’il sera en mesure de la payer. 
Parce qu’il faut garder en tête que 

le colisée n’est pas un investisse-
ment. C’est une dépense, et une 
grosse, pure et dure. Il n’y aura 
pas de retour sur investissement. 
Il y aura des coûts d’entretien, des 
frais pour les infrastructures, des 
employés à payer. Le colisée n’est 
pas acheté par une compagnie 
privée. Entendons-nous, il est 
public, donc payé par nos taxes, 
qui viennent de nos poches. 

Et n’oublions pas que du temps 
de glace, ce n’est pas gratuit. Donc 
pour l’utilisateur aussi, il y aura 
des frais de location de glace qui 

s’ajouteront à ceux déjà payés par 
ses taxes. Seront-ils aussi exorbi-
tants que ceux du nouveau Coli-
sée de Québec qui peuvent aller 
jusqu’à 3000 $ pour une heure et 
demie?

Ce qui m’amène à me demander 
si on a vraiment évalué le projet 
sous tous ses angles. A-t-on pesé 
les pour et les contre? A-t-on ana-
lysé les forces et les faiblesses d’un 
tel projet ou a-t-on simplement dit 
«oui je le veux»? Si ce qu’on veut, 
c’est permettre à nos joueurs de 
jouer, alors quelle est la pertinence 
de faire aussi gros? Cinq mille 
places, vraiment? A-t-on vraiment 
besoin de tous ces sièges? A-t-on 
besoin de plus de places ou plus 
de glaces? À ce que je sache, les 
joueurs sont sur la glace, pas assis 
sur des sièges. Et ce sont pour eux 
que nous bâtissons le colisée. À 
moins qu’il y ait d’autres raisons? 
Mais ça, je ne le sais pas, on ne 
m’en a pas informée. 

Avant d’entreprendre d’autres 
projets d’envergure dont le paie-
ment s’ajoutera à celui de toutes 
ces belles idées de grandeur, 
réfléchissons. Réfléchissons, et 
demandons-nous ce que nous 
voulons pour notre ville. Et si c’est 
un colisée, j’espère au moins que 
ce sera parce que nous avons été 
consultés. 

Valérie Renaud-Martin
Trois-Rivières

Avons-nous les moyens de rouler en Ferrari?

Alors que le club de hockey Bliz-
zard ferme ses livres à cause d’un 
colisée de 2800 places presque 
désert tout l’hiver, la Ville, elle, 
s’apprête à en construire un de 
5000 places au coût de 55 mil-
lions $. Franchement, la popula-
tion fera quoi avec un colisée de 
5000 places alors que les clubs 
de hockey de la région peinent à 
remplir les sièges? Comment la 
Ville pourrait faire vivre une aussi 
grosse machine? Avec nos taxes 
municipales, nos impôts provin-
ciaux et fédéraux? Le maire croit 
que parce que Québec paie près de 
la moitié de la facture, ça va coûter 
près de la moitié moins cher aux 
Trifluviens. Il croit que tout cet 
argent pousse par magie dans les 
arbres au lieu de venir des mêmes 
poches: les nôtres!

Dans Le Nouvelliste du 15 jan-
vier 2013, le maire nous disait 
qu’il rêvait de ramener les Dra-
veurs à Trois-Rivières, mais que 
pour ce faire, Trois-Rivières avait 
besoin «d’un aréna répondant aux 

besoins du hockey junior de notre 
époque». Dans une ville «qui a per-
du les Draveurs dans l’indifférence 
générale en 1992» et qui vient de 
perdre Le Blizzard, comment un 
colisée va-t-il convertir l’indiffé-
rence en intérêt soutenu?

Y a-t-il quelqu’un aux com-
mandes réfléchissant suffisam-
ment pour voir que les citoyens 
et même les investisseurs en ont 
marre de payer pour ces «trips» de 
grandeur, alors qu’on a déjà l’am-
phithéâtre à payer pendant des 
décennies? Les dirigeants ont-ils 
complètement perdu le sens du 
bien commun? Qui veut d’un 
colisée de 5000 places à Trois-
Rivières? Peut-être avons-nous 
besoin de glaces supplémentaires 
pour ceux et celles qui pratiquent 
le hockey à Trois-Rivières, mais 
avons-nous vraiment besoin de 
5000 sièges?

La Ville doit procéder à un règle-
ment d’emprunt de 53,1 M$ néces-
saire pour la construction de ce 
nouveau colisée au District 55. Ce 

projet fait l’objet d’une première 
consultation sous forme d’un 
registre public à signer à l’hôtel de 
ville les 24, 25, 26 et 27 avril. Signer 
ce registre signifie soit s’opposer à 
cet emprunt, soit exiger un référen-
dum sur le sujet, avec 2012 signa-
tures et plus. 

Je sais que plusieurs Triflu-
viens se disent, en lisant ce texte: 
«Qu’est-ce que ça va donner? Le 
maire finit toujours par faire à sa 
tête!» La différence cette année, 
c’est qu’on est en année électorale. 

J’ai bien hâte de voir si ce registre 
n’est pas un nouveau mirage de 
consultation publique concocté 
par M. Lévesque juste pour mon-
trer à la population comment il 
est démocrate. Que fera-t-il si le 
registre atteint 2012 signatures? 
Il nous a déjà montré ce qu’il fait 
des consultations publiques, mais 
cette année en est une électorale, 
pensons-y!

Christiane Bernier
Trois-Rivières

Colisée: le registre ne serait-il qu’un mirage?

La tenue de registre pour le règlement d’emprunt de 53,1 millions $ associé au projet de construction d’un nouveau coli-
sée bat son plein jusqu’à jeudi à l’hôtel de ville. — PHOTO: FRANÇOIS GERVAIS 

Un emprunt  
de 53,1 millions $ 
à contrer!
C e  p ro j e t  a  d é m a r ré  b i z a r-
rement avec l’achat  des ter-
rains à un prix supérieur au 
p r i x  v e n d u  a u  p r o m o t e u r 
d u  D i s t r i c t  5 5  e t  p a r  l a 
sui te  un empr unt  de  5  mil-
lions $ a été nécessaire pour 
solidifier le terrain instable, soit 
environ 8 millions $ pour l’acqui-
sition et la préparation des terrains 
instables. 

Pourquoi ne pas avoir choi-
si de construire cet aréna sur 
les  terrains de l’E xposit ion, 
appartenant à la Ville de Trois-
Rivières, où déjà un aréna se trouve 
et où tous les stationnements sont 
déjà en place et sur des terrains 
stables?

Au ssi ,  i l  y  a  su f f i sa m m e nt 
de petits arénas sur le terri-
toire  de  Trois-R ivières  et  i l 
n’en coûterait sûrement pas 8 
millions  $ pour les entretenir 
convenablement.

C e s  t e r r a i n s  p o u r r a i e n t 
ê t r e  r e v e n d u s  8  m i l l i o n s   $ 
p o u r  l a  c o n s t r u c t i o n  d e 
projets commerciaux ou résiden-
tiels et cet argent pourrait être 
utilisé pour l’entretien des arénas 
existants.

Même avec des subventions 
p our  la  constr uction de cet 
aréna, suivront les coûts pour 
l’entretien et même selon les 
rêves de certains, une équipe de 
hockey majeur avec des coûts 
additionnels viendront gruger les 
surplus de nos taxes au lieu de 
servir à nous donner des services 
d’entretien dans chacun de nos 
secteurs.

A l o r s  p o u r  t o u t e s  c e s  ra i -
s o n s  e t  c e l l e s  q u e  j ’o u b l i e , 
nous devons signer le registre 
à cet effet pour demander un 
référendum concernant cet aréna 
et son choix d’emplacement. Ren-
dez-vous les 24, 25, 26 et 27 avril 
à l’hôtel de ville de Trois-Rivières 
pour signer le registre.

Claude Ricard
Trois-Rivières
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Vivez un
WEEK-ENDCOMPLET

d’activités!
À l’occasion du 150e anniversaire
du Canada et du 50e anniversaire

du Festival Western de St-Tite

Rodéos
PROFESSIONNELS
27et28mai

Samedi 27 mai à 20h • dimanche 28 mai à 14h
25$ ADULTE | 10$ ENFANT (12 ANS ET MOINS)

BILLETS EN VENTE MAINTENANT
418 365-7524

ACTIVITÉS GRATUITES
ANIMATION POUR TOUTE LA FAMILLE EN P.M.
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Elle considère 
que les chambres 
de commerce 
sont bien 
positionnées 
pour évaluer  
les priorités 
régionales
GUY VEILLETTE
guy.veillette@lenouvelliste.qc.ca

SHAWINIGAN — Avant même que 
la Mauricie connaisse précisé-
ment les montants d’argent qui 
lui seront accordés en vertu du 
nouveau Fonds d’appui au rayon-
nement des régions, la Chambre 
de commerce et d’industrie de 
Shawinigan fait valoir que le re-
groupement régional doit être mis 
à contribution pour identifier les 
priorités. Chose certaine, la direc-
tion de l’organisme lèvera la main 
pour participer à cette réflexion.

Les grandes lignes du FARR ont 
été annoncées à Bécancour, en 
janvier. En 2017-2018, une enve-
loppe de 30 millions $ sera réser-
vée pour financer des projets de 
développement régionaux à tra-
vers la province, à l’exception de 
Montréal et Québec qui disposent 
d’autres mesures. Ce fonds pas-
sera à 45 millions $ en 2018-2019, 
à 60 millions $ en 2019-2020, à 75 
millions $ en 2020-2021, avant 
d’atteindre 100 millions $ à comp-
ter de 2021-2022. Le ministère des 
Affaires municipales et de l’Occu-
pation du territoire estime que ce 
nouvel outil entraînera des inves-
tissements de 810 millions $ d’ici 
10 ans.

Cette cagnotte attire l’attention 
de la CCIS. Autrefois, la Confé-
rence régionale des élus ou le 
Conseil régional de développe-
ment de la Mauricie aurait consti-
tué le point de chute idéal pour 
analyser ces projets et distribuer 
les subventions. Étant donné 
que le gouvernement du Québec 
a décidé de couper les vivres à cet 
organisme de concertation régio-
nal en 2015, difficile de savoir 
comment les priorités seront 
arbitrées.

Pour le moment, le MAMOT 

émet que «chaque région se dotera 
de son propre comité de sélection 
et pourra choisir les projets les plus 
porteurs au regard des priorités 
qu’elle aura identifiées». Pierre-
Luc Lévesque, relationniste de 
presse pour ce ministère, souligne 
que cet élément, de même que la 
répartition des montants selon les 
régions, seront annoncés ultérieu-
rement par le gouvernement.

En attendant, la CCIS voit une 
fenêtre pour le Regroupement 
des chambres de commerce de 
la Mauricie. L’automne dernier, 
les dirigeants de ce mouvement 
annonçaient qu’ils voulaient deve-
nir une référence de concertation 
dans les dossiers de développe-
ment économique de la région. Le 
FARR lui donne une opportunité 

de jouer ce rôle.
« L e s  c h a m b r e s  d e  c o m -

merce locales et notre regrou-
pement régional sommes bien 
placés pour collaborer avec ce 
comité de sélection», croit Martin 
St-Pierre, directeur général de la 
CCIS. «La CRÉ aurait pu jouer ce 
rôle. Quelle instance régionale va 
le faire?»

Selon M. St-Pierre, le Regroupe-
ment des chambres de commerce 
de la Mauricie pourrait s’inscrire 
comme instance neutre pour gui-
der les élus, qui sont naturellement 
portés à favoriser les projets dans 
leurs limites territoriales.

«On parle de rayonnement régio-
nal», insiste Mario Lamontagne, 
président de la CCIS. «Il faut qu’au 
moins deux ou trois MRC s’en-
tendent pour dire que tel projet 
fera rayonner la région.»

«Par notre intention d’être la voix 
des PME, nous devrons être les 
oreilles de nos membres», indique 
M. Lamontagne. «Il faudra aider à 
identifier des opportunités régio-
nales. À la table du regroupement, 
nous pourrions valider les pro-
jets. On espère que nous aurons 
une voix pour faire cheminer les 
dossiers.»

Pour le moment, tout indique 
que les municipalités ou les MRC 
pourront étudier des projets. La 
CCIS considère que le Regrou-
pement des chambres de com-
merce de la Mauricie pourrait 

être consulté dans le processus. 
En fait, les deux porte-parole se 
manifestent avant qu’une structure 
décisionnelle soit mise en place.

«Les chambres de commerce 
sont branchées sur les enjeux 
socioéconomiques de notre ter-
ritoire», rappelle M. St-Pierre. 
«Par notre regroupement, nous 
sommes tout désignés pour colla-
borer à l’identification des projets 
régionaux. La clé d’un développe-
ment économique efficace, c’est 
cette capacité de mobilisation et 
de concertation.»

« Étant  donné que les  CRÉ 
et les CLD sont derrière nous, 
nous avons, avec la création 
de ce fonds,  une formidable 
opportunité d’augmenter la parti-
cipation de l’ensemble des acteurs 
socioéconomiques de la région», 
termine le directeur général. «C’est 
le message que nous voulons 
lancer.»

FONDS D’APPUI AU RAYONNEMENT DES RÉGIONS

La CCIS veut participer 
à la réflexion

Le président de la CCIS, Mario Lamontagne ainsi que le directeur général, Martin St-Pierre. —PHOTO: SYLVAIN MAYER.
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↙«Les chambres de 
commerce locales et 
notre regroupement 
régional sommes bien 
placés pour collaborer 
avec ce comité de 
sélection»

 — Martin St-Pierre

«Il faudra aider à 
identifier des 
opportunités 
régionales. À la table 
du regroupement, 
nous pourrions valider 
les projets. On espère 
que nous aurons une 
voix pour faire 
cheminer les dossiers.

 — Mario Lamontagne
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Conditions de 
travail décentes 
réclamées au 
parc Champlain

MARC ROCHETTE
marc.rochette@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — C’est sous le 
thème Le travail, pas à n’importe 
quel prix! qu’une coalition d’orga-
nismes des milieux communau-
taires, syndicaux et étudiants ainsi 
que du mouvement des femmes 
prendront la rue le 1er mai, à l’occa-
sion de la Fête internationale des 
travailleuses et travailleurs.

Lors d’une marche qui prendra son 
envol au parc Champlain, après un 
rassemblement prévu à 11 h 45, les 
membres de la coalition ont l’inten-
tion de faire entendre leur voix afin 
d’exiger du gouvernement québé-
cois des mesures concrètes pour 
assurer des conditions de travail 
décentes à tous les travailleurs. Pour 
un 1er mai, il s’agira d’une première 
du genre, tant au plan de la varié-
té des organisations participantes 
qu’au niveau de l’ampleur du terri-
toire représenté, soit la Mauricie et 
le Centre-du-Québec.

Selon le groupe, le travail a un 
prix et pas n’importe lequel, cha-
cun ayant droit à un revenu décent 
qui lui permette de franchir le seuil 
de la pauvreté. À leur avis, chaque 

travailleur devrait être en mesure 
de combler ses besoins de base 
et dégager une faible marge de 
manoeuvre pour faire face aux 
imprévus et s’accorder quelques 
activités de loisir, d’où la demande 
syndicale pour un salaire minimum 
à 15 dollars l’heure.

«Il est inconcevable qu’une per-
sonne qui travaille s’appauvrisse 
et doive recourir à une banque 
alimentaire pour subvenir à ses 
besoins de base. De plus, un salaire 
minimum à 15 dollars l’heure n’est 
pas seulement bénéfique pour 
les travailleuses et les travailleurs, 
mais pour l’économie québécoise 
dans son ensemble. On parle 

d’accroissement du pouvoir d’achat, 
de hausse des revenus fiscaux et de 
stabilité de la main-d’oeuvre. Ce 
n’est pas rien. Sans compter une 
forme de reconnaissance de la 
dignité du travail», a indiqué Jona-
than Proteau, d’Unifor.

Selon Joanne Blais, de la Table 
de concertation des femmes de la 
Mauricie, une telle mesure est d’au-
tant plus importante qu’elle touche 
directement les conditions de vie 
des travailleuses. «En effet, ce sont 
les femmes qui occupent en plus 
grand nombre des emplois aty-
piques, qui se soldent par de faibles 
revenus. On pense à des emplois à 
temps partiel, temporaires, ou aux 

horaires parfois incompatibles 
avec les responsabilités familiales 
et parentales qu’elles sont parfois 
seules à devoir assumer», fait-elle 
remarquer.

Pour leur part, les milieux étu-
diants voient dans une augmen-
tation du salaire minimum à 
15  dollars l’heure une mesure 
sociale favorable. Comme le sou-
lève Coralie Sarrazin, porte-parole 
pour les associations étudiantes, 
«un salaire minimum à 15 dol-
lars l’heure allégerait les pressions 
financières sur les étudiantes et 
étudiants qui pourraient ainsi 
consacrer moins d’heures au tra-
vail et davantage aux études». «Et 

du même coup, ils et elles verraient 
réduit leur niveau d’endettement», 
a-t-elle ajouté.

Par ailleurs, la représentante des 
organismes communautaires des 
deux rives, Marie-Line Audet, a sou-
ligné la singularité du marché du 
travail en milieu communautaire, 
les conditions de travail reposant 
essentiellement sur des subven-
tions gouvernementales.

«Le financement ne suffit plus à 
assurer des conditions de travail 
décentes. Les emplois sont pré-
caires, souvent à temps partiel. Le 
milieu connaît donc un fort rou-
lement de personnel et, du même 
coup, perd des expertises pré-
cieuses. Pas moyen de concurren-
cer les secteurs privés ou publics. 
Les salaires sont bas, l’accès à un 
régime de retraite ou à une assu-
rance collective reste un luxe que 
plusieurs organismes ne peuvent 
offrir à leurs membres», a-t-elle 
énuméré.

La coalition invite la population 
à se joindre à la marche de lundi 
prochain. «Pour ceux et celles qui 
voudraient débattre des enjeux liés 
à l’amélioration des conditions de 
travail, un panel de discussions se 
tiendra au Centre social du Cégep 
de Trois-Rivières à compter de 
18 h 30. L’entrée est libre», a-t-on 
annoncé.

«À l’heure où les inégalités éco-
nomiques et sociales ne cessent 
de s’accroître, où les revenus des 
cadres d’entreprise atteignent des 
sommets indécents, où la roboti-
sation du travail menace de plus 
en plus d’emplois et où l’appel à la  
productivité dans tous les secteurs 
de l’économie exerce des pressions 
insidieuses sur les travailleuses 
et les travailleurs, il faut agir», ont 
conclu les membres de la coalition.

FÊTE INTERNATIONALE DES TRAVAILLEUSES ET TRAVAILLEURS DU 1er MAI

Première vaste coalition régionale

Marie-Line Audet, du milieu communautaire, Coralie Sarrazin, représentante étudiante, Joanne Blais, de la Table de 
concertation des femmes de la Mauricie, et Jonathan Proteau, porte-parole syndical.—PHOTO: MARC ROCHETTE
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MARC ROCHETTE
marc.rochette@lenouvelliste.qc.ca

NICOLET — La Fédération de 
l’UPA du Centre-du-Québec et le 
Syndicat de la relève agricole du 
Centre-du-Québec dénoncent 
vigoureusement la participation 
financière de la Caisse de dépôt 
et placement du Québec et du 
Fonds de solidarité FTQ aux acti-
vités de PANGEA terres agricoles 
et de son principal actionnaire, 
Charles Sirois.

«Un tel investissement de fonds 
publics dans l’achat de terres agri-
coles entraîne une concurrence 
insoutenable qui freinera inévi-
tablement le développement des 
entreprises familiales sur le terri-
toire centricois», a déclaré le pré-
sident de la fédération régionale, 
Daniel Habel.

«Comment voulez-vous que la 
relève puisse rivaliser avec des 
investisseurs de ce calibre? C’est 
complètement inéquitable et ça 
coupe les ailes à plusieurs jeunes 
qui rêvent de vivre de l’agricul-
ture», renchérit le président du 
Syndicat de la relève, Benoît 
Quintal.

Entre  2009 et   2016,  les  dix 
sociétés les plus actives auraient 
acquis plus de 23 000 hectares 
de terres, soit un investissement 
de 145,7  millions de dollars. 
Pendant cette période, PANGEA 
terres agricoles aurait débour-
sé 30,8 millions de dollars pour 
acquérir  4972  hectares,  soit 

l’équivalent d’environ 50 entre-
prises familiales. «Il ne faudrait 
donc 560 investisseurs comme 
PANGEA pour remplacer les 

28 000 fermes du Québec», fait-
on remarquer tout en décriant 
le fait que le modèle d’affaires de 
PANGEA soit peu attrayant pour 
la relève entrepreneuriale.

PARTICIPATION FINANCIÈRE DE LA CAISSE  
ET DU FONDS DE SOLIDARITÉ  
AUX ACTIVITÉS DE PANGEA

Indignation agricole 
sur la rive sud

La Presse canadienne

MONTRÉAL — La Caisse de dépôt 
et placement du Québec a annon-
cé lundi la création d’un fonds de 
125 millions $ destiné à soutenir 
le secteur agroalimentaire de la 
province.

Le Fonds agroalimentaire CDPQ 
réalisera des investissements 
directs de 1 à 30 millions $ pour 
appuyer des agriculteurs, des pro-
jets ou des PME.

Tous les secteurs de la chaîne de 
valeur – la production agricole, la 
transformation alimentaire et la 
distribution et commercialisation 

des aliments – pourront profiter 
de ces investissements, a précisé 
la Caisse dans un communiqué.

Le secteur agroalimentaire 
apporte environ 22 milliards $ 
au produit intérieur brut du Qué-
bec chaque année, a souligné 
la Caisse, et représente près de 
500 000 emplois. Environ 7,5 mil-
liards $ de la production agroali-
mentaire québécoise est exportée 
chaque année.

Pour s’ajuster à la croissance 
de la population mondiale, la 
production alimentaire devra 
croître de près de 70 pour cent 
d’ici 2050, calcule l’investisseur 
institutionnel.

Le fonds de la Caisse reposera 

sur quatre principaux piliers. Il 
appuiera les jeunes agriculteurs 
qui veulent prendre la relève ou 

créer de nouvelles entreprises; les 
propriétaires d’entreprises fami-
liales; la transition technologique 
d’entreprises et la modernisation 

d’équipements; et la croissance 
des activités régionales et inter-
nationales dans les secteurs où les 

producteurs sont concurrentiels.
«Pour la Caisse, il est important 

que les agriculteurs actuels et leur 
relève, ainsi que les entreprises 

de transformation, distribution 
et  commercialisation soient 
positionnés pour être (concur-
rentiels) et faire face aux défis 
du secteur agroalimentaire», a 
déclaré dans un communiqué 
le premier vice-président de la 
Caisse pour le Québec, Christian 
Dubé.

«C’est un secteur d’activité com-
plexe, diversifié et de pointe qui 
se doit de bénéficier d’un envi-
ronnement d’affaires viable à long 
terme et adapté à ses particulari-
tés, notamment pour favoriser 
le développement, l’innovation 
et le transfert à la relève», a-t-il 
ajouté.

SECTEUR AGROALIMENTAIRE

La Caisse crée un fonds de 125 M$
«Pour la Caisse, il est important que les 
agriculteurs actuels et leur relève, ainsi  
que les entreprises de transformation, 
distribution et commercialisation soient 
positionnés pour être (concurrentiels) et faire 
face aux défis du secteur agroalimentaire»

«Comment voulez-
vous que la relève 
puisse rivaliser avec 
des investisseurs de 
ce calibre? C’est 
complètement 
inéquitable et ça 
coupe les ailes à 
plusieurs jeunes  
qui rêvent de vivre  
de l’agriculture.»
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La Presse canadienne

MONTRÉAL — Alors que les 
conventions collectives dans 
l’industrie de la construction 
viennent à échéance dans les pro-
chains jours, l’Alliance syndicale 
demande à la ministre du Travail, 
Dominique Vien, de ne pas pro-
longer le mandat des médiateurs 
et de laisser libre cours au rapport 
de forces.

De l’autre côté, au moins une 
association patronale, l’Asso-
ciation des professionnels de la 
construction et de l’habitation 
du Québec (APCHQ), écrit aussi 
à la ministre du Travail pour lui 
demander, au contraire, de pro-
longer la période de médiation.

Les mandats des médiateurs 
arriveront à échéance le 30 avril 

et le 2 mai à minuit,  selon le 
sous-secteur de l’industrie de la 
construction.

Au cours d’une entrevue avec 
La Presse canadienne, lundi, le 
porte-parole de l’Alliance syndi-
cale, Michel Trépanier, a dit croire 
que la négociation ne devait pas 
traîner en longueur inutilement 
à ce stade-ci, sans qu’il y ait plus 
«d’équilibre» dans le rapport de 
forces.

C’est qu’à partir du moment 
où les mandats des médiateurs 
prendraient fin s’ensuivrait une 
période de 21 jours avant de pou-
voir éventuellement exercer des 
moyens de pression.

M. Trépanier fait le pari qu’avec 
la pression des 21 jours pour 
s’entendre, la négociation pour-
rait être plus fructueuse, avec un 
rapport de forces plus équilibré, 

selon lui. Il assure que son but 
n’est pas d’exercer des moyens de 
pression, mais d’en arriver à une 
entente négociée le plus rapide-
ment possible.

Il a donc écrit à la ministre Vien, 
lundi, pour lui demander de ne pas 
prolonger les mandats des média-
teurs, afin «de ne pas (faire) traîner 
la négociation de façon inutile» et 
de laisser s’»équilibrer les forces». 
«Notre intention est claire, ça a tou-
jours été la même: en venir à une 
entente négociée et dans les meil-
leurs délais. Cependant, nous avons 
besoin d’être à forces égales. (Et 
être à forces égales) c’est de peut-
être avoir recours à des moyens de 
pression», a-t-il admis.

PAS DE RÉTROACTIVITÉ
Il importe de souligner que dans 

l’industrie de la construction, 
contrairement aux autres sec-
teurs d’activités, les éventuelles 
augmentations de salaire qui sont 
négociées ne sont pas rétroactives 
à la date d’échéance de la conven-
tion collective.

M. Trépanier argue qu’à cause 
de cette absence de rétroactivité, 
ce sont les ouvriers qui perdent au 
change et les entrepreneurs qui 
n’ont pas intérêt à régler au plus 
vite, puisqu’ils épargnent en aug-
mentations de salaires.

L’Alliance syndicale a fait le 
calcul qu’un ouvrier perd 51 $ par 
semaine, à cause de cette absence 
de rétroactivité, en supposant 
qu’il toucherait une augmentation 
de 3 pour cent. Et M. Trépanier 

ajoute que selon ses calculs, les 
entrepreneurs épargneraient ainsi 
8 millions $.

PATRONS
De leur côté, les associations 

patronales se sont montrées 

étonnées de cette demande de 
l’Alliance syndicale.

«On est franchement surpris de 
la demande, parce que la média-
tion a porté fruit dans la négo-
ciation; elle a vraiment donné 
des résultats. Ça nous préoc-
cupe qu’on ne veuille plus de 
médiation», a commenté Éric 
Côté, responsable des relations 
avec les médias à l’Association 
de la construction du Québec  
— l’une des quatre associations 
d’entrepreneurs.

M. Côté se questionne sur les 
motifs réels qui se cachent der-
rière cette demande de l’Alliance 
syndicale. «Est-ce que c’est tout 
simplement une stratégie pour 
arriver à la grève plus rapide-
ment? On est en droit de se poser 
la question», a-t-il dit.

«Quand on voit ça, on a l’im-
pression que la partie syndi-
cale semble être guidée par une 

volonté de déclencher la grève 
générale dans tous les secteurs 
le plus rapidement possible», a 
commenté de son côté François-
William Simard, vice-président au 
développement stratégique et aux 
communications à l’APCHQ.

Tant M. Côté de l’ACQ que 
M.  Simard de l’AP CHQ sou-
tiennent que si plusieurs journées 
de négociation ont été perdues, 
l’Alliance syndicale n’a qu’elle à 
blâmer, puisqu’elle aurait annulé 
plusieurs journées de négocia-
tion ou a tardé à entreprendre les 
discussions.

L’Alliance syndicale regroupe les 
cinq organisations syndicales de 
l’industrie, soit la FTQ-Construc-
tion, le Conseil provincial du Qué-
bec des métiers de la construction 
( Inte r nat i o na l ) ,  l e  Sy n d i cat 
q u é b é c o i s  d e  l a  c o n s t r u c -
tion, la CSD-Construction et la 
CSN-Construction.

Les conventions collectives 
arrivent à échéance le 30 avril. 
Elles concernent 175 000 travail-
leurs dans les secteurs résiden-
tiel; génie civil et voirie; de même 
qu’industriel,  commercial et 
institutionnel.

CONSTRUCTION

L’Alliance syndicale 
demande de  
ne pas prolonger  
la médiation

Syndiqués et patrons ne s’entendent pas sur la prolongation du mandat des médiateurs impliqués dans le processus 
de négociation pour le renouvellement des conventions collectives qui viennent à échéance prochainement. 
— PHOTO: FRANÇOIS GERVAIS

carrières

«Notre intention est claire, ça a toujours été la 
même: en venir à une entente négociée et dans 
les meilleurs délais. Cependant, nous avons 
besoin d’être à forces égales. (Et être à forces 
égales) c’est de peut-être avoir recours à des 
moyens de pression.»

OFFRE D’EMPLOI

Vous pensez être la personne idéale?
Alors faites parvenir votre curriculum vitae à l’attention de :

Patrice Francoeur
7100, boul. Gene-H Kruger,
Trois-Rivières QC G9A 5A7

patrice@trford.com

Le (la) candidat(e) idéal(e) devra faire :

- Des vidanges d’huile;
- L’entretien des freins;
- L’entretien général sur les véhicules;
- Le changement de pneus;
- De la mécanique générale;
- Des réparations de toutes les marques

Nous sommes présentement à la recherche d’un(e):

TECHNICIEN(NE)

Nous vous
offrons

- Un salaire intéressant;
- De nombreux avantages sociaux;

- D’excellentes conditions de travail.
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CHARLES CÔTÉ
La Presse

Les exportations canadiennes de 
bois d’œuvre vers les États-Unis 
seront frappées mardi par un droit 
compensateur de 19,88 %, selon ce 
qui ressort d’un communiqué de 
l’industrie américaine.

Le département américain du 
Commerce a donné raison de 
manière préliminaire à l’industrie 
du bois d’œuvre américaine en 
concluant que le Canada subven-
tionnait son secteur à travers ses 
régimes provinciaux de droits de 
coupe sur les terres publiques.

Cependant, les impacts sont dif-
férents pour certaines des plus 
grosses entreprises, en fonction du 
taux de subvention estimé par les 
autorités américaines.

Produits Forestiers Résolu s’en 
tire avec un taux de 12,82 %, tandis 
qu’un géant de la Colombie-Britan-
nique, West Fraser, se voit frappé 
d’un taux de 24,12 %. L’entreprise 
du Nouveau-Brunswick, J.D. Irving, 
n’est soumise qu’à un taux de 3,02 %.

Par ailleurs, il ressort que les 
petites et moyennes scieries québé-
coises seront plus sévèrement tou-
chées que les autres par les droits 
compensateurs qui doivent être 
annoncés mardi par le département 

du Commerce des États-Unis.
En effet, a appris La Presse, les 

États-Unis appliqueront ces droits 
de manière rétroactive sur 90 jours, 
mais  seulement  à  certaines 
entreprises.

Les quatre géants canadiens de la 
foresterie que sont Canfor, Produits 
forestiers Resolu, Tolko et West Fra-
ser n’auront pas à payer de droits 
rétroactifs.

Pour résumer, les petites et 
moyennes scieries du Québec, qui 
représentent environ les trois quarts 
des exportations québécoises vers 
les États-Unis, devront remettre aux 
autorités douanières américaines 
une somme pour couvrir le droit 
compensateur sur leurs exporta-
tions effectuées depuis la fin janvier, 
sans quoi elles seront bloquées à la 
frontière.

Le géant Irving, du Nouveau-
Brunswick, sera aussi frappé par 
une mesure rétroactive.

C’est ce qui ressort d’une décision 
du département du Commerce 
rendue le 13 avril et dont La Presse 
a obtenu copie.

BOIS D’ŒUVRE

Un droit compensateur de 20%

Les petites et moyennes scieries québécoises seront plus sévèrement touchées que les autres par les droits compen-
sateurs qui doivent être annoncés mardi par le département du Commerce des États-Unis. — PHOTO: LA PRESSE CANADIENNE 

819 909.7220
420, rue Vachon, Trois-Rivières

En dehors des heures d’ouverture,
il n’y aura pas de rendez-vous
régulier et la boutique sera fermée.
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• Radiographie
• Dentisterie
• Vaccination

Déjà 1an
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1010, 47e Rue
Shawinigan

Tél. : 819 539-5282

3990, rue Saint-Joseph
Trois-Rivières

Tél. : 819 693-0106

WWW.METAUXLAMY.COM

FABRICATION DE
TOUT GENRE
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Appelez dès maintenant

819 379-9429

Possibilité de visites avec rendez-vous.

POUR VOS BESOINS EN

www.troisvert.com
RBQ: 8321-9790-33

PLACE DU CENTRE
950, rue Royale, Trois-Rivières

LOGEMENT

DOMAINE
LES RIVIÈRES

1425, des Cyprès, Trois-Rivières

TERRASSES
SEIGNEURIALES

3400-3470, Louis-Pasteur, Trois-Rivières
Appartements refaits à neuf
1 1/2, 2 1/2, 3 1/2, 4 1/2 ou 5 1/2 pièces

chauffés , éclairés, piscine intérieure,
places de stationnement intérieures et extérieures,

conciergerie et maintenance sur place, immeuble insonorisé.

PROMOTIONS DISPONIBLES
rabais de

150 $ par moispar
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PHILIPPE BOISVERT
La Presse

L’Impact et le Canadien de Montréal, deux 
équipes sportives professionnelles dont la 
valeur est estimée respectivement à 135 mil-
lions $US et 1,12 milliard $US par le magazine 
Forbes, ont vu leur compte de taxes foncières 
chuter de près de 25 % ces dernières années, 
selon les données compilées par La Presse. Et 
tout indique que les deux clubs tenteront de 
réduire encore davantage leur fardeau fiscal.

La baisse a été particulièrement soudaine 
du côté de l’Impact, alors que l’évaluation 
municipale du stade Saputo est passée de 
43,9 millions $ à 33,7 millions $ entre 2016 
et 2017, une chute de plus de 10 millions $ 
en un an.

Comme les taxes foncières sont calculées à 
partir de l’évaluation municipale du bâtiment, 
l’Impact a vu sa facture passer de 1,6 million $ 
à 1,2 million $, une baisse de 24,4 % en seule-
ment un an. Le club de soccer versera donc 
392 000 $ de moins cette année dans les 
coffres de la Ville de Montréal.

Le Canadien n’est pas en reste. L’équipe 
de hockey a vu ses taxes foncières passer de 
8,8 millions $ à 6,8 millions $ en trois ans (une 
baisse de 23,5 %), en raison de la diminution 
de 43,6 millions $ de l’évaluation munici-
pale du Centre Bell. Celle-ci est passée d’une 
valeur de 234,6 millions $ en 2014 à 191 mil-
lions $ en 2017.

LA VILLE ET LE CH MUETS
La Ville de Montréal a refusé de commenter 

la chute draconienne de l’évaluation muni-
cipale de ces bâtiments et de leur compte de 
taxes foncières.

«Le Service de l’évaluation foncière ne peut 
fournir les détails demandés pour chacun de 
ces dossiers. Ces informations font partie du 
dossier privé du propriétaire de l’immeuble», 
a indiqué le porte-parole de la Ville Gonzalo 
Nunez.

Du côté du Canadien, le vice-président aux 
communications Donald Beauchamp a indi-
qué que l’organisation «ne discute pas de ces 
dossiers-là sur la place publique», particu-
lièrement depuis que la famille Molson est 
devenue propriétaire du club en 2009.

Reste que le CH s’est souvent plaint de la 
lourdeur de ses taxes municipales depuis la 
construction au coût de 230 millions $, sans 

subvention, du Centre Bell en 1996.
En mars 2016, le club a d’ailleurs modifié 

son inscription au registre des lobbyistes en 
ajoutant le mandat de négocier un allège-
ment fiscal avec la Ville, en vue d’obtenir un 
fardeau équivalent à celui des autres grands 
arénas du pays.

L’équipe avait annoncé en octobre 2015 des 
améliorations de 100 millions à son domicile, 
ce qui aurait pu se traduire par une hausse 
additionnelle de l’impôt foncier du Centre 
Bell.

L’IMPACT DEMANDE UNE RÉVISION  
DE SON ÉVALUATION

L’Impact soutient de son côté que les taxes 
foncières à payer devraient être en rela-
tion étroite avec les finances du club, qui 
n’a jamais été rentable. L’an dernier, c’est 
une séance de médiation avec la Ville qui a 
permis au propriétaire Joey Saputo de voir 
l’évaluation municipale du stade Saputo être 
revue à la baisse.

«La Ville a fait un petit bout de chemin l’an 

dernier en révisant certains coûts à la baisse, 
mais son évaluation est toujours axée sur la 
valeur de construction du stade, et c’est là-
dessus qu’on va revenir à la charge. Selon 
nous, il est légitime et logique de baser la 
taxation aussi sur le rendement de l’entre-
prise, d’autant plus que ce terrain-là ne 
générait aucune taxe auparavant», soutient 
le vice-président aux communications de 
l’Impact, Richard Legendre.

Le centre d’entraînement de l’équipe à la 
Caserne Letourneux a également vu sa valeur 
réduite de près de 467 000 $ dans la dernière 
année, passant de 3 millions $ à 2,53 mil-
lions $. Cela se traduit par une diminution 
des taxes foncières à payer de plus de 18 000 $ 
(-16,7 %).

«Le centre d’entraînement ne génère 
que des dépenses, pas de revenus, indique 
M. Legendre. C’est un édifice qui était à 
vendre et qui avait besoin de rénovations. Il 
n’y avait pas une longue file d’acheteurs.»

Le club a déposé des demandes de révi-
sion de l’évaluation pour ses immeubles 

en espérant que ses taxes foncières dimi-
nuent encore davantage dans les prochaines 
années.

«Évidemment, comme entreprise, on 
veut payer notre part et nos taxes, précise 
M. Legendre. Mais la réalité, dans la ligue, 
c’est que nous sommes en compétition. Nous 
voulons continuer de rivaliser [avec les autres 
clubs]. Il faut qu’on puisse suivre la parade.»

L’Impact dit ne pas connaître le fardeau fis-
cal des autres équipes de la MLS, mais croit 
que le club «est parmi les plus taxés».

La construction du stade Saputo a coûté 
17 millions $ en 2008. Son agrandissement, 
en 2012, a coûté 30 millions $, dont 23 mil-
lions de fonds publics du gouvernement 
provincial.

Les taxes foncières sont la principale source 
de revenus de la Ville de Montréal. Elles 
représentent 69 % des revenus totaux de 
l’administration municipale dans son bud-
get 2017. Le compte de taxes des immeubles 
commerciaux a augmenté de 0,9  % en 
moyenne cette année à Montréal.

MONTRÉAL

Les taxes foncières de l’Impact et du CH réduites du quart

L’évaluation municipale du stade Saputo est passée de 43,9 millions $ à 33,7 millions $ entre 2016 et 2017, une chute de plus de 10 millions $ en un an. 
— PHOTO: LA PRESSE
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DAPHNÉ BENOIT
Agence France-Presse

PARIS — Le jeune centriste Emma-
nuel Macron a engrangé lundi des 
soutiens de toutes parts, dont celui 
du président François Hollande, 
en vue du second tour de la prési-
dentielle française, tandis que la 
candidate d’extrême droite, Ma-
rine Le Pen, s’est montrée offen-
sive, attaquant frontalement son 
adversaire.

Au terme d’une campagne riche 
en rebondissements, à 39 ans 
M. Macron, nouveau venu en poli-
tique, fait désormais figure de favori 
pour devenir le 7 mai le plus jeune 
président de la République française.

Avec 24,01 % des suffrages, ce libé-
ral parti en campagne sans expé-
rience a devancé la dirigeante du 
Front national, 48 ans (21,30 % des 
voix), avec une gifle pour les partis 
traditionnels, socialiste et Les Répu-
blicains, éliminés.

Jamais élu jusqu’à présent, l’ex-
ministre de l’Économie de François 

Hollande a entamé lundi des 
«négociations politiques» dans le 
but de former une majorité, avec 
en ligne de mire les législatives des 
11 et 18 juin.

Marine Le Pen, elle, a choisi un 
marché dans le nord de la France 
pour vanter son programme pré-
voyant fermeture des frontières, 
sortie de l’euro et moratoire sur 
l’immigration.

«Je suis la candidate de la pro-
tection des Français», a déclaré 
lundi soir, pour sa première entre-
vue après le premier tour, celle qui 
a obtenu ses meilleurs résultats 
dans ce que les géographes et les 
sociologues appellent la «France 
périphérique».

Un grand débat télévisé l’oppo-
sera le 3 mai à Emmanuel Macron: 
«on sera front à front avec l’adver-
saire qu’on a désigné tout au long 
de cette campagne», a dit un proche 
du centriste, qui veut devenir «le 
président des patriotes face à la 
menace des nationalistes».

Marine Le Pen a estimé sur 
France 2 que «rien dans le pro-
jet de M. Macron ni dans son 

comportement ne dénote la 
moindre preuve d’amour pour la 
France» et a décrit son adversaire 
comme le «représentant de la mon-
dialisation décomplexée».

Le président François Hollande a 
annoncé officiellement qu’il allait 
voter pour son ancien ministre, car 
«la présence de l’extrême droite fait 
une nouvelle fois courir un risque 
pour notre pays».

La majorité de la classe poli-
tique, à droite comme à gauche, 
tout comme plusieurs syndicats et 
le Medef, principale organisation 
patronale, ont déjà appelé à «faire 
barrage» à Marine Le Pen. Cette 
dernière a brocardé en réponse «le 
vieux front républicain tout pourri, 
dont plus personne ne veut».

Un rassemblement organisé lundi 
soir sur la place de la République à 
Paris a réuni plusieurs centaines de 
personnes venues dire «non au FN» 
et appeler à la mobilisation pour le 
second tour.

En 2002, le père de Marine Le 
Pen, Jean-Marie, avait créé la sur-
prise en se qualifiant face au can-
didat de droite Jacques Chirac 

avant d’être battu à plate couture 
(17,79 %) du fait du rassemble-
ment contre lui.

SOIF DE RENOUVELLEMENT
S e l o n  u n  s o n d a g e  l u n d i , 

M. Macron battrait largement 
Marine Le Pen le 7 mai, avec 60 % 
des voix. Les marchés financiers, à 
commencer par la Bourse de Paris 
qui évoluait au plus haut depuis 
janvier 2008, ont salué par de très 
fortes hausses sa performance au 
premier tour en pariant sur cette 
victoire.

«Nous pouvons gagner et je vais 
même vous dire mieux nous allons 
gagner», a martelé la candidate, 
lundi, estimant «parfaitement fai-
sable» de gagner «dix petits points» 
d’ici le 7 mai.

Le FN a enregistré un record de 
voix (7,5 millions) récoltées en 
majorité dans les zones «périphé-
riques», les petites et moyennes 
villes, les régions rurales éloignées 
des bassins d’emplois et désertées 
par les services publics. Son score 
reste cependant inférieur à ses 
attentes.

Mme Le Pen a appelé au «rassem-
blement le plus large des patriotes». 
Elle espère récupérer des voix dans 
les rangs de la «France insoumise» 
du tribun de la gauche radicale 
Jean-Luc Mélenchon qui, après 
avoir capté 19,58 % des suffrages, 
n’a pas donné de consigne de vote. 
La frange la plus conservatrice de 
la droite pourrait aussi lui apporter 
des voix.

Aux antipodes sur tous les plans 
– ouverture/repli, diversité/identité, 
libéralisme/protectionnisme –, les 
deux finalistes ont un point com-
mun: ils sont parvenus à capitaliser 
sur le désir de renouvellement poli-
tique des Français en éliminant pour 
la première fois les deux partis tradi-
tionnels qui dominent la vie électo-
rale depuis plusieurs décennies.

Le conservateur François Fillon, 
plombé par le scandale autour des 
emplois fictifs présumés au profit 
de sa famille, a enregistré une humi-
liante défaite, à 20,01 % des voix, et 
décidé de redevenir un simple mili-
tant. Le socialiste Benoît Hamon a 
de son côté subi un cuisant désa-
veu, avec 6,36 % des suffrages.

PRÉSIDENTIELLE FRANÇAISE

Vague d’appuis pour Macron

Après la victoire 
d’Emmanuel 

Macron lors du 
premier tour 
des élections 

françaises,  
le Conseil 

représentatif 
des associations 
noires de France 

a organisé  
un évènement 

contre  
le racisme, lundi. 
Pour l’occasion, 

un homme a 
posé à la place 

de la République 
avec le corps 

couvert 
d’insultes 

racistes. 
— PHOTO AFP 

FRANÇOIS GUILLOT

le monde



leNouvelliste  MARDI 25 AVRIL 2017 ACTUALITÉS   33

Dans sa première 
intervention 
d’ex-président, 
Obama évite 
le sujet Trump
NOVA SAFO ET IVAN COURONNE
Agence France-Presse

CHICAGO — Après trois mois de 
vacances, l’ancien président amé-
ricain Barack Obama est sorti de 
son silence lundi pour lancer la 
nouvelle phase de sa carrière: 
encourager une nouvelle géné-
ration d’Américains à s’engager 
en politique. Il n’a pas évoqué 
Donald Trump.

Accueilli par une ovation debout 
de près de 500 étudiants dans 
un auditorium de l’Université 
de Chicago, Barack Obama est 
apparu détendu et tout sourire, 
sans cravate, se permettant une 
plaisanterie en introduction: «Il 
s’est passé des choses en mon 
absence?»

Puis l’ancien président, âgé de 
55 ans, a expliqué la cause qu’il 
avait choisie pour la suite de sa 
vie publique.

«La chose la plus importante 
que je puisse faire est d’aider à 
préparer la prochaine généra-
tion de leaders à prendre le relai 
pour tenter de changer le monde», 
a-t-il déclaré, avant d’animer une 
conversation avec six jeunes gens 
assis à ses côtés sur scène, princi-
palement des lycéens et étudiants 
de Chicago.

M. Obama a déploré l’influence 
de l’argent et des groupes d’inté-
rêts en politique, les redécoupages 
partisans des circonscriptions 
électorales ou encore la polarisa-
tion croissante des médias, regret-
tant que des gens se déclarent 
impuissants ou résignés.

«Notre taux de participation 
aux élections est l’un des plus 
bas de toutes les démocraties», a 
dit l’ancien président. «Les seuls 
à pouvoir résoudre ce problème 
ce sont les jeunes, la prochaine 

génération».
Il a déclaré vouloir prendre le 

problème à la source en abat-
tant les obstacles à l’engagement 
politique. «Si on y parvient, tout 
se passera bien. Je suis toujours 
incroyablement optimiste», a-t-il 

insisté, interrogeant chaque étu-
diant sur leurs expériences et 
engagements, pendant plus d’une 
heure.

Aux jeunes qui l’écoutaient, il a 
aussi glissé ce conseil: «Soyez un 
peu plus circonspects avec vos 

selfies et vos photos», plaisantant 
sur le fait qu’il n’aurait peut-être 
pas été élu président si des photos 
existaient de sa période de lycée, 
quand il fumait du cannabis.

PARTICIPANTS DÉÇUS
Ce faisant, il n’a pas prononcé 

une parole sur son successeur, 
même de manière détournée, 
et aucune question ne lui a été 
posée sur le nouveau locataire de 
la Maison-Blanche.

Taylor Docking, 25 ans, s’est dit 
«un peu» déçu qu’il n’ait pas parlé 
de Donald Trump.

Également présente dans la 
salle, Adele Bradley, étudiante en 
finances, ne veut pas «qu’il s’efface 
de la scène publique». «J’avais 
peur de ne plus entendre parler 
de lui après 2016», confie-t-elle.

Le prédécesseur de Donald 
Trump n’avait fait aucun discours 
ni donné aucune entrevue depuis 
son départ de la Maison-Blanche 
le 20 janvier.

La jeunesse et la citoyenne-
té sont au cœur du projet de 
la Fondation Obama, qui sera 
implantée dans le quartier sud 
de Chicago, où M. Obama a com-
mencé sa carrière comme militant 
associatif.

BIBLIOTHÈQUE 
PRÉSIDENTIELLE

L e  f u t u r  C e n t re  p ré s i d e n -
tiel Barack Obama, pas encore 
construit, mais dont le site est 
choisi, abritera notamment une 
bibliothèque et les bureaux de 
la fondation. Les archives de 
l’administration du 44e président 
des États-Unis y seront entrepo-
sées, indexées et progressivement 
déclassifiées.

D i m a n c h e ,  i l  a  r e n c o n t r é 
lors d’une réunion privée de 
jeunes hommes du South Side, 
l a  p l u p a r t  n o i r s  e t  a n c i e n s 
délinquants, pour parler de la 
violence des gangs, d’emploi et de 
réinsertion.

Depuis fin janvier, on a vu l’an-
cien président démocrate faire 
du surf cerf-volant avec Richard 
Branson, le PDG de Virgin, sur son 
île des Îles Vierges britanniques, 
puis en Polynésie française pen-
dant près d’un mois, selon la 
chaîne locale TNTV.

Il doit participer le 25 mai à 
une conversation publique sur la 
démocratie avec la chancelière 
Angela Merkel à Berlin, à la porte 
de Brandebourg, à l’occasion du 
500e anniversaire de la Réforme 
protestante.

«Il s’est passé des choses en mon absence?»

Après des vacances de trois mois, l’ancien président américain Barack Obama 
est prêt pour son nouveau défi: celui d’inciter les jeunes Américains à s’engager 
en politique. — PHOTO: AGENCE FRANCE-PRESSE
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KEVIN BISSETT
La Presse canadienne

MONCTON, N.-B. — Certains des 
policiers de la Gendarmerie royale 
du Canada (GRC) tués par Justin 
Bourque lors de la tuerie de Monc-
ton en 2014 seraient peut-être 
toujours vivants aujourd’hui si la 

police fédérale avait respecté le 
Code canadien du travail, a plaidé 
la Couronne, lundi.

Me Paul Adams a soutenu que 
la vaste majorité des policiers 
qui ont répondu ce jour-là à un 
appel concernant un «tireur actif» 
n’avaient pas la formation requise 
en matière d’armes à feu, ou 
avaient perdu cette habileté faute 

de pratique.
La GRC fait l’objet d’une pour-

suite du ministère public pour des 
infractions au Code canadien du 
travail. Le 4 juin 2014, les agents 
Doug Larche, Fabrice Gevaudan 
et Dave Ross sont tombés sous les 

balles de Justin Bourque, embus-
qué avec une arme semi-automa-
tique à Moncton. Les agents Éric 
Dubois et Darlene Goguen ont été 
blessés lors de cette fusillade.

La Couronne soutient que la GRC 
aurait dû former et équiper adé-
quatement ses agents et leurs supé-
rieurs afin de répondre de façon 
sécuritaire à une telle fusillade.

Dans sa plaidoirie préliminaire, 
lundi, Me Adams a précisé que 
l’incurie de la GRC n’est pas direc-
tement responsable des décès et 
des blessures, mais a pu jouer un 
rôle dans le dénouement du drame. 
Selon le procureur, au moins cer-
tains décès auraient pu être évités 
si la GRC avait respecté l’article 124 
du Code du travail.

Cet article prévoit que l’em-
ployeur doit «veiller à la protection 
de ses employés en matière de san-
té et de sécurité au travail».

Or, «les policiers dépêchés sur les 
lieux de l’incident le 4 juin n’avaient 
pas eu de formation particulière 

pour intervenir face à un tireur actif 
en zone urbaine dégagée», a plaidé 
Me Adams.

La petite salle d’audience était à 
moitié vide, lundi, au palais de jus-
tice de Moncton, pour l’ouverture 
de ce procès. On comptait surtout 
des proches de deux des veuves, 
Nadine Larche et Rachael Ross, et 
des journalistes.

Le procureur de la GRC, Mark 
Ertel, a indiqué lundi que les par-
ties s’étaient entendues sur un 
exposé conjoint des faits, ce qui 
permettra d’éviter d’appeler à la 
barre certains témoins du drame. 
Par contre, le commissaire de 
la GRC, Bob Paulson, pourrait 
témoigner.

Rob Creasser, de l’Association 
professionnelle de la police mon-
tée du Canada, espère que cette 
poursuite forcera la GRC à adopter 
des pratiques plus responsables. Il 
admet que des améliorations ont 
été apportées depuis deux ans, 
mais soutient que la GRC aurait dû 
en faire davantage à la suite de la 
fusillade de Mayerthorpe, en Alber-
ta, en 2005. Quatre policiers avaient 
alors été tués lors d’une opération 
sur une ferme.

Le procès, amorcé lundi devant le 
juge Leslie Jackson, de la Cour pro-
vinciale du Nouveau-Brunswick, 
devrait se poursuivre jusqu’à la fin 
de juin.

TUERIE DE MONCTON

L’incurie de la GRC «a pu jouer 
un rôle» dans le bilan final

Justin Bourque
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La Presse canadienne

EDMONTON — Un homme et une 
femme ont été accusés à la suite 
de la mort d’un bambin dont le 
corps a été trouvé près d’une 
église d’Edmonton, la semaine 
dernière.

Joey Crier,  26 ans,  et Tasha 
Mack, 25 ans, font chacun face à 
des accusations de meurtre non 
prémédité, de négligence cri-
minelle ayant causé la mort, de 
manquement à l’obligation de 
fournir les choses nécessaires à 
l’existence et de voies de fait.

Joey Crier est aussi accusé de 
voies de fait ayant causé des bles-
sures corporelles.

Les deux individus ont com-
paru par vidéoconférence, lundi, 
et leur cause a été reportée au 
8 mai.

La police d’Edmonton a pré-
cisé que les deux accusés étaient 
tuteurs de l’enfant.

La police n’a pas dévoilé le nom 
du garçon, mais un groupe Face-
book baptisé « R.I.P. Anthony 
Joseph Raine» comptait plus de 
8600 membres, lundi après-midi.

La tante du bambin, Brandi 
Raine, a confirmé à La Presse 
canadienne que la police avait 
informé la famille de l’identité de 
l’enfant retrouvé près de l’église 
a n g l i c a n e  G o o d  S h e p h e r d , 
vendredi.

Une campagne de sociofinan-
cement sur le site GoFundMe, 
lancée afin d’amasser des fonds 
pour les funérailles, indique que 
la mère de l’enfant, Dalyce Raine, 
fait partie de la réserve Louis 
Bull, située au sud d’Edmonton.

Les enquêteurs croient que le 
garçon a été laissé près de l’église 
mardi matin, trois jours avant la 
découverte de son corps par un 
passant, vendredi. Une autopsie 
devait être effectuée sur le corps 
de l’enfant lundi.

Deux individus accusés pour 
la mort d’un bambin à Edmonton

819 371-2721

361, rue Notre-Dame Est,
secteur Cap
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FRANÇOIS HOUDE
francois.houde@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — Boréalis 
compte sur un achalandage im-
pressionnant et en constante 
hausse depuis son ouverture et 
sa direction annonçait lundi une 
programmation printemps-été 
2017 concoctée pour maintenir 
ce rythme au cours des prochains 
mois.  

On a misé tant sur des valeurs 
sûres que des nouveautés pour 
titiller la clientèle locale. Du côté 
des activités déjà appréciées des 
habitués, on parle bien sûr des 
mardis jazz qui reviendront sur la 
terrasse pour une sixième année 
consécutive. Huit soirées sont au 
programme à compter du 11 juil-
let et jusqu’au 29 août. La directrice 
générale Valérie Bourgeois sou-
tient que le téléphone a commen-
cé à sonner depuis une semaine 
parce que des gens voulaient 
savoir si le jazz allait être de retour.

Les Caves à vin demeurent aussi 
très courues et on en offrira trois 
au cours de l’été. Deux qui s’inté-
resseront aux vins, ceux d’Italie le 
26 mai et ceux d’Espagne le 9 juin 
et une autre, intitulée la Cave des 
gentlemen, qui aura lieu le 15 sep-
tembre et qui s’adressera aux ama-
teurs de spiritueux.

On revient avec l’impro musi-
cale qui avait connu beaucoup de 
succès lors de sa toute première 
présentation l’été dernier. Trois 
musiciens de l’OSTR affronteront 
trois musiciens pop dans une 
soirée d’improvisation. Ce sera 
présenté le jeudi 13 juillet sur la 
terrasse.

La Fête du papier qui vient 
célébrer annuellement la fête du 
musée aura lieu le 10 septembre 
avec une journée familiale. 

La visite improvisée intitulée 
Boréal-LIM selon laquelle on pro-
pose une visite avec, comme guide, 
un improvisateur sera offerte le 
mardi 13 juin à 20 h.

À cheval sur la nouveauté et la 
valeur sûre, on retrouve l’expo-
sition extérieure Mémoires d’ou-
vriers présentée sur l’esplanade 
du musée pour un deuxième été 
mais elle sera bonifiée par un 
contenu audio disponible via un 

audioguide pour la version diurne 
et une application téléchargeable 
gratuitement sur téléphone intelli-
gent pour la version nocturne. 

Autre nouveauté, Boréalis se 
tourne plus que jamais vers la 
famille en offrant La Forêt enchan-
tée, une activité dans laquelle les 
enfants de 3 à 5 ans pourront 
découvrir l’univers des bûcherons 
et de la forêt d’antan par l’entre-
mise d’activités ludiques dans un 
décor de circonstance. On offrira 
aussi un nouvel espace 0-8 ans  
en plein cœur du musée où les 
enfants pourront dessiner sur une 
murale, s’adonner à différents jeux 
ou lire. 

On sait que les gourmets ont une 
place particulière dans l’esprit des 
programmateurs de Boréalis et cet 
été, on leur offre une nouveauté 
intrigante: les herbes médicinales 
abénakises. Dans le cadre du mois 
de l’arbre et des forêts, le 20 mai, 

le public sera invité à goûter et 
découvrir ces herbes en compa-
gnie de l’herboriste Michel Durand 
Nolett.

Avec cette palette d’activités, 
équivalentes en nombre à ce qu’on 
offrait l’été dernier, Valérie Bour-
geois croit être en mesure d’aug-
menter encore un achalandage qui 
a atteint un sommet l’année der-
nière avec presque 50 000 visiteurs. 
«D’abord, il faut dire que depuis le 
début de l’année, nous avons une 
fréquentation supérieure à 2016 
grâce notamment à une hausse 
des groupes scolaires ainsi qu’à la 
semaine de relâche qui a été super 
bonne. On a donc une excellente 
année qui se dessine. En offrant 
plus que jamais des activités 
pour les enfants de tous les âges, 
dès la petite enfance, nous allons 
répondre à toutes les demandes. 
Nous avons été à l’écoute de notre 
public.»

Dans le cas de Mémoires d’ou-
vriers, l’intérêt à bonifier l’exposi-
tion indique que l’initiative prise 
l’an dernier d’une exposition exté-
rieure a été jugée pertinente. «On 
a voulu la bonifier et fidèles à notre 
philosophie d’immersion, on a 
pensé à un contenu sonore alors, 
on a ajouté l’audioguide. On a une 
version de jour avec des anecdotes 
comme les coups pendables que 
les ouvriers se jouaient ou, pour 
la portion nocturne, l’atmosphère 
très particulière des quarts de nuit. 
On maintient la gratuité et je pense 
qu’on pousse vraiment les limites 

de l’accessibilité parce qu’on per-
met à de simples passants de visi-
ter cette exposition. En plus, avec 
les téléchargements, on va avoir un 
indicateur supplémentaire quant 
à l’intérêt qu’elle suscite dans le 
public.»

Les mardis jazz demeurent une 
activité phare de la programmation 
mais à moins d’une forte pression 
du public, on ne présentera pas 
de supplémentaires cette année. 
«C’est un choix qu’on a fait au 
terme de la saison dernière parce 
que des représentations de plus, 
c’est un très gros investissement de 
temps et d’énergie dans une saison 
qui est déjà très exigeante et qui, 
au final, ne génère pas de très gros 
profits supplémentaires.»

La programmation dévoilée 
lundi s’adresse essentiellement 
à la population trifluvienne qui 
génère, bon an mal an, entre 3000 
et 3500 visites. Ce n’est donc pas 
dans un objectif spécifique d’aug-
menter l’achalandage qu’on a 
conçu ces activités mais comme 
le maintien d’un service offert à 
la population. «On pense qu’on 
va augmenter notre achalandage 
global parce que notre notoriété 
augmente avec les années, calcule 
la directrice générale. On a même 
eu des visiteurs venus de France 
lors de leur semaine de relâche cet 
hiver. Ils avaient entendu parler de 
nous et ça, on le doit notamment 
aux efforts de Tourisme Mauricie 
pour faire connaître la région à 
l’extérieur.» 

PROGRAMMATION PRINTEMPS-ÉTÉ DE BORÉALIS

À l’écoute des 
demandes du public

Dans le décor forestier de l’activité La forêt enchantée, la directrice générale de Boréalis Valérie Bourgeois était fière 
de présenter la programmation printemps-été de son musée lundi.—PHOTO: FRANCOIS GERVAIS 

facebook.com/
lenouvelliste

«On pense qu’on va 
augmenter notre 
achalandage global 
parce que notre 
notoriété augmente 
avec les années. On a 
même eu des visiteurs 
venus de France lors 
de leur semaine de 
relâche cet hiver.»
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FRANÇOIS HOUDE
francois.houde@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — Le programme 
Mécénat Placements Culture du 
gouvernement du Québec a de 
nouveau fait des heureux dans la 
région car il a permis au Comité 
de protection des œuvres d’Ozias 
Leduc de s’enrichir d’une aide fi-
nancière de 115 422 $. L’annonce 
en a été faite lundi à l’église Notre-
Dame-de-la-Présentation du sec-
teur Shawinigan-Sud.

Le programme vient compléter, 
par une aide gouvernementale, les 
efforts d’organismes du monde de 
la culture pour générer des reve-
nus en faisant appel au mécénat. 
Dans le cas qui nous intéresse, le 
Comité avait amassé la somme de 
38 474 $ grâce à des activités de 
financement et des dons en 2014 
et 2015. 

Selon les modalités du pro-
gramme, ce montant était suscep-
tible d’être accompagné d’une aide 
d’une valeur du triple de sa valeur. 
La moitié de la somme reçue sera 
déposée dans un fonds de dota-
tion et sera disponible après dix 

ans alors que le reste ira dans un 
fonds de réserve qui rendra la 

somme disponible au bout de deux 
ans. Dans l’intervalle, l’organisme 

concerné pourra faire usage des 
intérêts accumulés. Tout comme 
pour le Musée des Ursulines, lui 
aussi tributaire d’une aide dans le 
cadre de ce programme, l’argent 
est placé dans la Fondation com-
munautaire du Saint-Maurice.

Il s’agissait de la première par-
ticipation du Comité de protec-
tion des œuvres d’Ozias Leduc au 
programme Mécénat Placements 
Culture. Cependant, la présidente 
du conseil d’administration Lise 
Racine soutient qu’on y aura pro-
bablement de nouveau recours 
grâce à des sommes recueillies en 
2017. «On va devoir en discuter au 
conseil d’administration mais je 
crois bien qu’on répétera l’expé-
rience. Nous allons de nouveau 
organiser deux concerts-béné-
fices au cours de l’année et on peut 
aussi compter sur la loto Décou-
verte, une activité par laquelle on 
compte  vendre 600 billets à 15 $. 
On n’a pas de doute qu’on devrait 
être en mesure d’amasser au cours 
de l’année la somme minimale de 
10 000 $ requise pour être éligible 
au programme.»

«C’est cet argent-là qui nous per-
met d’assurer le fonctionnement 
du musée et l’aide gouverne-
mentale devient précieuse pour 
poursuivre nos activités. La seule 
utilisation des intérêts sur l’aide 
annoncée aujourd’hui va venir 
appuyer notre travail. Ça nous 
donne une stabilité financière 
nécessaire.»

« Notre mission implique la 
conservation et la mise en valeur 
des œuvres et c’est surtout dans ce 
dernier créneau que nous avons 
besoin d’argent. Le défi que nous 
avons, c’est de maintenir le musée 
ouvert le plus longtemps possible 
et de le faire connaître au plus 
grand nombre de gens. On ne peut 
pas savoir dès maintenant à quoi 
seront consacrées les sommes 
reçues dans deux ou dix ans, mais 
il est certain qu’on a du marke-
ting à faire, de la publicité et il faut 
également prévoir que les œuvres 
elles-mêmes peuvent avoir besoin 
d’entretien ou de réparation alors, 
le conseil d’administration décide-
ra de l’usage qu’on va faire de cet 
argent en temps et lieu.» 

COMITÉ DE PROTECTION DES ŒUVRES D’OZIAS LEDUC

Une précieuse aide de 115 422 $

L’annonce d’une aide gouvernementale de 115 422 $ au Comité de protection 
des œuvres d’Ozias Leduc a réjoui la présidente du conseil d’administration 
Lise Racine et le député de Saint-Maurice Pierre Giguère. — PHOTO: SYLVAIN MAYER 

NEW YORK (AFP) — Le vétéran 
du punk Iggy Pop a fêté ses 70 ans 
en annonçant qu’il chantait sur 
un album de jazz expérimental à 
paraître sous peu et collaborait à la 
composition de la bande originale 
d’un film français.

L’«Iguane» chante sur trois titres 
du prochain disque du composi-
teur américain Jamie Saft, Lone-
liness Road, attendu fin mai. Le 
style direct du jazz, exposant sans 
fioritures sa voix rauque – et ses 
défauts – a séduit le rockeur qui a 
eu 70 ans le 21 avril.

«J’ai été un peu surpris d’entendre 
à quel point ma voix était faible à 
certains moments mais je me suis 
dit que c’était bien comme ça», 

a-t-il confié au magazine améri-
cain Rolling Stone. Ce qui l’attire 
dans le jazz, c’est qu’«il n’y a pas 
de gros effets derrière lesquels tu 
puisses te cacher», explique-t-il.

Après avoir travaillé avec une 
grande variété d’artistes améri-
cains – depuis le compositeur clas-
sique John Adams jusqu’aux punks 
hardcore de Bad Brains – Jamie 
Saft a préféré improviser autour 
de la voix d’Iggy Pop plutôt que de 
le faire coller à une partition.

«C’est un concept plus profond 
d’improvisation en musique qui 
transcende les genres», a expliqué 
ce dernier dans un communiqué.

Dans le même entretien, Iggy Pop 
annonce également travailler sur 

des paroles de la bande originale 
d’un film français, sans en révéler 
le nom. 

«J’aime ça. Je ne l’ai pas composée 
mais je pense à la meilleure façon 
de le chanter, comment trans-
mettre les sentiments. Ce genre 
de choses», explique-t-il.

Ce n’est pas la première expé-
rience française pour le roc-
keur, qui avait sorti en 2009 un 
album studio,  Préliminaires , 
inspiré par un roman de l’écrivain 
français Michel Houellebecq puis, 
en 2012, un disque de reprises de 
classiques de la chanson française 
(Georges Brassens, Henri Salva-
dor, Joe Dassin, Édith Piaf) intitulé 
Après.

Pour ses 70 ans, Iggy Pop tente le jazz expérimental

.
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TROIS-RIVIÈRES — De nom-
breux artistes du Centre-du-Qué-
bec déplorent que les MRC de 
Bécancour, de Nicolet-Yamaska 
ainsi que de l’Érable aient décidé 
de passer leur tour lorsqu’est venu 
le temps de signer le partenariat 
territorial avec le Conseil des arts 
et des lettres du Québec dans le 
cadre duquel 510 000 $ seront 
investis pour soutenir des projets 
de création, de production ou de 
diffusion mis sur pied dans cette 
région.

Selon les termes de l’entente 
d’une durée de trois ans, le Conseil 
des arts et des lettres a apparié le 
montant de 255 000 $ investi par 
les villes et MRC signataires, d’où 
le montant total de 510 000 $. Les 
MRC d’Arthabaska et de Drum-
mond, les Villes de Bécancour, 
Drummondville et Victoriaville 
ainsi que Culture Centre-du-
Québec ont ratifié l’entente. Seu-
lement les artistes vivant sur les 
territoires de ces villes et MRC 

peuvent donc bénéficier du pro-
gramme qui a été récemment 
annoncé. Les artistes résidant 
dans les trois MRC qui n’ont pas 
signé l’entente aimeraient donc 
que leurs dirigeants changent 
d’idée afin qu’ils puissent éga-
lement être admissibles. Une 
lettre signée par une quaran-

taine d’entre eux leur a d’ailleurs 
été envoyée ainsi qu’aux médias 
tandis qu’une page Facebook a 
été créée.

L’initiateur de cette démarche, 
l’artiste multidisciplinaire de 
Sa i n t- L é o n a rd - d’A s t o n  St é -
phane Lévesque, soutient que 
des approches avaient été faites 
auprès des MRC non signataires 
et que ces dernières ont refu-
sé l’invitation du Conseil des 
arts et des lettres et de Culture 

Centre-du-Québec pour des rai-
sons budgétaires.

«Ce n’est pas juste. On n’est pas 
moins ‘‘artiste’’ parce que l’on ne 
vit pas à Drummondville ou à Vic-
toriaville. On devrait avoir droit à 
ces sommes-là. Comme c’est de 
l’argent public, ça doit être acces-
sible à tout le monde. On s’est 

donc mis en action rapidement 
afin de dénoncer ça auprès de nos 
MRC. [...] 

Il y a une iniquité là-dedans», 
explique-t-il avant d’ajouter que 
des scénarios similaires se sont 
produits dans d’autres régions du 
Québec et que les revendications 
des artistes et des organismes 
culturels ont permis de renverser 
la vapeur.

Les efforts des artistes ayant 
j o i n t  l e u r  v o i x  à  c e l l e  d e 

M. Lévesque semblent d’ailleurs 
avoir déjà porté leurs fruits. Cer-
tains d’entre eux rencontreront 
prochainement les dirigeants 
de la MRC de l’Érable alors que 
M. Lévesque espère de son côté 
obtenir un entretien avec ceux 
de la MRC Nicolet-Yamaska. Il 
précise que les demandes des
signataires de ce manifeste sont 
légitimes.

«Je connais peu d’artistes du 
Centre-du-Québec qui vivent 
à 100  % de leur art.  Nous ne 
sommes pas des bébés gâtés qui 
réclament une voiture de plus 
dans leur cour. Nous sommes 
plus des gens en survie. Alors 
quand il y a des programmes 
gouvernementaux qui peuvent 
nous aider à créer et à boni-
fier ce que l’on fait,  nous ne 
devrions pas être exclus», lance 
M. Lévesque.

Fait à noter, la décision de la 
Ville de Bécancour de signer 
l’entente ne fait pas en sorte de 
rendre admissibles les artistes 
vivant dans les autres localités 
faisant partie de la MRC du même 
nom.

INVESTISSEMENT DE 510 000 $ POUR LES ARTS ET LETTRES AU CENTRE-DU-QUÉBEC

Des artistes veulent avoir leur part

«Je connais peu d’artistes du Centre-du-
Québec qui vivent à 100 % de leur art. Nous ne 
sommes pas des bébés gâtés qui réclament 
une voiture de plus dans leur cour. Nous 
sommes plus des gens en survie.»

Gospel 
InterCD
TROIS-RIVIÈRES (KA) — Samedi 
29 avril, Gospel InterCD de Trois-
Rivières offrira un spectacle mélan-
geant plusieurs styles musicaux en 
compagnie d’Andréa Blaze. L’évé-
nement aura lieu à 19 h 30 à l’église 
Jean XXIII. Les billets sont dispo-
nibles à la porte au coût de 20 $ et 
en prévente au 819 374-2874 au 
coût de 15 $.

NEW YORK (AFP) — Des dizaines 
d’artistes, dont Roger Waters, ont 
appelé lundi Radiohead à annuler 
un concert en Israël, estimant que 
le groupe connu pour ses orienta-
tions politiques de gauche devrait 
rejoindre les appels au boycott des 
militants palestiniens. Les icônes 
anglaises du rock expérimental 
doivent se produire à Tel Aviv le 
19 juillet, en clôture d’une tournée 
qui comprend les grands festivals 
de Coachella (Californie) et Glas-
tonbury (Angleterre).

Radiohead prié 
d’annuler son 
concert en Israël
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VICKY FRAGASSO-MARQUIS
 La Presse canadienne

MONTRÉAL — Des organismes 
culturels déplorent que le gou-
vernement québécois n’investisse 
que dans le «béton» en culture et 
délaisse les artistes en «sous-finan-
çant» le Conseil des arts et des 
lettres du Québec (CALQ), une 
organisation qui soutient la créa-
tion artistique dans l’ensemble de 
la province.

Le Mouvement pour les arts et les 
lettres (MAL) et le Conseil québé-
cois du théâtre (CQT), entre autres, 

ont organisé une manifestation, 
lundi à Montréal, en même temps 
que l’étude des crédits du minis-
tère de la Culture à Québec pour 
demander un réinvestissement 
immédiat de 40 millions $ dans le 
CALQ.

Le budget actuel de l’organisation 
est de 109 millions $ par année, ce 
qui est nettement insuffisant pour 
aider les créateurs, selon eux.

Les organismes soulignent qu’il 
s’agit d’une «année charnière» 
pour le CALQ, qui s’est engagé à 
soutenir plus d’organismes cultu-
rels - mais sans qu’il ne dispose 
de plus de fonds. C’est aussi cette 

année que le CALQ déterminera 
le montant de ses aides financières 
pour les quatre prochaines années.

Le bureau du ministre de la 
Culture, Luc Fortin, a indiqué par 
courriel qu’il «prenait acte» de la 
manifestation.

L’attaché de presse de M. Fortin, 
Karl Filion, a toutefois tenu à rap-
peler que le gouvernement avait 
investi de nombreuses sommes 
pour soutenir la culture, dont les 
8,4 millions $ consentis à l’au-
tomne au Théâtre du Nouveau 
Monde (TNM) à Montréal ou le 
1,1  million $ versé au Théâtre 
Périscope à Québec.

Fabienne Cabado, la porte-parole 
du Mouvement pour les arts et les 
lettres et directrice générale du 
Regroupement québécois de la 
danse, reproche toutefois au gou-
vernement de constamment inves-
tir dans les infrastructures au lieu 
d’aider les artistes à produire le 
contenu qui est présenté dans ces 
établissements.

«On investit beaucoup dans l’im-
mobilier et dans les choses specta-
culaires, les choses qui se voient, 
alors que les besoins en termes de 
recherche de création, de diffu-
sion (...) pour les artistes ne sont 
pas couverts», a-t-elle expliqué en 

entrevue téléphonique.
«C’est comme investir dans 

du béton, mais ne pas inves-
t i r  d a n s  l e s  p e r s o n n e s  q u i 
vont faire tourner ces structures-
là. Il y a quelque chose d’un peu 
absurde dans l’équation», a-t-elle 
martelé.

Mme Cabado critique en premier 
lieu le ministre des Finances, Car-
los Leitao, et le premier ministre, 
Philippe Couillard, qui selon elle 
ne comprennent pas l’urgence de 
la situation. 

«La culture et la création ne font 
pas partie des priorités de ces 
élus», a-t-elle tranché.

FINANCEMENT DU CONSEIL DES ARTS ET DES LETTRES DU QUÉBEC
Des organismes culturels demandent plus d’argent

Les 75 choristes de la chorale La Mi-Temps ont présenté un spectacle 
dimanche à l’église Saint-Laurent de Trois-Rivières sous le thème «Chan-
tons les beautés du monde». Ce spectacle, qui proposait des airs tradition-
nels dans plusieurs langues, était sous la direction de Daniel Lemyre.  La 
chorale proposera un autre concert le dimanche 30 avril à 14 h à l’église 
Sainte-Famille de Trois-Rivières.  — PHOTO: OLIVIER CROTEAU

 › LA CHORALE LA MI-TEMPS  
CHANTE LES BEAUTÉS  
DU MONDE

Une équipe dynamique vous offre
des soins de grande qualité
dans une ambiance chaleureuse.

Depuis 14 ans à la même adresse.

Clinique dentaire Luc Farrier

À la Clinique dentaire Dr Luc Farrier, c’est aussi :

Dentisterie générale - Esthétique - Implantologie
Nous souhaitons la bienvenue aux nouveaux patients !

Visitez notre siteWeb cliniquedentairelucfarrier.com
et consultez notre page Facebook

2072, avenue St-Marc
Shawinigan QC • 819 537-1205
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J e vous en parlais depuis 
janvier, mais voilà que 
le nouveau projet de 
Richard Blaimert prend 
forme: un drame ro-

mantique intitulé Hubert et Fan-
ny, sur un coup de foudre impro-
bable entre un homme et une 
femme que tout sépare. Réalisée 
par Mariloup Wolfe et Richard 
Blaimert, la série de 12 épisodes 
d’une heure prendra l’antenne 
la saison prochaine à ICI Radio- 
Canada Télé, fort probablement 
le lundi soir. 

Dans le ton, l’œuvre sera plus 
légère que la précédente série de 
l’auteur, Nouvelle adresse. Pour 
interpréter le couple vedette, on 
a choisi des acteurs qui n’ont ja-
mais eu les rôles principaux d’une 
série: Mylène St-Sauveur, qu’on a 
vue dans Le chalet, Complexe G 
et récemment dans L’heure bleue, 
et Thomas Beaudoin, vu dans 
Blue Moon et Victor Lessard, deux 
titres du Club illico, et qui a une 
gueule de mannequin. Celui-ci 
fait aussi carrière en anglais et 
compte quelques apparitions 
dans la série The Blacklist à NBC. 
Un choix audacieux, qui honore 
la maison de production Sphère 
Média et le diffuseur.

La rencontre entre Hubert et 
Fanny aura lieu en plein hold-
up. Pas le meilleur endroit pour 
tomber amoureux, mais un tel 
drame suscite certainement de 
vives émotions. Et comme ils 

devront s’aider l’un et l’autre, ça 
crée des liens. Or, Fanny est en 
ménage avec Guillaume (Mic-
kaël Gouin) depuis sept ans. Un 
couple sans histoire, qui tente 
d’avoir un enfant. Au cours de la 

série, on verra comment un coup 
de foudre peut transformer des 
individus, qui menaient pourtant 
une vie heureuse. Mylène St- 
Sauveur et Mickaël Gouin se re-
trouvent, eux qui formaient aussi 

Cupidon frappe 
à Radio-Canada

RICHARD 
THERRIEN
CHRONIQUE
rtherrien@lesoleil.com

RICHARD 
THERRIEN
CHRONIQUE
rtherrien@lesoleil.com
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un couple dans Mon ex à moi, la 
comédie avec Sophie Desmarais 
à Séries+.

Contrairement à Nouvelle 
adresse, on n’est pas ici dans un 
milieu très aisé. Fanny, 29 ans, 
est travailleuse sociale et œuvre 
auprès de femmes en difficulté 
dans un CLSC, qu’on imagine 
dans le quartier Rosemont. Tout 
le contraire, sa sœur Frédérique 
(Christine Beaulieu) est urologue 
et évolue dans un univers plus 
masculin. On connaîtra aussi sa 
meilleure amie Pastel, jouée par 
Olivia Palacci, la réceptionniste 
de Mensonges. Henri Chassé joue 
le père de Fanny, et Fanny Mal-
lette, sa conjointe. Est né de cette 
union un enfant, joué par André 
Kasper, le Siffleux des Pays d’en 
haut.

Hubert, 34 ans, est tatoueur. Un 
homme qui ne jure fidélité qu’à 
son chien. Pas le genre à vouloir 
s’engager dans une relation. En 
tout cas, pas jusqu’à la rencontre 
fatidique. Pas un «crosseur» 
non plus, prévient l’auteur. Marc 
Messier et Anne-Marie Cadieux 

jouent ses parents séparés, et 
Rodley Pitt, qui sort tout juste de 

l’École nationale de théâtre, sera 
son coloc. On imagine facilement 

Fanny utiliser comme prétexte 
de vouloir se faire tatouer pour 
revoir le beau Hubert. À quel en-
droit sur le corps?

Richard Blaimert, qui laissera 
place à l’humour, annonce une 
série beaucoup plus réaliste que 
Les hauts et les bas de Sophie 
Paquin. Mariloup Wolfe, qui avait 
réalisé la première saison de 
Ruptures, a eu le coup de foudre 
pour ce nouveau projet, qu’elle 
commence à tourner le 6 mai. 
Risque-t-on de vouloir à tout 
prix que Fanny choisisse d’aller 
vers Hubert? Pas si simple, parce 
qu’on risque aussi d’aimer son 
chum actuel, Guillaume.

Hubert et Fanny arrive à un 
moment où les intrigues roman-
tiques occupent souvent une 
place bien secondaire dans nos 
séries. Et il y a bien longtemps 
qu’on n’a pas eu de couple aussi 
fort qu’Émilie et Ovila ou Pete 
et Lola. Souhaitons qu’Hubert et 
Fanny puisse raviver l’intérêt pour 
les grandes histoires d’amour 
dans notre télé.

14e SAISON DE TOUT  
LE MONDE EN PARLE

Le contraire aurait été bien 
étonnant: Tout le monde en parle

a obtenu son passeport pour 
une 14e saison, cet automne à 
ICI Radio-Canada Télé. Encore 
cette année, l’émission de Guy A. 
Lepage et de Dany Turcotte 
a su maintenir son auditoire, 
malgré les gros canons de TVA. 
Dimanche soir, 794 000 télés-
pectateurs l’ont regardée, contre 
1 929 000 pour La voix. Contre 
le hockey, le soir de Pâques, elle 
en avait rallié 880 000. En don-
nées confirmées, qui incluent les 
enregistrements, Tout le monde 
en parle franchit bien souvent le 
million. La dernière de la saison 
sera diffusée dimanche à 20 h.

FIN DU HOCKEY,  
FIN DU MILLION

Le dernier match entre  
les Canadiens et les Ran-
gers a rallié en moyenne 
1 509 000 amateurs, samedi 
soir à TVA Sports, dont la direc-
tion a dû recevoir l’élimina-
tion de l’équipe montréalaise 
comme une douche froide. 
Un peu courtes comme séries 
pour renouer avec le million 
de téléspectateurs. Le même 
soir, 350 000 Québécois fran-
cophones ont plutôt choisi de 
suivre le match à CBC.

Fanny Mallette, André Kasper, Henri Chassé, Mylène St-Sauveur et Christine Beaulieu feront partie de la distribution 
du nouveau projet de Richard Blaimert à qui l’on doit notamment Nouvelle adresse et Les hauts et les bas de Sophie 
Paquin. — PHOTOS FOURNIES PAR ICI RADIO-CANADA TÉLÉ

RÉSIDENCE ST-LOUIS-DE-GONZAGUE RÉSIDENCE DE L’ARCHE
SHAWINIGAN

480, 5e RUE, GRAND-MÈRE

819 533-4448
862, HEMLOCK, SHAWINIGAN

819 537 6619

Résidence pour aînés autonomes Résidence pour aînés autonomes

Contactez-nous pour une visite !

• Salle à manger (3 repas par jour et collations)
• Salon communautaire
• Aire de culte • Animation et loisirs
• Salon de coiffure • Bibliothèque, lounge de billard
• Dépanneur • Entretien ménager
• Buanderie
• Stationnement extérieur

• Résidence pour aînés autonomes et semi-automomes
• Salle à manger (3 repas par jour et collations)
• Salon communautaire • Aire de culte
• Animation et loisirs • Salon de coiffure
• Bibliothèque • Dépanneur
• Entretien ménager
• Service de buanderie (optionnel)
• Stationnement extérieur

SHAWINIGAN

NOUVEAUX
SERVICES

nous pouvons recevoir
des gens en légère
perte d’autonomie.

Un milieu de vie adapté à vos besoins ! Offrez-vous la sécurité...

533-4448  819 537 6619

Nous offrons des studios modernes et confortables pour personnes autonomes

PORTES OUVERTES
le dimanche 30 avril 
dans nos résidences 

de 10H à 16H

IN
ST

ALLÉE ET PROTÉGÉ PAR

819 378-0348
855 373-2441

www.msecurite.com

819 378-0348 • SANS FRAIS 1 855-373-2441
WWW.ALARMEMICROCOM.CA

Sécurisez-vous
et votre famille!

BRACELET D’URGENCE MÉDICAL

819 378-0348  •  SANS FRAIS 1 855-373-2441

votre famil
le!

1499$/mois*
,

sans contra
t

d’activation* Frais et taxes non inclus*Fraisd’activationet taxesnon inclus
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9 3 2
4 1

7 9
3 7 9

5 6 7
8 5

1 6
1 3 8

5 4 1 2

Placez un chiffre de
1 à 9 dans chaque case vide.
Chaque ligne, chaque colonne
et chaque boîte 3x3 délimitée
par un trait plus épais doivent
contenir tous les chiffres de
1 à 9. Chaque chiffre apparaît
donc une seule fois dans une
ligne, dans une colonne et
dans une boîte 3x3.

Niveau de di�culté : très di�cile
4124

Ce jeu est une réalisation de Ludipresse • Informationswww.les-mordus.com ou écrivez-nous à info@les-mordus.com

ABSTRAIT
AERTSEN
AKSAKOV
ARP
ATLAN

CIMA
COSSA

DENIS
DOU

EITOKU
ERNI
ERNST
ERTE
EXEKIAS

GABO
GUYS

HALS

INGRES

KENZAN
KLEE
KLEIN
KLIMT
KOKOSCHKA

LAM
LEGER
LEIBL
LIPPI
LOTTO
LUINI

MANUEL
MENGS
MODELE

NAIF
NEWMAN
NOLDE

OROZCO
OUDRY

PACHER
PARMESAN
POUSSIN

PUGET

RAFFET
REPINE
RICHTER
ROMNEY

ROPS

SAENREDAM
SEURAT
STEEN
STIJL

TIEPOLO
TITIEN
TOBEY
TON
TURA

UTRILLO

MOT MYSTÈRE

SUDOKU

Thème : Citation
d’Ursula Le Guin
Placez les lettres de
chaque colonne dans la case
appropriée de manière à
former une phrase complète.
Les mots sont séparés
par une case noire.

Solution du
dernier numéro :
Citation de Pierre Berthon :
L’art commence quand cela
devient trop beau pour être
vrai.

U
L
E

A
L
L

D
A

A
D
H
R

N
O
I
I

M
V
T
S

E
M
I

N
E
S

A
I

R
T

E
E
S

I
S

N
D
I

D
E
G

CITATION SECRÈTE par Isabelle Vadeboncoeur

1

2

3

4

5

6

7

8

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

SOLUTION du dernier numéro

1
2
3
4
5
6
7
8

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

E S P A D O N O E C H O
C L O U E R O E C R I T
H A U T O A P P R I S E
A M O E B L O U I O T O
F O B L E O L I N G O T
A D O O N U E S O A I R
U R B A I N O E L I R E
D U O O R E V E U S E S

HORIZONTALEMENT
1 Objet qui témoigne d’une

victoire – Vaste jardin
d’agrément.

2 C’est une source d’énergie
– Expliquer ce qui était
complexe.

3 Participe passé du verbe rire
– Peau d’animaux dont on
fait des bottes, des sacs etc.
– Pièce de viande cuite au
four.

4 Est en tête de course – On
l’obtient en ajoutant du
blanc au rouge.

5 Mouvement de la surface de
l’eau – Tentative.

6 Adjectif indéfini qui exprime
la totalité – Il est jaune
brillant – On le cultive pour
son goût piquant.

7 La saison des récoltes
– Agonisante.

8 Qui a ce qu’il a demandé
– Les deux parties charnues
du derrière.

VERTICALEMENT
1 Insectes qui rongent le bois.
2 Ligne de séparation des

cheveux – Enlève un objet.
3 C’est une conjonction qui

indique un choix – Faire un
noeud.

4 Vingt fois cinq.

5 Se dit quand on a un blanc
de mémoire – Qui est
l’exacte moitié d’une unité.

6 Désigner à une fonction.
7 Monnaie française

– Interjection qui exprime le
soulagement.

8 Se dit d’un vêtement trop
ajusté.

9 Plus nuisibles – Carte qui
bat le roi.

10Adolescent – Préposition
qui marque l’absence.

11 On la prend quand on se
retire de la vie active.

12Hurlement – Elles sont
nombreuses dans le
Pacifique.

SOLUTIONDUDERNIERSUDOKU

MOTS CROISÉS

SOLUTIONDUDERNIER NUMÉRO
1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

1
2
3
4
5
6
7
8
9
10
11
12

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12
1
2
3
4
5
6
7
8
9
10
11
12

HORIZONTALEMENT
1. Souvenir imprécis.
2. Barre – Action de couper.
3. Coeur des troncs d’arbre

– Couleur brun-jaune.
4. Point de départ d’une chro-

nologie particulière – Tireur.
5. Déception.
6. Chant liturgique – Appuyée.
7. Produire un bruit strident.
8. Obtenue – Ils font rire.
9. Guitare originaire du

Portugal – Écouté.
10. Couper les poils – Hôtel de

luxe.
11. Austère – Arrivé à terme.
12. Mets sur une balance

– Battre.

VERTICALEMENT
1. Qui rachète.
2. Dessins �nis – Édit du tsar.
3. Relatives aux terrains humi-

des et bourbeux.
4. Armée irlandaise – Patrie

d’Abraham – Gon�e.
5. Animaux vertébrés carac-

térisés par la présence de
mamelles.

6. Su�xe – Se dit d’un code.

7. Assemblée – Donner du
volume aux cheveux.

8. Vingt fois dix – Instrument
médiéval.

9. Tête de rocher – Cercles
pigmentés.

10. Cabanes de bergers
– Versants à l’ombre.

11. Statue grecque – Entame le
bord de.

12. Horripilé – Avant un nom
propre d’homme.

25 avril 2017 No 4848

V E X I L L O L O G I E
A D E R O E O E C O T S
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ÊTES-VOUS OBSERVATEUR
Ces deux dessins sont en apparence identiques.  
En réalité, il y a entre eux HUIT petites différences.

SOLUTION
1 Revers de la manche droite de l’homme. 2 La jambe gauche du 
pantalon est plus courte. 3 Moins de peinture sur le pinceau. 4 
Route incomplète derrière la tête de l’homme. 5 Le pied de l’ar-
bre est plus long. 6 Une colline di�érente à droite de l’arbre. 7 
Un joint de dallage en plus sur le bas du trottoir. 8 La maison est 
moins large à droite.
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Horoscope
Bélier (21 mars au 19 avril)

Taureau (20 avril au 20 mai)

Gémeaux (21 mai au 21 juin) Vierge (23 août au 22 septembre) Sagittaire (22 novembre au 21 décembre) Poissons (19 février au 20 mars)

Lion (23 juillet au 22 août) Scorpion (23 octobre au 21 novembre) Verseau (20 janvier au 18 février)

Cancer (22 juin au 22 juillet) Balance (23 septembre au 23 octobre) Capricorne (22 décembre au 19 janvier)

L’ignorance, c’est comme la science, ça n’a pas 
de bornes! Et en cette veille de Nouvelle Lune 

dans votre Signe, vous pourriez en arriver à croire que 
certaines personnes se plaisent à vous le démontrer. La 
patience prévaudra sur l’énervement, et vous gagnerez à 
fournir un effort afin de ne pas sortir de vos gonds. Le Soleil 
en Taureau accentue votre facilité à argumenter, à condition 
de demeurer calme. 

De passage dans votre Signe, Mars en Gémeaux 
devrait en effet stimuler votre détermination. 

Pourquoi ne pas commencer par vous débarrasser d’une 
tâche qui vous incombe? La période d’attente qui sépare 
l’idée de l’acte est plus pénible que la plus rebutante des 
obligations. L’esprit libéré de toute contrainte, vous pourrez 
vous préparer à vivre une fin avril du tonnerre! 

Peu importe le type d’union ou d’association, 
il est primordial de vous assurer dès le départ 

qu’elle répond adéquatement à vos conditions préalables. 
Vous devrez probablement accepter de faire quelques 
compromis sur les éléments secondaires. Il ne faudra pas 
craindre un refus, car si c’est le cas, considérez cela comme 
un indice d’incompatibilité et non comme un jugement de 
valeur à votre endroit. 

On dit qu’il faut provoquer son destin et non 
le subir. D’ailleurs, l’influence des astres en 

Bélier devrait vous munir des outils nécessaires pour faire 
une percée significative. Avec plusieurs opportunités, vous 
aurez la possibilité de recevoir des nouvelles encourageantes 
concernant un projet d’affaires. Toutefois la Nouvelle Lune 
en Taureau de demain vous réserve probablement quelques 
surprises... 

Les personnes desquelles nous choisissons de 
nous entourer exercent une forte influence sur 

notre destinée. Pourquoi vous acharner à vouloir obtenir 
l’approbation de gens qui n’ont pas vraiment d’affinités avec 
vous? En cette veille de Nouvelle Lune en Taureau, il existe 
pourtant quelqu’un qui voit la vie comme vous, avec qui 
vous pourriez développer une belle complicité. 

L’argent pourrait bien se retrouver au sommet 
de vos priorités actuellement. Et avec l’appui de 

Jupiter en Balance, il est possible de trouver une solution qui 
vous procurera la paix d’esprit, du moins momentanément. 
La réponse que vous recherchez est probablement plus 
accessible que vous ne l’anticipez, et un coup de pouce 
inattendu pourrait vous aider à la remarquer. 

La Lune termine aujourd’hui son séjour en 
Bélier pour devenir demain une Nouvelle Lune 

en Taureau. Ce n’est pas le temps de supposer, mais plutôt 
de confirmer ce que vous soupçonnez. Avec ce cycle Soli-
Lunaire en face de votre Signe, les conclusions ne devraient 
pas vous décevoir. Par contre, si vous vous limitez à de 
simples hypothèses non vérifiées, rien n’avancera. 

La porte la mieux fermée est celle que l’on peut 
laisser ouverte. Si vous ne voulez pas éveiller 

de soupçons, il vaudra mieux ne pas entourer l’affaire de 
mystère. L’attitude la plus naturellement désinvolte passera 
inaperçue. N’oubliez pas que l’influence des astres en Bélier 
pourrait faire basculer une situation en votre faveur sans 
préavis. Et la Lunaison est pour demain... 

Une fois qu’on a commencé, on a déjà fait la 
moitié du travail. Le cycle de la Lune encore en 

Bélier pourrait vous décourager, mais demain la Lunaison du 
Taureau vous favorisera. Alors si le Capricorne que vous êtes 
baisse les bras, qu’adviendra-t-il de toutes les personnes que 
vous inspirez et que vous stimulez? Vous devriez compter 
sur votre capacité à vous motiver. 

Sous la Lune encore en Bélier, vous devriez 
vous sentir à votre aise dans n’importe quelle 

situation. Ayant le mot juste et un humour qui tombe à point, 
votre répartie promet d’impressionner vos interlocuteurs. 
La solution que vous recherchez pourrait non seulement 
être obtenue aujourd’hui même, mais aussi s’avérer plus 
facilement applicable que vous ne l’aviez imaginé. 

Connaître autrui n’est que science; se connaître 
soi-même, c’est intelligence. Par voie 

d’introspection, l’influence de Neptune en Poissons pourrait 
vous aider à mieux cerner ce que vous désirez. D’ailleurs une 
relation deviendra d’autant plus agréable si vous éclaircissez 
quelques points qui demeurent flous. Vous serez capable de 
donner le ton désiré à un entretien important.

À chacun ses responsabilités. Faites votre part, et 
si les autres négligent de faire la leur, la charge de 

travail supplémentaire ne devrait pas vous incomber. Vous 
ne devez pas vous mettre à courir après les autres, surtout 
si c’est pour leur rendre service. N’oubliez pas que la Lune, 
Uranus et Mercure forment aujourd’hui un trio dans votre 
Signe. Prévoyez donc une journée particulière! 



MARDI 25 AVRIL 2017  leNouvelliste44   ACTUALITÉS

politique

ÉLISABETH FLEURY
Le Soleil

La Coalition Avenir Québec (CAQ) 
déplore que deux ans après l’en-
tente conclue avec la Fédération 
des médecins omnipraticiens du 
Québec (FMOQ), qui s’était enga-
gée à poursuivre la promotion et le 
déploiement de l’accès adapté, le 
ministère de la Santé et des Ser-
vices sociaux (MSSS) n’ait dressé 
aucun bilan de cette mesure des-
tinée à améliorer l’accès rapide à 
un médecin de famille. 

En vertu de l’entente intervenue 
en mai 2015 entre la FMOQ et le 
MSSS afin d’accroître et d’amé-
liorer l’accessibilité aux services 
médicaux de première ligne, la 
FMOQ devait promouvoir l’accès 
adapté auprès de ses membres et 
les former pour qu’ils adhèrent à 
cette méthode de travail. 

L’accès adapté implique une 
réorganisation dans la manière 

d’attribuer les rendez-vous de 
façon à ce qu’un patient qui en 
a besoin puisse voir son méde-
cin dans un délai très court grâce 
à des plages laissées libres dans 
l’agenda de ce dernier.

La CAQ a envoyé des demandes 
d’accès à l’information au MSSS et 
à la RAMQ afin de savoir combien 
des 9500 médecins de famille ont 
implanté l’accès adapté depuis 
mai 2015 et combien de consulta-
tions médicales ont été offertes aux 
patients avec ce système. Dans les 
deux cas, on lui a répondu ne pas 
détenir de documents répondant 
à sa demande.

Pour le porte-parole caquiste en 
matière de santé, le député Fran-
çois Paradis, il est inconcevable 
que le ministre de la Santé, Gaétan 
Barrette, n’ait effectué aucun suivi 
de l’implantation de l’accès adapté, 
dont les retombées sont pourtant 
nombreuses. 

Dans un article paru en août 2014 
dans le magazine de la FMOQ, Le 
médecin du Québec, on souligne 

que l’accès adapté fait notam-
ment en sorte que «les consul-
tations sans rendez-vous sont 
choses du passé», que «les visites 
à l’urgence hospitalière sont les 
seules désormais inévitables» 
et que «les dédoublements des 
visites et des tests médicaux sont 
rarissimes». 

Selon le député de Lévis, le 
ministre Barrette a fait l’erreur de 
ne pas exiger de cibles de la part 
de la FMOQ sur le déploiement 
de l’accès adapté, qui demeure la 
prérogative du médecin, l’entente 
de 2015 n’obligeant aucun méde-
cin à l’offrir.

«Ce n’est pas normal qu’on n’ait 
pas d’indicateurs pour juger de l’ef-
ficacité de cet outil-là qu’on avait 
promis de déployer. Pourquoi, si 
c’est un outil efficace, on n’est pas 
capable de le mesurer? Le MSSS 
doit nous faire un portrait et, si 
c’est probant, si ça améliore l’accès, 
il faut vanter son implantation plus 
qu’on ne le fait présentement», dit 
François Paradis.

2500 MÉDECINS
Selon les chiffres obtenus par 

Le Soleil  auprès de la FMOQ, 
2500 médecins auraient jusqu’ici 
pris le virage de l’accès adapté. Il 
s’agit essentiellement de la même 
proportion avancée en octobre 
2016 par le ministre Barrette, qui 
calculait alors qu’environ le tiers 
des médecins avaient adopté cette 
pratique. Le ministre affirmait que 
parmi ceux qui ne l’avaient pas fait, 
il y avait «des Gaulois» peu enclins 
à changer leur pratique médicale 
pour l’adapter aux besoins de leurs 
patients.

La FMOQ souligne de son côté 
qu’il y a deux ou trois ans, aucun 
médecin n’utilisait l’accès adapté. 
«Le tiers des médecins qui font de 
la prise en charge sont rendus en 
accès adapté. Ce n’est pas rien!» fait 
valoir le porte-parole de la Fédéra-
tion, Jean-Pierre Dion, tout en rap-
pelant qu’il est complexe pour un 
médecin de changer sa pratique en 
accès adapté dans la mesure où il 
faut de la formation et une adhésion 

des infirmières et des secrétaires.
«Cette proportion [38 % ] va aller 

en augmentant. Un jour, ce sera 
50 %, un autre jour, 75 %. […] La 
FMOQ travaille très fort pour que 
cette proportion augmente», assure 
M. Dion.

La CAQ se demande par ailleurs 
comment l’accès adapté s’arrimera 
avec le nouveau service gratuit de 
prise de rendez-vous en ligne avec 
un médecin de famille. Annoncé 
début avril pour un déploiement 
partout dans la province d’ici 
l’automne prochain, Rendez-vous 
santé Québec (RSVP) permettra à 
un patient de prendre rendez-vous 
auprès de son médecin de famille 
ou, si celui-ci n’est pas disponible, 
auprès d’un collègue du même 
groupe. En dernier recours, il 
pourra se tourner vers un médecin 
d’une autre clinique participante.

«Là, on n’a pas de données sur 
l’accès adapté, pis on va le mélan-
ger avec RSVP. Comment ça va 
s’arrimer? Il y a comme un flou 
artistique...» note François Paradis.

ACCÈS ADAPTÉ

La CAQ demande un bilan à Barrette

DONS ILLÉGAUX

Le PQ rembourse 130 000 $ au DGEQ
Le Parti québécois (PQ) a remboursé au Directeur général des élections (DGEQ) une par-
tie des dons illégaux qu’il a recueillis. Par communiqué, le PQ a fait savoir lundi qu’il avait 
versé 130 000 $ pour des contributions occultes versées entre 2006 et 2009, mais il 
reste encore des sommes en litige. Le DGEQ réclame en effet encore 159 000 $ par la 
voie des tribunaux et le PQ, qui conteste, a aussi annoncé avoir provisionné 150 000 $ en 
fiducie dans l’éventualité où il aurait à rembourser. Les élus ont même été sollicités pour 
regarnir les coffres puisque le parti est en difficultés financières, après la défaite de 2014 
et deux courses à la direction en deux ans. LA PRESSE CANADIENNE

PARTIELLE DANS GOUIN

Le parti de «Rambo» présente un candidat
Le parti Citoyens au pouvoir, dirigé par Bernard Gauthier, présente un candidat à la partielle de 
Gouin. François-Xavier Richard-Choquette, un étudiant en télécommunications, briguera les 
suffrages dans la circonscription laissée vacante par la solidaire, Françoise David. M. Richard-
Choquette possède notamment un certificat en droit et en études autochtones, est-il men-
tionné dans un communiqué publié par le parti politique, qui le qualifie de «personne acces-
sible, à l’écoute et qui recherche la cohérence et la constance entre ses idées et celles des 
citoyens de sa circonscription». Il affrontera Gabriel Nadeau-Dubois de Québec solidaire et le 
libéral, Jonathan Marleau. Le PQ a choisi de ne pas présenter de candidat. LE SOLEIL

630, chemin de la Grande-Carrière, Louiseville
Tél. : 819 228-5267 1 888 454-5953
www.clementmotos.com
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Z1000 R EDITION 2017
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SANTIAGO DU CHILI (AFP) — Un 
séisme de magnitude 6,9 a frappé 
lundi le centre du Chili, a annoncé 
l’Institut américain d’études géo-
logiques (USGS), qui a situé l’épi-
centre à 38 kilomètres à l’ouest de 
la cité côtière de Valparaiso.

L’USGS avait indiqué dans un 
premier temps que la magnitude 
du tremblement de terre était 
de 7,1.

La forte secousse a été ressentie 
peu après 18 h 30 (21 h 30 GMT), 
selon l’organisme. Les habitants 

des immeubles élevés de Santiago 
l’ont sentie avec plus d’intensité 
alors que les bâtiments ont beau-
coup vibré, provoquant des réac-
tions de panique.

Selon l’Organisme national des 
urgences (Onemi), «il n’a pas été 
constaté de dégâts sur les per-
sonnes, les services basiques ou les 
infrastructures après ce séisme».

Le service d’hydrographie et 
d’océanographie de la Marine 
chilienne (SHOA) a lui préci-
sé que les caractéristiques du 

tremblement de terre «ne réu-
nissent pas les conditions néces-
saires pour générer un tsunami 
sur les côtes du Chili».

Toutefois,  dans un premier 
temps, les autorités ont deman-
dé aux habitants du centre du 
pays de s’éloigner des côtes, une 
recommandation annulée peu 
après.

Le Chili, l’un des pays du globe 
les plus frappés par les séismes, a 
mis en place des normes strictes 
de construction anti-sismique 

pour éviter les effondrements 
d’immeubles et limiter les pertes 
en vies humaines.

En septembre 2015, un tremble-
ment de terre de magnitude 8,4 
suivi d’un tsunami avait secoué 
la région de Coquimbo, dans le 
nord du Chili, causant la mort de 
15 personnes.

En 2010, un séisme de magni-
tude 8,8 – également accompa-
gné d’un tsunami – avait frappé 
le centre et le sud du pays, faisant 
plus de 500 morts.

Un séisme de 6,9 secoue le Chili

Le Quotidien

Pour la première fois depuis qu’elle 
a pris les commandes de l’en-
quête sur la disparition d’Hélène 
Martineau, la Sûreté du Québec 
parle ouvertement du meurtre 
comme étant une des hypo-
thèses envisagées, sans toutefois 
identifier qui que ce soit comme 
suspect.

«L’hypothèse qui est envisa-
gée dans ce dossier-là, ce pour-
rait être un meurtre», a déclaré 
Ann Mathieu, porte-parole de la 
SQ, avant d’ajouter qu’il s’agissait 
d’une des hypothèses qui étaient 
envisagées.

UNE DEMANDE À TVA
Par ailleurs, la Sûreté du Québec 

aurait demandé à TVA la bande 
vidéo de l’entrevue réalisée par la 
journaliste Andréanne Larouche, 
avec Michel Larouche, le conjoint 
d’Hélène Martineau, disparue 
depuis le 12 avril.

«La SQ nous a fait parvenir une 
ordonnance de communication 
dans laquelle ils exigent d’avoir 
l’entrevue intégrale qu’il nous a 
accordée», a déclaré la journaliste 
sur les ondes de TVA. Plus tard 
dans son reportage, elle donne 
des informations qui auraient 
été comprises dans le document 
légal transmis par le corps poli-
cier. «On nous dit qu’il existe des 
motifs raisonnables de croire que 
l’infraction suivante, et là on peut 
lire meurtre, a été ou sera com-
mise et que les documents four-
niront une preuve concernant 
la perpétration de cette infrac-
tion», a-t-elle poursuivi. Il n’a pas 
été possible de savoir si le média 
avait obtempéré à la demande des 
policiers.

Ann Mathieu a refusé d’émettre 
des commentaires sur le contenu 
du document transmis à TVA. 
Elle s’est limitée à dire que toute 
partie contactée par la SQ dans le 
cadre d’une enquête est libre de 
le divulguer. Selon elle, la SQ ne 
communique jamais d’éléments 
d’information directs lors d’une 
enquête.

L’entrevue s’est déroulée mardi. 
Michel Larouche était accom-
pagné d’une de ses filles et de la 
sœur jumelle d’Hélène Marti-
neau. Elle a été réalisée devant 
son domicile. Il est donc possible 
que le contenu recherché par 
les enquêteurs était également 
visuel. 

DISPARITION  
D’HÉLÈNE MARTINEAU, 
ORIGINAIRE DE  
LA TUQUE

Le meurtre, 
une des 
hypothèses

CONSULTEZ NOTRE NOUVELLE
SECTION AUTOMOBILES SUR
HTTP://OCCASION.LENOUVELLISTE.CA/

DODGE
JOURNEY SXT 2013
69 070 km 13 695$

#17632ABMW
328 2008
184 359 km 8995$

#17034A HYUNDAI
ACCENT GL 2011
97 616 km 6795$

#16649A CHEVROLET
CRUZE 2013
34 345 km 9995$

#COURT NCCHEVROLET
CRUZE LT TURBO 2012
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HONDA
CR-V SE 2015
42 700 km 23 995$

#U2659 HONDA
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SUBARU
IMPREZA 2,0I 2013
53 200 km 15 950$
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JOURNEY SXT 2013
43 500 km 14 450$

#122862-44 NISSAN
VERSA NOTE 2014
40 000 km 8995$

#16862-44 FORD
ESCAPE SE 2014
57 500 km 15 895$

#1417BN

GMC
SIERRA 1500 Z71 2000
246 000 km 5995$

#00-6550FORD
F-150 XTR 2010
152 000 km 17 995$

#10-6534CHEVROLET
MALIBU LS 2011
164 000 km 6495$
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200 LX 2013
41 000 km 11 995$
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VUE 2006
124 000 km 4995$
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320I XDRIVE 2013
41 400 km 22 999$
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SÉRIE 3 DÉCAPOTABLE 1996
132 000 km 11 999$

#17699a BUICK
VERANO 2016
22 600 km 17 999$

#18211aNISSAN
NV 200 DE LUXE 2014
51 000 km 16 999$

#18185a MERCEDES-BENZ
SLK 2008
105 000 km 24 999$
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FORD
FOCUS SE 2013
22 700 km 10 895$
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CIVIC 2013
20 500 km 13 995$

#1710CHEVROLET
SONIC 2012
45 800 km 6495$

#1702CADILLAC
CTS 2008
84 500 km 12 495$

#1701 TOYOTA
YARIS 2012
26 000 km 11 495$

#1712 MITSUBISHI
ECLIPSE 2009
70 600 km 10 995$
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8640 IMMOBILIER VENTE
8735 IMMOBILIER LOCATION
8775 SERVICES ET EXPERTS

AVIS I DÈS LA PREMIÈRE JOURNÉE, VEUILLEZ LIRE ATTENTIVEMENT VOTRE ANNONCE. EN CAS D’ERREUR, IL FAUT NOUS AVISER AUSSITÔT CAR NOTRE RESPONSABILITÉ SE LIMITE À LA PREMIÈRE PARUTION. NOUS NE SOMMES RESPONSABLES QUE DU MONTANT FACTURÉ POUR LA
PÉRIODE CRÉDITÉE. LE NOUVELLISTE SE RÉSERVE LE DROIT D’ACCEPTER, REFUSER, ANNULER OU CLASSER CORRECTEMENT TOUTE ANNONCE SOUS LA RUBRIQUE APPROPRIÉE. CERTAINES ANNONCES SONT PAYABLES À L’AVANCE. RENSEIGNEZ-VOUS AUPRÈS DE NOS PRÉPOSÉES.

VOUS POUVEZ NOUS JOINDRE DU LUNDI AU
VENDREDI ENTRE 8 H 30 À 12 H ET 13 H 30 À 16 H 30 
AU 1920, RUE BELLEFEUILLE À TROIS-RIVIÈRES

TÉLÉPHONE 819 378-8363 OU 1 888 378-8363
TÉLÉCOPIEUR 819 691-4356
COURRIEL VENDU@LENOUVELLISTE.QC.CA

petites annonces
8815 SERVICES PERSONNELS
8830 EMPLOIS
8850 VÉHICULES

8870 MARCHANDISES
8895 AVIS
8900 DÉCÈS +

8644 Propriétés à vendre 8644 Propriétés à vendre

Pro�tez de mon
expérience en milie

ux
rural et urbain.

PIERRE
DESCHÊNES
Courtier immobilier

RE/MAX DE FRANCHEVILLE inc.
AGENCE IMMOBILIÈRE
2375, boul. des Récollets,
Trois-Rivieres G8Z 4G1

819 221-5558
819 373-7140

520-522, rue Notre-Dame. Immeuble dont les
logements sont loués 400 $/mois, plus Hydro
75 $/mois, chauffés et éclairés. Cour arrière
clôturée et 4 stationnements par logement. ULS
27741491. Prix : 96 000 $

NOUVEAU - CHARETTE LA TUQUE

ST-ÉLIE-DE-CAXTON

1344, boul. Ducharme. Jolie propriété, coin de
rue et près des services, située dans un quartier
recherché. 4 chambres, belles pièces éclairées.
Garage, piscine, abri d’auto. ULS 9017976.
Prix : 129 500 $

361, rue St-Louis. Belle propriété située près des
services et piste cyclable, avec garage détaché,
grande cour arrière. Sous-sol entièrement
aménagé, 3 chambres, foyer au bois à l’étage
et poêle au bois au sous-sol. ULS 13853129.
Prix :169 500 $

2420-2422, route Lupien. Duplex, deux 4 1/2
pces en bon état, près des services. Offert
35 000 $ en bas de l’évaluation municipale,
taxes minimes. Un log. libre pour propriétaire
occupant. Grand stationnement, vaste cour
arrière clôturée. ULS 9220689. Prix : 49 500 $.

NOUVEAU
STE-ANGÈLE-DE-PRÉMONT

8859 Motos , VTT et
motoneiges

8859 Motos , VTT et
motoneiges

8859 Motos , VTT et
motoneiges

8859 Motos , VTT et
motoneiges

COFFRE DE VTT AVANT
99,95$

Ailleurs vous payez trop cher,
chez JPL vous payez pas cher.

39$

On en vend des
mille et des mille

Mise de côté possible Certi�cats-cadeaux disponibles

81807 personnes
aiment cette annonce

39.95$

6,79$ 79$

124$

Bas full face

Coffre avant
2 bidons

Huile Injection
1 gallon
semi-synthétic

Bottes
motocross

761, rue Saint-Laurent Est, Louiseville • 819 228-3124 • 1 800 363-8880

chaps
69$

139$

s
cross

TT AVANT

XGEN DE TJD
4 saisons,
le meilleur ! Avec
chenille Camoplast

LAST CALL C’EST PAYANT D’INVESTIR POUR L’AN PROCHAIN
Kit complet avec braquetVESTE

CHAUFFANTE

199,99$

Pneus de moto
45% d’escompte
Payez et emportez!

25-8x12 (99$)
25-10x12 (109$)

Oui papa, amen�-en de la compétition!
Lundi à mercredi :
9 h à 17 h 30

Jeudi à vendredi :
9 h à 21 h
Samedi :
9 h à 16 h

PRIX TROP BAS POUR ÊTRE AFFICHÉ

Manteaux de moto
s

à partir de 129.$
GRANDE VENTE DE L’ÉQUIPE JPL POUR UN TEMPS LIMITÉ

LES PRIX SONT TELLEMENT BAS QUE NOS CLIENTS VIENNENT DE PARTOUT.
LE PLUS GROS VENDEUR DE CASQUES GMAX ET ZOAN AU QUÉBEC, C’EST JPL.

3999$ 2799$

99$

ZOAN DEVIL CASQUE MODULAIRE
VISIÈRE INTÉRIEURE TEINTÉE AMOVIBLE

** VENTEFINALE **

COULEURS DISPONIBLE
noir LUSTrÉ • noir MAT • roUGE • orAnGE • roSE • BLEU
• JAUnE • SiLVEr • VErT • BLAnC MÂT

AVEC VISIÈRE DOUBLE 139,95$ 249,95$
AVEC VISIÈRE CHAUFFANTE 199,95$ 320,95$

135$ +
Milwaukee 74,95$ 89$89$

24$
99$

14,95$

36.95$

24$

pantalon
cordura
79$

miroir côte à cote

sac pour
jambe
33$

au choix

sac tank bag
55,95$wich 200 0 lbs complet

159,95$ wich 3500
lbs complet
avec rouleau
199,95$

sac cylindrique69$

CALIFORNIA

IMMOBILIER
LOCATION

8737 Logements à louer
2½-3½-4½ -5½ Semi-meublé ou non, 
rénovés, plancher de bois franc, juil.

819 378-9325

2½ , RÉNOVÉS, CENTRE-VILLE
chauffés,éclairés, semi-meublés, à partir de
340$/mois. 819 448-5288 ou 448-3804

3½, 320$; 4½, 400$; 5½, 490$
2 MOIS GRATUITS, 

libre, rénové, (819) 228-1681/609-0441.

3½ 320$, 4½ 400$, 5½ 490$
Rénovés, libres.
819 944-8886

3½- 4½ - 5½ DISPONIBLES
insonorisés, ch./écl., paisibles, excellents
services, concierge, sécuritaire, stats.,
près des services et UQTR. 819 696-7454.

3½, 4½, près Les Rivières,
ch./écl., clientèle 50 ans et plus, sécurisé,

intercom, refait à neuf, 
3790 Jacques de Lavadi; 510$ à 585$/mois 

819 448-2255.

3½, 4½, PRIX RÉDUIT
face au Carrefour T.R.O., ch. écl, eau chaude,
tranquille, stat. 435$ et 595$. 819 371-8544

3½-4½
Trois-Rivières et secteur Cap, immédiatement
et juil., stat. pas de chien, 819-374-0917

3½, CENTRE-VILLE, puits de lumière,
chauffé, eau chaude incl., entrée lav./séch.

575$, 819-372-1592 .

4½  1ER mois $1
STAT int., ascenseur, pl béton, comtoir grantire,
intercom, très spacieux. 819 609-0425.

8737 Logements à louer

4½  1er MOIS À 1$
libre immédiatement, immeuble récent, très
spacieux, comptoir quartz, intercom, rang.,
stat., 819 609-0425.

4¼, 2 portes de patio, 2 balcons,  pl. flottant
St-Louis-de-France, 500$/mois,819 376-1772

4½ 3½ 1er mois à 1$
et 2e mois gratuit, libres maintenant, plancher
de béton, très grand, entrée lav./séc. et
lav/vaiss., intercom, stat., 819 609-0425

8737 Logements à louer
4½, 450$/mois

Libre, fraichement repeint, bois-franc,
céramique, eau chaude incluse, 2 balcons,
intercom, rangement et stat. 819 609-0425

4½  CHATEAU LAVIOLETTE
STAT int., ascenseur, chute déchets, clim.,
intercom, rangement. 819 609-0425.

4½, LIBRE,  1er étage, grand, luxueux,  
insonorisé, stat., près du Sanctuaire, 

50 Des Oblats/Ste-Madeleine, 819-698-6692

5½, NEUFS, CLIMATISÉS 
Face à la polyvalente Chavigny (secteur
Trois-Rivières Ouest), remise, 819 697-2020

BORD FLEUVE, NEUFS 
3½, 4½, 5½, à compter de 625$, garage,

foyer, ascenseur. 375-0032, 691-7045.

GRAND 5½, 2 portes patio, idéal pour per-
sonne tranquille,  rénové au goût du jour, réf.,
secteur St-Odilon, 565$, 819-692-7933

JARDIN D’EDEN - PRIX RÉDUIT
beau, 4½, style condo, tranquille, stationne-
ment, 625$, libre 1er juil,   819-371-8544

TROIS-RIVIÈRES SECTEUR CAP
GRAND 4½ style condo, 1400 pied2,

remise, plancher de bois, 819 233-3706

8738 Logements à louer
Centre-Mauricie

1 SEUL PAIEMENT, Mont-Carmel, 5 cham-
bres, 935$, capital + intérets + taxes munici-
pale + scolaire + assurance, financement
proprio, 819 370-7468

À  SHAWINIGAN
3½, 4½, 5½, services tout compris, intercom,
piscine,  sécuritaire, 819 539-3897.

MAISON DE VILLE À LOUER 
Grand 4½ au bord du St-Maurice.

819-693-1412

8759 Condos à louer

TRÈS BEAU 3½ meublé avec stat int., 
situé au 30 rue des Forges, centre-ville de
Trois-Rivières, libre imm. 819 691-6030.

SERVICES ET
EXPERTS

8783 Massothérapie et
soins thérapeutiques

374-4794  ANOUK : SPÉCIAL 
Vous êtes unique 

vos besoins le sont aussi.

698-7014 , M U R I E L L E
massothérapeute. Lundi au vendredi inclus.

9h à 18h.

(819) 373-3305 / (819) 995-2626
Un  bon massage.

Johanne

Découvrez les bienfaits 
d’un massage de détente dès 8 h am

819 698-8084

Massage détente professionnel ,pour
femmes et hommes. 819 698-2159

8786 Services financiers et
impôts

RECEVEZ votre remboursement d’im-
pôt fédéral immédiatement. Rapports
d’impôt provincial et fédéral à partir de 48$
(aide-social 28$), 819-378-8951

8787 Argent à prêter

PRÊTS DE 500$
sans enquête de crédit.
www.creditcourtage.ca 

1-866-482-0454

8792 Peinture et décoration
PEINTURE INT. avec réparation de plâtre
et autres petits travaux, 15 ans d’exp.
T-R et Bécancour 819 298-2246 / 699-6203

8799 Déménagement,
transport et entreposage

À BAS PRIX
Déménagement J.-P. GÉLINAS : 692-7229

SERVICES
PERSONNELS

8819 Messages personnels

0 24 H - 819 692-00520
� Kim et ses nouvelles amies �
vous recoivent  et se déplacent

Endroit propre et discret

100%  JOLIES SEXY NOUVELLES 
24 h Reçoit et se déplace, discrétion

819 266-2391

� 244-7371 �
Bronzée, Nicky te reçoit, 

de10 h à 19 h. XXX

LA SOURCE DU PLAISIR 
Viens t’amuser avec Sherry, chaleureuse et

sensuelle, 24 h 7/7 819 266-5329

REÇOIT, DÉPLACE,
Très belle femme, sexy et sensuelle 

Osez! 819 701-6046

EMPLOIS

8834 Offres d'emploi
CHAUFFEUR CLASSE 1

pour livraison de pétrole par citerne,
3 ans expérirence. 819-374-6240

CUISINIER (ERE) pour le soir et fin de se-
maine, 30-35h, salaire à discuter.
819-537-6666 demandez  Sylvain.

CUISINIER (ÈRE), pour Resto Pub, 30 à
35 h/sem., très bon salaire, 10 min. de TR,
819-269-9735

MÉCANICIEN (NE)
recherchons mécanicien d’expérience
pour notre flotte, poste à temps plein, 

819-374-6240

PRÉPOSÉ AUX BÉNÉFICIAIRES recher-
ché(e), horaire de jour/soir, pour résidence de
personnes âgées, exp. obligatoire, RCR ET
PDSB Annick, 819 698-7206.

VÉHICULES

8851 Automobiles
2001 ACURA, 4 portes, toute équipée,
besoin de réparations, moteur 1.9, 2,200$, 

819 696-1194
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8895 Avis, soumissions,

appels d’offres
8895 Avis, soumissions,

appels d’offres

FOURNITURE ET OPÉRATION D’UNE NAVETTE FLUVIALE
ENTRE LES VILLES DE BÉCANCOUR ET DE TROIS-RIVIÈRES – 2017

DEMANDE DE SOUMISSIONS

La Ville de Bécancour demande des soumissions pour la fourniture et l’opération
d’une navette �uviale entre les villes de Bécancour et de Trois-Rivières pour la
saison estivale 2017.

Les soumissions, sous pli cacheté, portant la mention « Soumission – Fourniture
et opération d’une navette �uviale entre les villes de Bécancour et de Trois-
Rivières – 2017 » seront reçues au bureau de la gref�ère situé au 1295 avenue
Nicolas-Perrot, Bécancour (Québec) G9H 1A1, jusqu’à 11 h le 10 mai 2017, date
et heure auxquelles elles seront ouvertes of�ciellement et publiquement.

Les documents peuvent être obtenus auprès du Système électronique d’appel
d’offres (SEAO) en consultant le site web www.seao.ca. Ne seront considérées
que les soumissions déposées par les personnes, sociétés et compagnies s’étant
procurées le document d’appel d’offres par le biais du Système électronique
d’appel d’offres (SEAO) et préparées sur les formulaires joints aux documents
d’appel d’offres.

Avec sa soumission, le soumissionnaire doit fournir une garantie de soumission
sous forme de chèque visé, traite bancaire ou cautionnement, correspondant à
10 % du montant total soumissionné (incluant les taxes).

Tout renseignement additionnel concernant la présente demande de soumissions
pourra être obtenu auprès de madame Marie-Michelle Barette, directrice du
Service des communications en composant le 819 294-6500 ou par courriel à
l’adresse mbarette@ville.becancour.qc.ca.

La Ville de Bécancour ne s’engage à accepter ni la plus basse ni aucune des
soumissions reçues et n’encourt aucune obligation envers les soumissionnaires.

Donné à Bécancour le 25 avril 2017

Me Isabelle Auger St-Yves
Gref�ère de la Ville

8895 Avis, soumissions,
appels d’offres

Date : le jeudi 25 mai 2017 à 16h
Lieu : au siège social d’APAM

au 10470 boulevard St-Jean, Trois-Rivières
L’AGA sera suivie d’un souper genre buffet
froid offert gratuitement aux membres et au

coût de 10 $ pour les non-membres.
Veuillez confirmer votre présence avant le

20 mai 2017 au 819 841-0108 ou par courriel
apam@cgocable.ca

AVIS D’ASSEMBLÉE GÉNÉRALE ANNUELLE
L’Association des personnes
aphasiques de la Mauricie
vous invite à son assemblée

générale annuelle.

8895 Avis, soumissions,
appels d’offres

AVIS DE LA PREMIÈRE ASSEMBLÉE
Avis est par les présentes donné que la faillite
de CONSTRUCTION NORMAND COUTURE INC.
ayant son siège social au 1180, rue Jacques-
Cartier, Trois-Rivières (Québec) G8Y 3C9 est
survenue le 20 mars 2017 et que la première
assemblée des créanciers sera tenue le 6 avril
2017 à 8 h 30 au 490, rue des Forges, Trois-
Rivières (Québec) G9A 2H5

Fait à Trois-Rivières, le 20 mars 2017

HOULE SYNDIC INC.
Syndic de l’actif de

CONSTRUCTION NORMAND COUTURE INC.
Par : Me Marc -André Houle,
LL.B., LL.M., JD, PAIR, SAI

Syndic autorisé en insolvabilité
490, rue des Forges

Trois-Rivières QC G9A 2H5
Tél. : 819 840-3166

Sans frais 1 844 40 DETTE
www.houlesyndic.ca

Avis est par les présentes donné que la
faillite de VOYAGES HARMONIE INC.
ayant son siège social au 7099, George-
Baptist, Trois-Rivières, Québec, G9C 1N2
est survenue le 21 avril 2017 et que la
première assemblée des créanciers sera
tenue le 11 mai 2017 à 10:00 HRS au
490, rue des Forges, Trois-Rivières (Qué-
bec) G9A 2H5

VOYAGES HARMONIE INC.

8895 Avis, soumissions,
appels d’offres

AVIS DE CLÔTURE D’INVENTAIRE
Avis est par les présentes, qu’à la suite du décès de
Mme LOUISE PELLERIN ARSENEAULT en son vivant
domiciliée au 155 de Site-Perreault, Shawinigan, G9P
2G3 QC, survenue le 24 novembre 2016, un inventaire
des biens de la défunte a été déposé et peut être
consulté par les intéressés à son ancien domicile.
Donné ce 25 avril 2017
Édith, Mercédès et Guy Arseneault, liquidateurs.

8895 Avis, soumissions,
appels d’offres

WALMART AVIS DE
CORRECTION

Supercentre Circulaire en
vigueur jusqu’au
26 avril 2017.

La margarine I Can’t Believe
It’s Not Butter n’est pas offerte.
Nous sommes désolés pour

cet inconvénient.

nécrologie

À l'hôpital du Centre-de-la-Mauricie
du CIUSSS MCQ, le 21 avril 2017,
est décédée à l’âge de 79 ans et 4 mois,
Mme Constance Blais épouse de Réal
Tessier, demeurant à Shawinigan.
La famille accueillera parents et
ami(e)s au :

Salon Funéraire Oscar St-Ours
2203, av. Champlain

Shawinigan
G9N 2L5

Heure d’accueil : jeudi, jour de la li-
turgie à partir de 10 h.

Une liturgie de la Parole 
sera célébrée 

le jeudi 27 avril 2017 à 14 h 
au salon funéraire.

L’inhumation des cendres aura lieu
à une date ultérieure.

La défunte laisse dans le deuil outre
son époux Réal Tessier; ses fils : Pierre
et André; elle était la soeur de : feu
Constant Blais (Lucette Loranger),
feu Jean-Marc Blais (Lise Boisvert),
André Blais (Jacqueline Lapolice) et
Suzanne Blais (Réjean Croteau); son
beau-frère feu Robert Tessier (Yvette
Hamel); son filleul Michel Blais
(Hélène Champagne), ainsi que
plusieurs neveux, nièces, cousins,
cousines et ami(e)s.
La famille désire témoigner sa recon-
naissance au personnel de l'hôpital
du Centre-de-la-Mauricie du CIUSSS
MCQ pour les bons soins prodigués.
Toute marque de sympathie peut se
traduire par un don à la Fondation de
la SSS de l’Énergie de Shawinigan
«fonds général» lequel serait apprécié
par la famille.

Salon Oscar St-Ours
2203, av. Champlain, Shawinigan 

Téléphone : 819 536-3717
Télécopieur : 819 536-4259
Courriel : salonoscarst-ours@bellnet.ca
Internet : www.oscarstours.ca

Entreprise membre de la 
Corporation des thanatologues 

du Québec

TESSIER BLAIS

MME

CONSTANCE

Cellule Albatros
Trois-Rivières 
Métropolitain

Information :  819 375-1429

Vous venez d’apprendre que vous êtes atteint 
d’une maladie grave et vous êtes sous le choc.  

Nous pouvons vous accompagner dans cette épreuve.

Partagez vos
connaissances et vos habiletés

avec de nouveaux amis !
Devenez Bénévole !

Votre communauté s’enrichira !
Information 418-365-7074

ACTIVITÉS

ECKANKAR SHAWINIGAN
Le 25 avril à 19 h, chant du HU pu-
blie «Permets-moi de faire le 
Voyage de l’âme» au Centre 
Adrienne-Roy, 2092, rue La-
vergne, Shawinigan. Info: Alain 
819-222-5226.

CHœUR DU SANCTUAIRE
Le 28 avril à 17 h 15, souper spa-
ghetti au restaurant Le Bord de 
l’eau de la Basilique, le souper sera 
précédé d’une messe à 16 h au Pe-
tit Sanctuaire, coût 20$, apportez 
votre consommation. Info: 819 
909-4058.

FADOQ YAMACHICHE
Le 26 avril à 8 h 30, déjeuner men-
suel au restaurant Markos. Info: 
819 296-3140.

ASSOCIATION DES PERSONNES 
AIDANTES DE LA 
VALLÉE-DE-LA-BATISCAN
Le 27 avril de 10 h 30 à 15 h, jour-
née «Saines habitudes de vie», 
jeux thématiques, dîner «décou-
verte santé», coût 10$/personne à 
la salle Beaudoin, 660 Principale, 
St-Luc-de-Vincennes. Info: 418 
289-1390 /819 840-0457.

ASSOCIATION MARIE-REINE
Le 26 avril à 13 h 30, réunion pour 

les membres au sous-sol de 
l’église Sainte-Thérèse, 7e rue, 
Trois-Rivières.

FADOQ SÉRÉNITÉ DE 
GRAND-MÈRE
Le 25 avril à 13 h 30, assemblée 
générale annuelle au 1301, 5e ave-
nue, Shawinigan. Info: 819 
538-7335.

L’ÂGE D’OR DES CÈDRES
Le 26 avril, 17 h 30, souper du 
mois pour les membres au Centre 
communautaire, suivi d’une soirée 
dansante avec Mirage, billets en 
vente durant le bingo. Info: Lise 
Lachance 819 221-4266.

SOCIÉTÉ DE GÉNÉALOGIE DU 
GRAND TROIS-RIVIÈRES
Le 26 avril 13 h 30, à la salle La 
Franciade adjacente aux locaux du 
100 de la Mairie (St-Louis-de-
France), atelier gratuit «Posséder 
une terre dans les seigneuries». 
Inscription: 819 376-2691, courriel: 
info@sggtr.com.

ÂGE D’OR FADOQ 
NOTRE-DAME-DU-MONT-
CARMEL
Le 27 avril à 13 h, assemblée géné-
rale annuelle à la salle paroissiale, 
3991, Mgr Béliveau. Info: 819 537-
0917 ou 819 376-8855.

BABILLARD

Une association 
de défense des 
aînés remet en 
question une loi 
qui les protège

QUÉBEC (PC) — Un groupe de 
défense des aînés s’en prend à la 
loi 492, dont le mandat est précisé-
ment de les protéger contre l’évic-
tion de leur logement.

En entrevue avec La Presse cana-
dienne lundi, la présidente de l’As-
sociation québécoise de défense 
des droits des personnes retraitées 
et préretraitées (AQDR), Judith 
Gagnon, a dénoncé les effets per-
vers de la loi et a tenu des propos 
controversés sur les personnes 
âgées.

Celle-ci a donné l’exemple de 
deux septuagénaires de Québec, 
qui ont été victimes d’acharnement 
lorsque leur propriétaire a appris 
qu’il ne pouvait les évincer. La 
pression sur eux est devenue tel-
lement forte qu’ils n’ont eu d’autre 
choix que d’abandonner le logis où 
ils habitaient depuis plus de 10 ans. 
«Il y a un effet et un contre-effet», 

a avancé Mme Gagnon, invitée à 
commenter l’impact de la loi adop-
tée il y a près d’un an.

Puis, elle a ajouté candidement 
qu’elle n’aurait pas aimé avoir ces 
gens comme locataires. «C’est qua-
siment ‘‘La Petite Vie’’. Je ne dis pas 
ça pour être méchante. Madame 
n’a pas de dentier, ils sont gros, 
elle n’a pas de brassière; c’est le 
désordre total et ils sont âgés», a-t-
elle dit. Si elle était propriétaire, 
elle-même voudrait se soustraire 
à la loi. 

«Jusqu’où doit-on aller pour pro-
téger les aînés? Est-ce qu’on ne 
crée pas avec ça deux classes? Les 
gens protégés, mais tellement vou-
loir les protéger qu’ils deviennent 
une grosse tache pis qu’on en veut 
plus, parce qu’on est pris avec?»

La loi 492 est un legs politique 
de l’ancienne députée Françoise 
David, de Québec solidaire. En 
vigueur depuis le 10 juin 2016, elle 
stipule qu’un propriétaire ne peut 
reprendre un logement ou évincer 
un locataire «lorsque ce dernier 
ou son conjoint, au moment de la 
reprise ou de l’éviction, est âgé de 
70 ans ou plus, occupe le logement 
depuis au moins 10 ans et dont le 
revenu est égal ou inférieur au 
revenu maximal lui permettant 
d’être admissible à un logement à 
loyer modique».

«Il y a un effet et  
un contre-effet»
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Le Soleil

Les dernières dispositions de la Loi 
canadienne antipourriel (LCAP) 
entreront en vigueur le 1er juillet. 
Mise en vigueur en juillet 2014, 
la loi comportait une période de 
transition de trois ans qui vient à 
échéance dans quelques semaines.

Pour les entreprises et les spé-
cialistes des envois de masse, 
c’est fini le temps des infolettres 
ou des messages publicitaires par 
courriels, messages textes sur les 
téléphones ou dans les comptes 
des personnes dans les réseaux 
sociaux. 

Antoine Grosfilley, vice-président 
de Zendatamarketing, rappelle 
que depuis 2014, il est interdit aux 
entreprises d’envoyer des courriels 
non sollicités. C’est bel et bien fini 
cette fois sauf si l’on peut prou-
ver avoir obtenu le consentement 
tacite ou exprès de toutes les per-
sonnes visées par les messages. 

«Il faudra même que les entre-
prises fassent une analyse de leurs 
archives de courriel pour retra-
cer et conserver les preuves de 
consentement. Certaines gardent 
ces preuves, d’autres viennent d’ap-
prendre que c’est non seulement 
nécessaire, mais obligatoire pour 
ne pas être mis à l’amende».

Les plaintes des dernières années 
étaient analysées par le Conseil de 
la radiodiffusion et des télécom-
munications canadiennes (CRTC) 
qui imposait des amendes aux 
contrevenants. Mais à compter du 
1er juillet, les consommateurs et les 
entreprises se disant victimes de 
pourriels ou harcelés par des pour-
riels pourront aussi intenter des 
poursuites devant les tribunaux. 
On parle même de recours collectif 
qui pourrait s’élever à des centaines 

de milliers de dollars, voire des mil-
lions de dollars en compensation 
même s’il ne s’agit que de quelques 
dollars par personne.

LES PLAINTES
Si une entreprise commet une 

violation à la loi antipourriel, elle 
pourrait avoir à payer une sanc-
tion administrative pécuniaire, 
indique la porte-parole du CRTC, 
Patricia Valladao. 

«Le montant maximal d’une 
sanction, par violation, pour un 
particulier est de 1 million $ et 
pour une entreprise, de 10 mil-
lions $. La LCAP établit une liste 
de facteurs à considérer pour 
déterminer le montant de la 
sanction. À ce jour, 1 623 000 $ 
en sanction ont été imposés.»

Les consommateurs, les entre-
prises et les organismes pour-
ront continuer de signaler toute 
violation au Centre de notifi-

cation des pourriels pourriel@
combattrelepourriel.gc.ca . Les 
informations pourront être utili-
sées par les trois autorités char-
gées de l’application de la loi, soit 
le CRTC, le Bureau de la concur-
rence et le Commissariat à la pro-
tection de la vie privée du Canada.

En date du 10 avril 2017, le 
nombre total de plaintes reçu au 
centre de notification des pourriels 
s’élève à 936 000.

La sanction la plus forte a été 
imposée en mars 2015 à la com-
p a g n i e  C o m p u . Fi n d e r,  s o i t 
1,1 million $, car elle a envoyé des 
milliers de messages entre le 2 juil-
let 2014 et le 16 septembre 2014 
sans avoir obtenu le consentement 
des destinataires. Son mécanisme 
de désabonnement était inopé-
rant. Depuis, la compagnie n’a plus 
fait de vagues avec son Académie 
Compu.Finder ou son Académie 
de gestion.

CONSENTEMENT  
EXPRÈS OU TACITE

Toutes les entreprises devront 
répondre aux exigences de la 
loi, notamment en matière de 
consentement, qu’il soit tacite 
ou exprès, d’identification et de 
système de désabonnement, 
explique Patricia Valladao porte-
parole du CRTC.

Le consentement exprès, c’est 
lorsque le consommateur donne 
son accord en cochant une case 
pour recevoir une infolettre ou 
des messages électroniques com-
merciaux. Il n’y a pas de délai 
d’expiration au consentement 
exprès. Il tient jusqu’à ce que la per-
sonne le retire. 

Le consentement tacite est éta-
bli généralement lors d’une rela-
tion d’affaires soit lors d’un achat 

ou d’une location d’un bien, d’un 
service, lors d’un contrat écrit ou 
accepté, lors dune possibilité d’af-
faires, d’un investissement ou dans 
un jeu, ou encore si la personne 
est membre d’un club ou d’une 
association. 

Ce type de consentement «est 
généralement valide pendant les 
deux ans suivant l’évènement qui a 
engendré la relation (par exemple, 
l’achat d’un bien). Dans le cas des 
abonnements ou des adhésions, 
la période commence le jour où 
se termine la relation», précise le 
site du CRTC.

Dans les deux cas de consente-
ments, la personne peut mettre 
fin aux envois en se désabon-
nant. Tous les envois doivent 
c o n t e n i r  u n  m é c a n i s m e  d e 
désabonnement. 

LOI ANTIPOURRIEL

Minuit moins une pour les entreprises

Mise en vigueur en juillet 2014, la Loi canadienne antipourriel comportait une 
période de transition de trois ans qui vient à échéance dans quelques semaines. 
— PHOTOTHÈQUE LE SOLEIL
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Minimum normal
Record max
Record min
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En cas de disparité entre cette liste et la liste officielle de Loto-Québec, cette dernière a priorité.

De retour! Courez la chance de vous retrouver
à la télé et de gagner 1 million de dollars.
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SOCCER

BASKETBALL

HOCKEY

LNH

BASEBALL MAJEUR

ASSOCIATION DE L’EST
Ottawa (2) vs. N.Y. Rangers (QA1)
Jeudi 27 avril
N.Y. Rangers à Ottawa, 19h.
Samedi 29 avril
N.Y. Rangers à Ottawa, 15h.
Mardi 2 mai
Ottawa à N.Y. Rangers, 19h.
Jeudi 4 mai
Ottawa à N.Y. Rangers, 19h30.
Samedi 6 mai
x-N.Y. Rangers à Ottawa, heure 
à préciser.
Mardi 9 mai
x-Ottawa à N.Y. Rangers, heure 
à préciser.
Jeudi 11 mai
x-N.Y. Rangers à Ottawa, heure 
à préciser.
Washington (1) vs. Pittsburg (2)
Jeudi 27 avril
Pittsburgh à Washington, 19h30.
Samedi 29 avril
Pittsburgh à Washington, 20h.
Lundi 1er mai
Washington à Pittsburgh, 19h30.
Mercredi 3 mai
Washington à Pittsburgh, 19h30.
Samedi 6 mai
x-Pittsburgh à Washington, 
heure à préciser.
Lundi 8 mai
x-Washington à Pittsburgh, 
heure à préciser.
Mercredi 10 mai
x-Pittsburgh à Washington, 
heure à préciser.

ASSOCIATION DE L’OUEST
Anaheim (1) vs. Edmonton (2)
Mercredi 26 avril
Edmonton à Anaheim, 22h30.
Vendredi 28 avril
Edmonton à Anaheim, 22h30.
Dimanche 30 avril
Anaheim à Edmonton, 19h.
Mercredi 3 mai
Anaheim à Edmonton, 22h.
Vendredi 5 mai
x-Edmonton à Anaheim, heure 
à préciser.
Dimanche 7 mai
x-Anaheim à Edmonton, heure 
à préciser.
Mercredi 10 mai
x-Edmonton à Anaheim, heure 
à préciser.
St. Louis (3) vs. Nashville (QA2)
Mercredi 26 avril
Nashville à St. Louis, 20h.
Vendredi 28 avril
Nashville à St. Louis, 20h.
Dimanche 30 avril
St. Louis à Nashville, 15h.
Mardi 2 mai
St. Louis à Nashville, 21h30.
Vendredi 5 mai
x-Nashville à St. Louis, heure à 
préciser.
Dimanche 7 mai
x-St. Louis à Nashville, heure à 
préciser.
Mardi 9 mai
x-Nashville à St. Louis, heure à 
préciser.

MLS
ASSOCIATION DE L’EST
 MJ V D N BP BC Pts
Orlando 6 5 1 0 8 5 15
Columbus 8 4 3 1 11 10 13
New York 8 4 3 1 9 9 13
Atlanta 7 3 2 2 17 8 11
Chicago 7 3 2 2 10 10 11
New York City 7 3 3 1 11 7 10
FC Toronto 7 2 1 4 10 7 10
N.-Angleterre 8 2 3 3 11 11 9
D.C. United 7 2 3 2 6 12 8
Montréal 7 1 2 4 10 12 7
Philadelphie 7 0 4 3 8 14 3

ASSOCIATION DE L’OUEST
 MJ V D N BP BC Pts
Portland 8 5 2 1 18 10 16
FC Dallas 6 4 0 2 8 3 14
Houston 7 4 2 1 15 11 13
Kansas City 7 3 1 3 6 3 12
FC Seattle 7 2 2 3 11 8 9
San Jose 8 2 3 3 8 10 9
Salt Lake 8 2 4 2 9 12 8
Minnesota 8 2 4 2 13 24 8
FC Vancouver 7 2 4 1 9 13 7
Los Angeles 7 2 5 0 8 13 6
Colorado 6 1 4 1 5 9 4
Dimanche 23 avril
Orlando 2 New York City 1
FC Seattle 3 Los Angeles 0
Colorado 0 Minnesota 1
Vendredi 28 avril
Houston au FC Toronto, 19h30.
Samedi 29 avril
FC Vancouver à Montréal, 15h.
Colorado Orlando, 16h.
New York City à Columbus, 
19h30.
Chicago à New York, 19h30.
Portland au FC Dallas, 20h.
San Jose Minnesota, 20h.
Salt Lake à Kansas City, 20h30.
N.-Angleterre au FC Seattle, 22h.
Philadelphie à Los Angeles, 
22h30.
Dimanche 30 avril
D.C. United Atlanta, 15h.

LIGUE AMÉRICAINE
SECTION EST
 G P Moy. Diff. QAS Diff. 10 Dern. Série Dom. Ext.
Baltimore 13 5 ,722 — — 7-3 G-1 7-2 6-3
New York 11 7 ,611 2 — 7-3 P-1 8-1 3-6
Boston 11 8 ,579 2½ — 6-4 G-1 7-2 4-6
Tampa Bay 10 11 ,476 4½ 2 4-6 P-2 9-4 1-7
Toronto 5 13 ,278 8 5½ 4-6 G-1 2-7 3-6
SECTION CENTRALE
 G P Moy. Diff. QAS Diff. 10 Dern. Série Dom. Ext.
Cleveland 10 8 ,556 — — 6-4 P-1 2-4 8-4
Detroit 10 8 ,556 — ½ 4-6 G-2 5-2 5-6
Chicago 8 9 ,471 1½ 2 5-5 G-1 3-5 5-4
Minnesota 8 10 ,444 2 2½ 3-7 P-2 5-7 3-3
Kansas City 7 11 ,389 3 3½ 5-5 P-4 5-3 2-8
SECTION OUEST
 G P Moy. Diff. QAS Diff. 10 Dern. Série Dom. Ext.
Houston 13 6 ,684 — — 8-2 G-1 7-4 6-2
Oakland 10 9 ,526 3 1 5-5 P-1 7-6 3-3
Texas 9 10 ,474 4 2 5-5 G-4 6-4 3-6
Los Angeles 8 12 ,400 5½ 3½ 2-8 P-1 5-4 3-8
Seattle 8 12 ,400 5½ 3½ 6-4 G-1 6-3 2-9

SÉRIES ÉLIMINATOIRES — DEMI-FINALE D’ASSOCIATION

Dimanche 23 avril
Houston 6 Tampa Bay 4 (10)
Boston 6 Baltimore 2
Cleveland 2 Chi. White Sox 6
Detroit 13 Minnesota 4
Kansas City 2 Texas 5
Toronto 6 L.A. Angels 2
Seattle 11 Oakland 1
Lundi 24 avril
Tampa Bay 3 Baltimore 6
Minnesota au Texas, 20h05.
Kansas City à Chi. White Sox, 
20h10.
Toronto à L.A. Angels, 22h07.
Mardi 25 avril
Houston à Cleveland, 18h10.
Tampa Bay à Baltimore, 19h05.
Seattle à Detroit, 19h10.
N.Y. Yankees à Boston, 19h10.

Minnesota au Texas, 20h05.
Kansas City à Chi. White Sox, 
20h10.
Oakland à L.A. Angels, 22h07.
Mercredi 26 avril
Kansas City à Chi. White Sox, 
14h10.
Houston à Cleveland, 18h10.
Tampa Bay à Baltimore, 19h05.
Seattle à Detroit, 19h10.
N.Y. Yankees à Boston, 19h10.
Minnesota au Texas, 20h05.
Oakland à L.A. Angels, 22h07.
Jeudi 27 avril
Seattle à Detroit, 13h10.
Houston à Cleveland, 18h10.
N.Y. Yankees à Boston, 19h10.
Oakland à L.A. Angels, 22h07.

LIGUE NATIONALE
SECTION EST
 G P Moy. Diff. QAS Diff. 10 Dern. Série Dom. Ext.
Washington 13 5 ,722 — — 8-2 G-7 6-3 7-2
Miami 10 8 ,556 3 — 6-4 G-2 4-2 6-6
Philadelphie 9 9 ,500 4 1 6-4 G-4 5-4 4-5
New York 8 11 ,421 5½ 2½ 2-8 P-4 4-8 4-3
Atlanta 6 12 ,333 7 4 4-6 P-6 4-3 2-9
SECTION CENTRALE
 G P Moy. Diff. QAS Diff. 10 Dern. Série Dom. Ext.
Chicago 11 8 ,579 — — 5-5 G-1 4-5 7-3
Cincinnati 10 9 ,526 1 ½ 3-7 G-1 5-8 5-1
St. Louis 9 10 ,474 2 1½ 6-4 G-3 5-4 4-6
Milwaukee 9 11 ,450 2½ 2 4-6 P-3 3-8 6-3
Pittsburgh 8 11 ,421 3 2½ 5-5 P-1 5-5 3-6
SECTION OUEST
 G P Moy. Diff. QAS Diff. 10 Dern. Série Dom. Ext.
Colorado 13 6 ,684 — — 7-3 G-3 6-3 7-3
Arizona 12 8 ,600 1½ — 5-5 P-1 8-2 4-6
Los Angeles 9 10 ,474 4 1½ 4-6 G-1 6-4 3-6
San Diego 8 12 ,400 5½ 3 3-7 P-2 5-4 3-8
San Fran. 6 13 ,316 7 4½ 3-7 P-4 3-4 3-9

Dimanche 23 avril
Chi. Cubs 5 Cincinnati 7
Atlanta 2 Philadelphie 5
St. Louis 6 Milwaukee 4
San Francisco 0 Colorado 8
L.A. Dodgers 6 Arizona 2
Miami 7 San Diego 3
Washington 6 N.Y. Mets 3
Interligue
N.Y. Yankees 1 Pittsburgh 2
Lundi 24 avril
Chi. Cubs 14 Pittsburgh 3
Cincinnati à Milwaukee, 19h40.
Washington au Colorado, 20h40.
San Diego en Arizona, 21h40.
L.A. Dodgers à San Francisco, 
22h15.
Mardi 25 avril
Chi. Cubs à Pittsburgh, 19h05.
Miami à Philadelphie, 19h05.
Atlanta à N.Y. Mets, 19h10.
Cincinnati à Milwaukee, 19h40.
Washington au Colorado, 20h40.
San Diego en Arizona, 21h40.

L.A. Dodgers à San Francisco, 
22h15.
Interligue
Toronto à St. Louis, 20h15.
Mercredi 26 avril
Cincinnati à Milwaukee, 13h40.
Chi. Cubs à Pittsburgh, 19h05.
Miami à Philadelphie, 19h05.
Atlanta à N.Y. Mets, 19h10.
Washington au Colorado, 20h40.
San Diego en Arizona, 21h40.
L.A. Dodgers à San Francisco, 
22h15.
Interligue
Toronto à St. Louis, 20h15.
Jeudi 27 avril
Miami à Philadelphie, 13h05.
Atlanta à N.Y. Mets, 13h10.
Washington au Colorado, 15h10.
L.A. Dodgers à San Francisco, 
15h45.
San Diego en Arizona, 21h40.
Interligue
Toronto à St. Louis, 13h45.
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ASSOCIATION DE L’EST
Boston (1) vs. Chicago (8)
(La série est égale 2-2)
Dimanche 16 avril
Chicago 106 Boston 102
Mardi 18 avril
Chicago 111 Boston 97
Vendredi 21 avril
Boston 104 Chicago 87
Dimanche 23 avril
Boston 104 Chicago 95
Mercredi 26 avril
Chicago à Boston, h.a.p.
Washington (4) vs. Atlanta (5)
(La série est égale 2-2)
Dimanche 16 avril
Atlanta 107 Washington 114
Mercredi 19 avril
Atlanta 101 Washington 109
Samedi 22 avril
Washington 98 Atlanta 116
Lundi 24 avril
Washington 101 Atlanta 111
Mercredi 26 avril
Atlanta à Washington, h.a.p.

Toronto (3) vs. Milwaukee (6)
(Toronto mène la série 3-2)
Samedi 15 avril
Milwaukee 97 Toronto 83
Mardi 18 avril
Milwaukee 100 Toronto 106
Jeudi 20 avril
Toronto 77 Milwaukee 104
Samedi 22 avril
Toronto 87 Milwaukee 76
Lundi 24 avril
Milwaukee 93 Toronto 118
Jeudi 27 avril
Toronto à Milwaukee, h.a.p.
Cleveland (2) vs. Indiana (7)
(Cleveland gagne la série 4-0)
Samedi 15 avril
Indiana 108 Cleveland 109
Lundi 17 avril
Indiana 111 Cleveland 117
Jeudi 20 avril
Cleveland 119 Indiana 114
Dimanche 23 avril
Cleveland 106 Indiana 102

ASSOCIATION DE L’OUEST
Golden State (1) vs. Portland (8)
(Golden State mène la série 3-0)
Dimanche 16 avril
Portland 109 Golden State 121
Mercredi 19 avril
Portland 81 Golden State 110
Samedi 22 avril
Golden State 119 Portland 113
Lundi 24 avril
Golden State à Portland, 22h30.
L.A. Clippers (4) vs. Utah (5)
(La série est égale 2-2)
Samedi 15 avril
Utah 97 L.A. Clippers 95
Mardi 18 avril
Utah 91 L.A. Clippers 99
Vendredi 21 avril
L.A. Clippers 111 Utah 106
Dimanche 23 avril
L.A. Clippers 98 Utah 105
Mardi 25 avril
Utah à L.A. Clippers, 22h30.
Vendredi 28 avril
L.A. Clippers à l’Utah, h.a.p.

Houston (3) vs. Oklahoma City (6)
(Houston mène la série 3-1)
Dimanche 16 avril
Okl. City 87 Houston 118
Mercredi 19 avril
Okl. City 111 Houston 115
Vendredi 21 avril
Houston 113 Okl. City 115
Dimanche 23 avril
Houston 113 Okl. City 109
Mardi 25 avril
Okl. City à Houston, 20h.
San Antonio (2) vs. Memphis (7)
(La série est égale 2-2)
Samedi 15 avril
Memphis 82 San Antonio 111
Lundi 17 avril
Memphis 82 San Antonio 96
Jeudi 20 avril
San Antonio 94 Memphis 105
Samedi 22 avril
San Antonio 108 Memphis 
110 (p.)
Mardi 25 avril
Memphis à San Antonio, 21h.
Jeudi 27 avril
San Antonio à Memphis, h.a.p.

LNAH
FINALE
(QUATRE DE SEPT)
Thetford (4) vs. Jonquière (1)
Vendredi 28 avril
Thet. Mines à Jonquière, 20h.
Samedi 29 avril
Jonquière à Thet. Mines, 19h30.
Vendredi 5 mai
Thetf. Mines à Jonquière, 20h.
Samedi 6 mai
Jonquière à Thet. Mines, 19h30.
Jeudi 11 mai
x- Thet. Mines à Jonquière, 20h.
Vendredi 12 mai
x-Jonquière à Thet. Mines, 
20h30.
Dimanche 14 mai
x-Thet. Mines à Jonquière, 15h.

LHJMQ — DEMI-FINALES (QUATRE DE SEPT)

MARQUEURS - LHJMQ
NOTE:en date du 24 avril.
 MJ B A Pts
Barré-Boulet, B.-B. 13 12 12 24
Beaudin, R.-N. 13 8 12 20
Sprong, Charl. 10 9 10 19
Zhukenov, Chicoutimi 13 5 14 19
Joseph, St-Jean 10 8 9 17
Roy, Chicoutimi 13 8 8 16
Dubois, B.-B. 12 6 10 16
Fortin, R.-N. 13 6 10 16
Chlapik, Charl. 10 3 13 16
T.-Viel, A.-Bathurst 11 10 5 15
Kielly, Charl. 10 7 7 14
Lauzon, R.-N. 13 5 9 14
Boivin, A.-Bathurst 11 5 9 14
Alain, B.-B. 13 4 10 14
Abbandonato, R.-N. 13 4 10 14
Highmore, St-Jean 10 3 11 14
Dostie, Charl. 10 7 6 13

Charlot. (4) vs. B.-Boisbriand (8)
(La série est égale 1-1)
Vendredi 21 avril
B.-Boisbriand 0 Charlot. 3
Samedi 22 avril
B.-Boisbriand 5 Charlot. 4
Mardi 25 avril
Charlot. à B.-Boisbriand, 19h30.
Mercredi 26 avril
Charlot. à B.-Boisbriand, 19h30.
Samedi 29 avril
B.-Boisbriand à Charlot., 15h.
Dimanche 30 avril
x-Charlot. à B.-Boisbriand, 16h.
Mardi 2 mai
x-B.-Boisbriand à Charlot., 18h.

Saint-Jean (1) vs. Chicoutimi (8)
(La série est égale 1-1)
Vendredi 21 avril
Chicoutimi 1 Saint-Jean 4
Samedi 22 avril
Chicoutimi 3 Saint-Jean 2 (prol.)
Mardi 25 avril
Saint-Jean à Chicoutimi, 19h30.
Mercredi 26 avril
Saint-Jean à Chicoutimi, 19h30.
Vendredi 28 avril
Chicoutimi à Saint-Jean, 18h.
Dimanche 30 avril
x-Saint-Jean à Chicoutimi, 16h.
Mardi 2 mai
x-Chicoutimi à Saint-Jean, 18h.

WASHINGTON

PITTSBURGH

NY RANGERS
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NASHVILLE

ST-LOUIS

ANAHEIM

EDMONTON

Toronto vs. Albany
(La série est égale 1-1)
Jeudi 20 avril
Toronto 0 Albany 3
Samedi 22 avril
Toronto 6 Albany 2
Mercredi 26 avril
Albany à Toronto, 19h.
Vendredi 28 avril
Albany à Toronto, 19h.
Charlotte vs. Chicago
(Charlotte mène la série 2-1)
Jeudi 20 avril
Chicago 0 Charlotte 4
Vendredi 21 avril
Chicago 3 Charlotte 2
Dimanche 23 avril
Charlotte 4 Chicago 3 (prol.)
Mardi 25 avril
Charlotte à Chicago, 20h.
St. Johns vs. Syracuse
(La série est égale 1-1)
Vendredi 21 avril
Syracuse 1 St. John’s 2
Samedi 22 avril
Syracuse 4 St. John’s 3
Mercredi 26 avril
St. John’s à Syracuse, 19h.
Vendredi 28 avril
St. John’s à Syracuse, 19h.
Grand Rapids vs. Milwaukee
(G. Rapids mène la série 2-0)
Vendredi 21 avril
Milwaukee 3 G. Rapids 4 (prol.)
Dimanche 23 avril
Milwaukee 2 G. Rapids 5
Mercredi 26 avril
G. Rapids à Milwaukee, 20h.
Providence vs. W-B/Scranton
(La série est égale 1-1)
Vendredi 21 avril
W./B. Scranton 1 Providence 2
Dimanche 23 avril
W./B. Scranton 6 Providence 
5 (prol.)
Jeudi 27 avril
Providence à W./B. Scranton, 
19h05.
Vendredi 28 avril
Providence à W./B. Scranton, 
19h05.
Lehigh Valley vs. Hershey
(Hershey mène la série 2-0)
Vendredi 21 avril
Hershey 1 Lehigh Valley 0 (prol.)

LAH — PREMIÈRE RONDE (TROIS DE CINQ)

MARQUEURS - LNH
NOTE: en date du 24 avril.
 B A Pts
Malkin, Pit 2 9 11
Kessel, Pit 2 6 8
Brassard, Ott 2 6 8
Ryan, Ott 4 3 7
Oshie, Was 3 4 7
Crosby, Pit 2 5 7
Radulov, Mon 2 5 7
Guentzel, Pit 5 1 6
Williams, Was 3 3 6
Backstrom, Was 2 4 6
Johansen, Nas 1 5 6
Karlsson, Ott 0 6 6
Monahan, Cal 4 1 5
Matthews, Tor 4 1 5
Getzlaf, Ana 3 2 5
Rakell, Ana 2 3 5
Theodore, Ana 2 3 5
Johansson, Was 2 3 5
Forsberg, Nas 2 3 5
Schwartz, STL 2 3 5

COUPE TELUS
À PRINCE-GEORGE, C-B
 MJ V D Dpf Pts
Atlantique 1 1 0 0 2
Central 1 1 0 0 2
Hôte 0 0 0 0 0
Paci�que 0 0 0 0 0
Québec 1 0 1 0 0
Ouest 1 0 1 0 0
Lundi 24 avril
Atlantique 2 Québec 1
Central 5 Ouest 2
Hôte c. Paci�que, 22h30.
Mardi 25 avril
Central c. Québec, 15h.
Paci�que c. Atlantique, 19h.
Ouest c. Hôte, 22h30.
Mercredi 26 avril
Paci�que c. Central, 15h.
Québec c. Ouest, 19h.
Hôte c. Atlantique, 22h30.
Jeudi 27 avril
Ouest c. Paci�que, 15h.
Atlantique c. Central, 19h,
Québec c. Hôte, 19h30.

HOCKEY

Samedi 22 avril
Hershey 5 Lehigh Valley 4
Mercredi 26 avril
Lehigh Valley à Hershey, 19h.
San Jose vs. Stockton
(La série est égale 1-1)
Vendredi 21 avril
Stockton 0 San Jose 4
Dimanche 23 avril
Stockton 6 San Jose 4
Vendredi 28 avril
San Jose à Stockton, 22h.
Dimanche 30 avril
San Jose à Stockton, 19h.
San Diego vs. Ontario
(La série est égale 1-1)
Vendredi 21 avril
Ontario 3 San Diego 2
Samedi 22 avril
San Diego 2 Ontario 1
Vendredi 28 avril
Ontario à San Diego, 22h.
Lundi 1er mai
San Diego à Ontario, 22h.

NBA HUITIÈMES DE FINALE (QUATRE DE SEPT)
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ANAHEIM
JOUEUR MJ B P PTS +/- PM
Getzlaf 4 3 2 5 2 2
Rakell 4 2 3 5 6 0
Theodore 4 2 3 5 3 0
Thompson 4 2 2 4 4 0
Bieksa 4 0 4 4 5 9
Silfverberg 4 2 1 3 -1 2
Eaves 4 1 2 3 1 2
Perry 4 1 2 3 6 2
Lindholm 4 0 2 2 4 2
Ritchie 3 1 0 1 2 2
Kesler 4 0 1 1 0 8
Montour 4 0 1 1 3 0
Vermette 4 0 1 1 2 0
Bernier 1 0 0 0 0 0
Holzer 3 0 0 0 0 6
Manson 4 0 0 0 2 0
Vatanen 1 0 0 0 0 0
Cogliano 4 0 0 0 0 2
Gibson 4 0 0 0 0 0
Shaw 4 0 0 0 0 2
Kase 1 0 0 0 0 2
Wagner 4 0 0 0 0 2

BOSTON
JOUEUR MJ B P PTS +/- PM
Bergeron 6 2 2 4 2 2
Pastrnak 6 2 2 4 1 6
Marchand 6 1 3 4 1 6
Backes 6 1 3 4 2 2
McAvoy 6 0 3 3 -2 2
Stafford 6 2 0 2 -2 2
Kuraly 4 2 0 2 0 4
Nash 6 0 2 2 0 2
Spooner 4 0 2 2 -2 0
Liles 6 0 2 2 1 0
Acciari 4 1 0 1 0 2
Schaller 6 1 0 1 2 2
Vatrano 6 1 0 1 -1 4
Cross 1 0 1 1 1 0
Morrow 5 0 1 1 1 2
McQuaid 2 0 1 1 0 0
Chara 6 0 1 1 -3 2
Moore 6 0 1 1 0 4
Miller 4 0 1 1 1 2
Krejci 3 0 0 0 -1 0
Miller 6 0 0 0 0 4
Rask 6 0 0 0 0 0
Beleskey 3 0 0 0 -2 4

CALGARY
JOUEUR MJ B P PTS +/- PM
Monahan 4 4 1 5 -4 0
Versteeg 4 1 3 4 -2 4
Brodie 4 0 4 4 -1 2
Backlund 4 1 2 3 -3 0

Bennett 4 2 0 2 -1 4
Gaudreau 4 0 2 2 -4 0
Brouwer 4 0 2 2 -1 0
Stone 4 1 0 1 -1 0
Giordano 4 0 1 1 -2 2
Hamilton 4 0 1 1 -3 8
Frolik 4 0 1 1 -2 0
Johnson 1 0 0 0 0 0
Lazar 1 0 0 0 0 0
Hamilton 1 0 0 0 0 0
Tkachuk 4 0 0 0 -2 4
Bouma 3 0 0 0 -1 2
Ferland 4 0 0 0 -4 7
Stajan 3 0 0 0 -1 0
Elliott 4 0 0 0 0 0
Chiasson 4 0 0 0 -1 2
Engelland 4 0 0 0 -3 2
Bartkowski 4 0 0 0 -5 0

CHICAGO
JOUEUR MJ B P PTS +/- PM
Toews 4 1 1 2 -5 0
Kane 4 1 1 2 -3 2
Rasmussen 3 1 0 1 -2 0
Keith 4 0 1 1 -6 2
Kruger 4 0 1 1 -2 2
Panarin 4 0 1 1 -4 0
Panik 4 0 1 1 -3 2
Hayden 1 0 0 0 0 0
Schmaltz 4 0 0 0 -2 2
Kempny 1 0 0 0 0 0
Van Riemsdyk 4 0 0 0 -4 0
Hartman 4 0 0 0 -3 14
Hossa 4 0 0 0 -4 2
Seabrook 4 0 0 0 -3 2
Hjalmarsson 4 0 0 0 -4 2
Crawford 4 0 0 0 0 0
Tootoo 2 0 0 0 0 0
Campbell 4 0 0 0 -2 0
Kero 4 0 0 0 -2 0
Hinostroza 1 0 0 0 -2 0
Anisimov 4 0 0 0 -2 0
Oduya 4 0 0 0 -3 0

COLUMBUS
JOUEUR MJ B P PTS +/- PM
Atkinson 5 2 1 3 -3 0
Jenner 5 2 1 3 -2 14
Karlsson 5 2 1 3 4 0
Saad 5 1 2 3 -5 0
Nutivaara 2 1 1 2 3 0
Calvert 4 1 1 2 4 4
Johnson 5 1 1 2 -3 0
Dubinsky 5 1 1 2 -2 6
Anderson 5 1 1 2 2 2
Foligno 4 0 2 2 -3 6
Gagner 5 0 2 2 -3 2

Jones 5 0 2 2 -4 0
Werenski 3 1 0 1 -2 0
Quincey 2 0 1 1 -1 2
Wennberg 5 0 1 1 -3 2
Savard 5 0 1 1 -4 4
Bjorkstrand 5 0 1 1 -2 0
Milano 1 0 0 0 0 0
Sedlak 2 0 0 0 -1 0
Carlsson 5 0 0 0 1 0
Harrington 3 0 0 0 0 10
Hartnell 4 0 0 0 -2 0
Bobrovsky 5 0 0 0 0 0

EDMONTON
JOUEUR MJ B P PTS +/- PM
McDavid 6 2 2 4 2 2
Klefbom 6 2 1 3 2 0
Draisaitl 6 1 2 3 4 15
Letestu 6 1 2 3 -2 0
Kassian 6 2 0 2 1 6
Desharnais 6 1 1 2 1 0
Lucic 6 1 1 2 0 4
Benning 5 0 2 2 3 2
Sekera 6 0 2 2 -2 0
Slepyshev 5 1 0 1 -1 0
Maroon 6 1 0 1 -2 10
Eberle 6 0 1 1 0 2
Larsson 6 0 1 1 -1 2
Nurse 6 0 1 1 1 4
Talbot 6 0 1 1 0 0
Brossoit 1 0 0 0 0 0
Caggiula 6 0 0 0 1 8
Nugent-Hopkins 6 0 0 0 -1 0
Pouliot 6 0 0 0 0 2
Pakarinen 1 0 0 0 -1 0
Gryba 1 0 0 0 0 2
Russell 6 0 0 0 -1 2

MINNESOTA
JOUEUR MJ B P PTS +/- PM
Parise 5 2 1 3 -4 8
Suter 5 1 2 3 -3 10
Coyle 5 2 0 2 -1 2
Koivu 5 1 1 2 -1 0
Granlund 5 0 2 2 0 2
Hanzal 5 1 0 1 -2 0
Zucker 5 1 0 1 -1 2
Prosser 3 0 1 1 0 2
Haula 4 0 1 1 -2 0
Brodin 5 0 1 1 -3 0
Spurgeon 5 0 1 1 -1 0
Pominville 5 0 1 1 1 0
Niederreiter 5 0 1 1 -2 2
Staal 5 0 1 1 -1 0
White 3 0 0 0 0 4
Eriksson Ek 3 0 0 0 0 0
Folin 2 0 0 0 -2 2
Dumba 5 0 0 0 -1 2

Scandella 5 0 0 0 -1 2
Dubnyk 5 0 0 0 0 0
Stewart 5 0 0 0 0 0

MONTRÉAL
JOUEUR MJ B P PTS +/- PM
Radulov 6 2 5 7 0 6
Lehkonen 6 2 2 4 -1 2
Gallagher 6 1 2 3 -3 8
Plekanec 6 1 2 3 -4 0
Weber 6 1 2 3 1 5
Galchenyuk 6 0 3 3 0 4
Danault 6 0 2 2 1 2
Emelin 2 1 0 1 1 2
Petry 6 1 0 1 -3 2
Mitchell 3 1 0 1 1 0
Byron 6 1 0 1 -3 0
Pacioretty 6 0 1 1 -2 7
Beaulieu 5 0 1 1 -3 0
Markov 6 0 1 1 -1 10
Flynn 1 0 0 0 0 0
Price 6 0 0 0 0 0
King 6 0 0 0 -1 0
Shaw 5 0 0 0 -2 7
Benn 6 0 0 0 -3 6
Ott 6 0 0 0 0 0
Nesterov 2 0 0 0 -1 0
Martinsen 2 0 0 0 -1 0
Davidson 3 0 0 0 -1 0
McCarron 1 0 0 0 -1 0

NASHVILLE
JOUEUR MJ B P PTS +/- PM
Johansen 4 1 5 6 7 2
Forsberg 4 2 3 5 7 4
Arvidsson 4 2 2 4 8 2
Ellis 4 1 3 4 5 2
Josi 4 2 1 3 5 2
Sissons 4 2 1 3 3 4
Fiala 4 2 0 2 0 0
Rinne 4 0 2 2 0 0
Subban 4 0 2 2 4 2
Zolnierczyk 4 1 0 1 1 0
Ekholm 4 0 1 1 4 0
Smith 3 0 1 1 1 0
Jarnkrok 4 0 1 1 -1 0
Neal 4 0 1 1 0 0
Aberg 4 0 1 1 2 0
Watson 4 0 1 1 2 2
Weber 4 0 0 0 2 0
Fisher 4 0 0 0 3 0
Irwin 4 0 0 0 2 0
Parenteau 1 0 0 0 0 0

N.Y. RANGERS
JOUEUR MJ B P PTS +/- PM
Zibanejad 6 1 3 4 2 0
Zuccarello 6 3 0 3 -1 14

Fast 6 2 1 3 5 0
Nash 6 2 1 3 -1 2
Skjei 6 2 0 2 4 2
Grabner 6 2 0 2 0 0
Stepan 6 1 1 2 1 4
Vesey 6 0 2 2 0 7
McDonagh 6 0 2 2 2 6
Glass 3 1 0 1 1 0
Holden 5 0 1 1 -2 0
Hayes 6 0 1 1 1 2
Kreider 6 0 1 1 2 4
Girardi 6 0 1 1 2 0
Miller 6 0 1 1 2 13
Klein 1 0 1 1 0 0
Smith 6 0 1 1 5 7
Lindberg 6 0 1 1 2 0
Buchnevich 3 0 0 0 1 0
Staal 6 0 0 0 -1 0
Lundqvist 6 0 0 0 0 0

OTTAWA
JOUEUR MJ B P PTS +/- PM
Brassard 6 2 6 8 0 0
Ryan 6 4 3 7 -1 0
Karlsson 6 0 6 6 3 2
Hoffman 6 2 1 3 2 2
Phaneuf 6 1 2 3 2 2
Macarthur 6 2 0 2 0 4
Turris 6 1 1 2 -3 4
Stone 6 1 1 2 4 6
Wideman 5 1 1 2 -2 2
Stalberg 6 0 2 2 0 0
Pageau 6 1 0 1 0 4
Dzingel 5 0 1 1 0 0
Burrows 6 0 1 1 0 4
Smith 6 0 1 1 -1 2
Kelly 1 0 0 0 0 0
Harpur 4 0 0 0 -1 2
Methot 5 0 0 0 -1 4
Ceci 6 0 0 0 -1 0
Borowiecki 2 0 0 0 0 2
Anderson 6 0 0 0 0 0
Wingels 2 0 0 0 0 0
Pyatt 4 0 0 0 -2 0
Claesson 2 0 0 0 1 0

PITTSBURGH
JOUEUR MJ B P PTS +/- PM
Malkin 5 2 9 11 7 0
Kessel 5 2 6 8 7 0
Crosby 5 2 5 7 -2 0
Guentzel 5 5 1 6 -2 2
Rust 5 4 0 4 5 0
Hornqvist 5 2 1 3 2 0
Hainsey 5 1 2 3 1 2
Cole 5 0 3 3 0 2
Schultz 5 0 3 3 0 2

Kuhnhackl 5 1 1 2 1 2
Cullen 5 0 2 2 2 2
Sheary 5 0 2 2 -3 0
Wilson 5 1 0 1 0 0
Bonino 5 1 0 1 0 0
Maatta 5 0 1 1 4 2
Dumoulin 5 0 1 1 1 2
Daley 5 0 1 1 3 4
Fleury 5 0 0 0 0 0
Rowney 5 0 0 0 -1 4

ST. LOUIS
JOUEUR MJ B P PTS +/- PM
Schwartz 5 2 3 5 2 0
Steen 5 2 2 4 2 2
Sobotka 5 1 2 3 3 2
Tarasenko 5 1 2 3 1 0
Berglund 5 0 3 3 2 2
Edmundson 5 2 0 2 6 8
Parayko 5 1 1 2 4 0
Paajarvi 5 1 1 2 1 0
Lehtera 2 0 2 2 4 4
Stastny 1 1 0 1 1 0
Pietrangelo 5 0 1 1 1 2
Brodziak 5 0 1 1 -2 0
Perron 5 0 1 1 2 2
Sanford 3 0 0 0 0 0
Bortuzzo 4 0 0 0 -1 4
Gunnarsson 5 0 0 0 0 2
Reaves 5 0 0 0 0 2
Allen 5 0 0 0 0 0
Bouwmeester 5 0 0 0 0 4
Barbashev 4 0 0 0 0 2
Upshall 5 0 0 0 -1 8
Schmaltz 1 0 0 0 0 0

SAN JOSE
JOUEUR MJ B P PTS +/- PM
Marleau 6 3 1 4 -1 0
Pavelski 6 2 2 4 -1 0
Ward 6 1 3 4 0 4
Couture 6 2 1 3 -1 0
Schlemko 6 2 1 3 2 2
Vlasic 6 0 3 3 -1 2
Burns 6 0 3 3 -1 6
Sorensen 6 1 1 2 1 0
Boedker 4 1 1 2 0 2
Thornton 4 0 2 2 -1 0
Hertl 6 0 2 2 0 2
Donskoi 5 0 2 2 -3 0
Karlsson 6 1 0 1 0 6
Martin 6 1 0 1 -1 4
Hansen 6 0 1 1 0 0
Braun 6 0 1 1 -1 0
Dillon 6 0 1 1 1 4
Tierney 6 0 1 1 0 0
Meier 5 0 0 0 0 2
Jones 6 0 0 0 0 0

TORONTO
JOUEUR MJ B P PTS +/- PM
Matthews 6 4 1 5 2 0
Rielly 6 1 4 5 1 2
Bozak 6 2 2 4 0 4
Marner 6 1 3 4 1 0
Hyman 6 1 3 4 0 4
Nylander 6 1 3 4 4 2
Van Riemsdyk 6 2 1 3 3 0
Gardiner 6 1 2 3 2 4
Kapanen 6 2 0 2 -2 0

Kadri 6 1 1 2 0 8
Boyle 6 0 2 2 -2 6
Martin 6 0 2 2 -2 6
Komarov 6 0 1 1 -1 2
Brown 6 0 1 1 0 0
Hunwick 6 0 1 1 -3 2
Zaitsev 4 0 0 0 -4 0
Andersen 6 0 0 0 0 0
Marincin 6 0 0 0 2 2
Carrick 6 0 0 0 0 4
Polak 2 0 0 0 1 0

WASHINGTON
JOUEUR MJ B P PTS +/- PM
Oshie 6 3 4 7 1 2
Williams 6 3 3 6 1 6
Backstrom 6 2 4 6 1 2
Johansson 6 2 3 5 0 2
Wilson 6 3 0 3 1 12
Ovechkin 6 3 0 3 1 2
Kuznetsov 6 1 2 3 -1 2
Shattenkirk 6 0 3 3 -4 2
Carlson 6 1 1 2 3 0
Schmidt 4 0 2 2 5 2
Eller 6 0 2 2 0 6
Orlov 6 0 2 2 0 2
Orpik 6 0 2 2 -4 2
Burakovsky 6 0 2 2 0 0
Niskanen 6 0 1 1 1 2
Alzner 2 0 0 0 -1 0
Beagle 6 0 0 0 -2 4
Connolly 6 0 0 0 -2 0
Holtby 6 0 0 0 0 2
Winnik 6 0 0 0 -1 0

GARDIENS MIN. BC JB MOY. V D P A A%
Gibson 208 9 0 2,60 3 0 0 113 ,926
Bernier 33 0 0 0,00 1 0 0 16 1,000
ANAHEIM (1) 242 9 0  4 0 0  
Rask 402 15 0 2,24 2 4 0 172 ,920
BOSTON (0) 405 15 0  2 4 0  
Elliott 185 12 0 3,89 0 3 0 88 ,880
Johnson 52 1 0 1,15 0 1 0 20 ,952
CALGARY (0) 242 14 0  0 4 0  
Crawford 254 12 0 2,83 0 4 0 111 ,902
CHICAGO (0) 257 13 0  0 4 0  
Bobrovsky 309 20 0 3,88 1 4 0 150 ,882
COLUMBUS (0) 313 21 0  1 4 0  
Talbot 354 12 2 2,03 4 2 0 153 ,927
Brossoit 27 2 0 4,44 0 0 0 6 ,750
EDMONTON (1) 382 14 2  4 2 0  
Dubnyk 322 10 1 1,86 1 4 0 123 ,925
MINNESOTA (0) 328 11 1  1 4 0  

Price 387 12 0 1,86 2 4 0 167 ,933
MONTRÉAL (0) 393 14 0  2 4 0  
Rinne 257 3 2 0,70 4 0 0 123 ,976
NASHVILLE (1) 257 3 2  4 0 0  
Lundqvist 389 11 1 1,70 4 2 0 195 ,947
N.Y. RANGERS (2) 393 11 1  4 2 0  
Anderson 403 13 1 1,94 4 2 0 152 ,921
OTTAWA (0) 405 13 1  4 2 0  
Fleury 310 13 0 2,52 4 1 0 181 ,933
PITTSBURGH (1) 313 13 0  4 1 0  
Allen 326 8 0 1,47 4 1 0 174 ,956
ST. LOUIS (1) 328 8 0  4 1 0  
Jones 377 11 1 1,75 2 4 0 157 ,935
SAN JOSE (0) 382 12 1  2 4 0  
Andersen 403 18 0 2,68 2 4 0 193 ,915
TORONTO (0) 406 18 0  2 4 0  
Holtby 406 16 0 2,36 4 2 0 197 ,925
WASHINGTON (0) 406 16 0  4 2 0  

NICOLAS DUCHARME
nicolas.ducharme@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — La ville onta-
rienne d’Etobicoke accueillait ce 
week-end certains des meilleurs 
nageurs au Canada dans le cadre du 
Championnat de l’Est du Canada. 
Marie-Laurence Godin a répondu 
à l’appel en terminant au deuxième 
échelon au 50 m brasse.

La Trifluvienne a conclu la finale 
avec un chrono de 32,48 s. Seule 
Faith Nelson a fait meilleur avec un 
temps de 32,09 s pour remporter 
l’or. Non seulement Godin est-elle 
repartie avec l’argent d’Etobicoke, 
mais ce chrono s’avère être un 
record pour le club. Elle a aussi pris 
le sixième rang au 100 m brasse.

Au total, les Mégophias ont délé-
gué cinq nageurs en Ontario dans 
la banlieue de Toronto. Alyson 
Mercure a quant à elle obtenu son 
standard pour les Championnats 
canadiens senior avec un temps de 
26,89 au 50 m libre, un autre record 
pour l’organisation mauricienne. 
Cette performance lui a valu le neu-
vième rang total chez les 13-15 ans.

Finalement, Étienne Courchesne, 
qui, à 13 ans, se battait face à des 
nageurs de 16 ans et moins, a lui 

aussi abaissé la marque record 
chez les Mégophias avec un 4:32,22 
au 400 m libre (40e) et 17:48,60 au 
1500 m libre (44e).

DEUX RECORDS PROVINCIAUX 
CHEZ LES MAÎTRES

Alors que les espoirs du club 
avaient rendez-vous en Ontario, 
les plus âgés étaient réunis à Mon-
tréal ce week-end afin de participer 
au Championnat provincial des 
maîtres qui avai lieu au Complexe 
sportif Claude-Robillard. Detlev 
Grabs a épaté la galerie en rempor-
tant sept médailles.

En effet, le Trifluvien a obtenu 
l’or au 50 m, 100 m, 50 m dos, 50 m 
papillon et 100 m papillon, en plus 
de faire de même au 100 m libre et 
au 200 m dos. Comme si ce n’était 
pas suffisant, ses performances dans 
ces deux dernières épreuves lui ont 
permis d’obtenir un record provin-
cial dans la catégorie des 55-59 ans.

Au total, les Mégophias ont rem-
porté 28 médailles dans les diverses 
catégories d’âge respectives. Les 
plus productives ont été Nicole 
Branchaud, avec six récompenses 
alors que Lyne Lévesque a grimpé 
cinq fois sur le podium.

NATATION

L’argent pour  
Marie-Laurence Godin

Marie-Laurence Godin a obtenu l’argent au 50 m brasse, devancée par Faith 
Nelson uniquement. Katja Pavicevic a complété le podium. — PHOTO: COURTOISIE

ATHLÉTISME

La marathonienne 
Albina Mayorova 
suspendue

MOSCOU (AP) — La Fédération 
russe d’athlétisme a révélé que la 
marathonienne Albina Mayorova est 
suspendue quatre ans pour dopage.

L’organisme a précisé que cette 
suspension a été imposée par le Tri-
bunal arbitral du sport (TAS) parce 
que la double olympienne a présenté 
un niveau anormal de testostérone 
lors d’un contrôle effectué l’année 
dernière.

Cette suspension signifie probable-
ment la fin de la carrière de Mayorova 
qui est âgée de 39 ans.

Le meilleur résultat de Mayorova 
dans une compétition majeure de-
meure sa huitième position aux Jeux 
olympiques de Londres en 2012. 

NFL

La retraite pour 
Jake Long

MINNEAPOLIS (AP) — Le blo-
queur gauche Jake Long, le tout 
premier choix au total du repê-
chage de 2008 qui a participé à 
quatre Pro Bowls dans l’uniforme 
des Dolphins de Miami, a décidé 
de mettre un terme à sa carrière.
Long a disputé neuf saisons minées 
par les blessures. Sa plus récente 

déchirure du tendon d’Achille l’a limi-
té à quatre rencontres seulement en 
2016 avec les Vikings du Minnesota.

Il a fait part de sa décision lundi. 
Long a indiqué sur les réseaux sociaux 
que la progression trop lente de sa 
plus récente rééducation est venue à 
bout de son désir de continuer à jouer.

Long a répondu aux attentes pla-
cées en lui par les Dolphins à la suite 
d’une brillante carrière universitaire 
à l’Université du Michigan, mais les 
blessures ont finalement eu raison 
de lui. Long s’est déchiré le ligament 
croisé antérieur en 2013 et 2014 avec 
les Rams de St. Louis.

Richard Sherman 
hors du marché 
des transactions?

RENTON (AP) — Le directeur gé-
néral des Seahawks de Seattle, John 
Schneider, a déclaré lundi qu’une tran-
saction impliquant son demi de coin 
étoile Richard Sherman est peu pro-
bable et que toute offre qu’il recevra 
devra s’avérer supérieure à toutes 
celles que l’équipe a reçues jusqu’à 
présent.

Schneider ne ferme pas la porte 
complètement à une transaction pour 
Sherman, mais il ne croit pas transiger. 
Il a ajouté que l’équipe a tourné la page 
dans ce dossier.

«Si on reçoit un appel avec une offre 
complètement folle, alors nous allons 
écouter», a-t-il toutefois souligné.

LE SPORT EN BREF
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PROVINCIAUX DE TRAMPOLINE

Six champions pour 
Intercité
TROIS-RIVIÈRES (LSG) — Six champions pro-
vinciaux sur un contingent de 25 athlètes lors 
des derniers championnats du Québec, voilà 
une statistique qui a de quoi gonfler la fierté 
des entraîneurs du club Trampoline Intercité! 
En effet, les jeunes du club trifluvien ont connu 
une excellente fin de semaine à Victoriaville.

Parmi eux,  Anouk et Sara-Jade Berthiaume 
ont de nouveau démontré leurs aptitudes en 
étant couronnées championnes provinciales 
au concours de trampoline synchronisé, dans 
la classe relevée National 5. Les deux soeurs 
ont toutefois dû négocier avec certaines dif-
ficultés lors des concours individuels, si bien 
qu’elles ont terminé deuxièmes de leur caté-
gorie respective. Anouk a aussi gagné l’or en 
double mini trampoline.

Malgré un niveau de stress plutôt élevé, 
conséquence d’une séance de qualifications 
houleuse, Laetiah Sauveur a aussi reçu la mé-
daille d’or au trampoline individuel en Provin-
cial 2. Il s’agit donc d’une superbe remontée 

pour la jeune fille, comme en témoignait l’en-
traîneure d’Intercité France Bouffard. Sauveur 
a obtenu la meilleure note d’exécution ainsi 
que le meilleur temps de vol pour sa routine 
finale.

Jane Durand (Provincial 1, 12 ans et moins) 
a également décroché l’or au trampoline 

individuel. Elle a été imitée par Maryka Bou-
chard (Provincial 1, 13 ans et plus), qui a de 
plus ajouté l’argent à son palmarès au double 
mini trampoline. Chez les garçons, Matthys 
Denoncourt (Provincial 1, 12 ans et moins) a 
survolé la compétition comme il l’avait fait 
pendant les manches de la Coupe du Québec. 

En National 6 chez les 16 ans et moins, Julien 
Rousseau a mérité deux médailles en plus d’en 
enfiler une autre en National 5. Gabriel Pel-
lerin a aussi récolté le bronze. Jeff Tanguay-
Bluteau, Lauranne Perron, Alyssia Veillette 
et Angélie Bourassa bouclent la récolte des 
médailles pour Intercité, qui devrait déléguer 
un certain nombre de représentants pour le 
Championnat de l’Est du Canada, plus tard 
ce printemps.

CURLING

L’équipe de James 
Trahan sixième au pays
TROIS-RIVIÈRES (LSG) — James Trahan, de 
Trois-Rivières, ainsi que les membres d’Équipe 
Québec ont pris le sixième rang sur 12 délé-
gations aux récents Championnats canadiens 

de curling des moins de 18 ans, à Moncton.
Trahan, qui agissait à titre de premier joueur 
au sein de l’équipe menée par le skip Gregory 
Cheal, a terminé au troisième rang du groupe 
B sur six sélections. Les Québécois ont gagné 
trois de leurs huit matchs pendant leur séjour 
au Nouveau-Brunswick. Trahan figurait parmi 
les joueurs les plus jeunes du tournoi.

LE SPORT RÉGIONAL EN BREF

Sara-Jade et Anouk Berthiaume, Gabriel Pelle-
rin de même que Julien Rousseau sont parmi les 
médaillés du club Intercité aux Championnats 
provinciaux de trampoline. — PHOTO: COURTOISIE

Le joueur de Trois-Rivières James Trahan (à 
droite) a porté les couleurs du Québec aux 
Championnats nationaux de curling des moins 
de 18 ans. —PHOTO: COURTOISIE

Associated Press

STUTTGART — Malgré la présence de huit 
des 10 meilleures joueuses au monde au 
tableau principal, c’est une concurrente qui 
n’est même classée qui attire toute l’atten-
tion d’un tournoi en salle disputé sur terre 
battue cette semaine.

Détentrice d’une invitation des organi-
sateurs, Maria Sharapova effectuera son 
retour à la compétition au tournoi de Stut-
tgart mercredi soir, moins de 24 heures 
après la fin de sa suspension de 15 mois 
pour une infraction de dopage.

La quintuple championne en Grand Che-
lem et ancienne no 1 mondiale doit recom-
mencer à zéro, puisque seuls les résultats 
des 12 précédents mois comptent pour le 
classement WTA.

Avec les seules absences de Serena Wil-
liams et Madison Keys parmi les 10 meil-
leures joueuses, le tournoi se met en branle 
alors que Sharapova en est encore aux der-
niers jours de sa suspension. Mais cette 
invitation accordée à la triple championne 
n’est guère surprenante car la Russe est une 
ambassadrice du constructeur de voitures 
de sport qui commandite le tournoi.

Les organisateurs des tournois de Madrid 
et Rome ont suivi l’exemple de Stuttgart. 
Mais les dirigeants des Internationaux de 
France ont remis leur décision jusqu’à la 
semaine commençant le 15 mai pour déter-
miner s’ils offriront une place à la cham-
pionne 2012 et 2014 au tableau principal.

Voici des questions-réponses au sujet du 
retour de Sharapova:

POURQUOI A-T-ELLE ÉTÉ 
SUSPENDUE?

Sharapova a initialement écopé d’une 
suspension de deux ans à la suite d’un 
contrôle positif au meldonium – un médi-
cament pour les problèmes de coeur – aux 
Internationaux d’Australie l’année dernière. 
Le Tribunal arbitral du sport a réduit la 
suspension à 15 mois, jugeant l’affaire 
moins grave puisque Sharapova ne s’était 
pas dopée intentionnellement. Elle a pris 
du meldonium pendant de nombreuses 
années, mais a ignoré une communication 
de l’Agence mondiale antidopage selon 
laquelle le médicament était ajouté à sa 
liste interdite au 1er janvier 2016.

QUELLES SONT LES 
RÉACTIONS?

L’annonce des organisateurs de Stuttgart 
en janvier a soulevé un débat qui persiste 
trois mois plus tard. Caroline Wozniacki a 
déclaré: «C’est un manque de respect pour 
les autres joueuses.» Dominika Cibulkova, 
Agnieszka Radwanska et Andy Murray se 
sont également prononcés publiquement 
contre l’octroi d’invitations à des joueurs 
au retour d’une suspension pour dopage. 
Les joueuses allemandes, la double tenante 
du titre à Stuttgart Angelique Kerber en 
tête, ont également émis des critiques. La 
capitaine de la Fed Cup, Barbara Rittner, a 
précisé pendant le week-end que «Shara-
pova devrait recommencer à zéro», ce qui 
signifie s’inscrire à des tournois de moindre 
importance et aux qualifications des plus 

gros tournois.

QUELLE PRÉPARATION?
Selon ses commentaires sur les médias 

sociaux, Sharapova s’est présenté en Alle-
magne vendredi dernier. Elle s’est entraîné 
dans un club local, à Sillenbuch. Comme 
elle est toujours sous le coup de sa suspen-
sion, elle n’a pas accès aux installations du 
tournoi jusqu’à mercredi, et elle était évi-
demment absente de la présentation des 
joueuses sur le court central, lundi.

QUI AFFRONTE-T-ELLE?
Roberta Vinci est son adversaire en 

première ronde. Sharapova a dominé 

l’Italienne à leurs deux confrontations, 
l’emportant respectivement 6-0, 6-1 et 6-2, 
6-1, mais les deux rencontres ont été dis-
putées sur surface dure et la plus récente 
remonte à cinq ans. Si elle franchit cette 
première étape, Sharapova ferait face en 
deuxième ronde à Radwanska, qui n’a 
pas mâché ses mots la semaine dernière 
pour critiquer l’invitation accordée à la 
Russe. Il y aura «une pression énorme sur 
Maria» a reconnu l’ancienne no 4 mondiale 
Anke Huber, qui fait partie du comité 
organisateur. 

«Tu ne reviens pas sur le court après 
15 mois en jouant comme si rien ne s’est 
produit. Même si elle gagne son premier 
match, elle se sentira encore tendue au 
deuxième.»

TENNIS

Sharapova revient 
dans la controverse

Le retour au jeu de Maria Sharapova, suspendue pour usage d’une substance interdite, ne se fera 
pas en catimini. Plusieurs joueuses n’ont pas hésité à critiquer la Russe et ancienne première ra-
quette mondiale. — PHOTO: ASSOCIATED PRESS
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Les neuf équipes 
claquent la porte, 
une nouvelle 
ligue verra le jour

LOUIS-SIMON GAUTHIER
ls.gauthier@lenouvelliste.qc.ca 

TROIS-RIVIÈRES — Il y aura du hoc-
key senior l’an prochain, mais ce ne 
sera pas dans la Ligue de hockey 
senior A de la Mauricie. Les neuf 
gouverneurs des équipes compo-
sant le circuit ont pris la décision 
de quitter le bateau, jugeant ne 
plus se reconnaître dans les déci-
sions du conseil d’administration 
présidé par Alain Beauchamp.

Le porte-parole des gouverneurs, 
Luc Thibault (Donnacona), a 
confirmé qu’une rencontre entre 
les responsables des clubs avait 
eu lieu à Trois-Rivières mercredi 
dernier. À la suite des pourparlers, 
les équipes de Cap-de-la-Made-
leine, Donnacona, Joliette, La 
Tuque, Louiseville, Saint-Cyrille, 
Saint-Léonard-d’Aston, Waterloo 
et Windsor ont tous choisi de cla-
quer la porte. 

Avant eux, Lac-Mégantic avait 
déjà annoncé son retrait, mais il 
serait surprenant que cette orga-
nisation suive les neuf autres vers 
la formation d’un nouveau circuit, 
qui comptera au moins dix fran-
chises. On sait depuis un moment 
déjà que des gens d’affaires de 
Grand-Mère veulent relancer une 
équipe dans ce secteur.

«On a fait les constats qui s’impo-
saient. La solution pour nous, c’est 

de quitter la LHSAM. Nous avons 
regardé le passé de la ligue et vers 
quoi elle s’en allait dans le futur. La 
conclusion, c’est que la structure 
n’est pas celle que l’on souhaite», 
indique Thibault, très peu loquace 
sur les raisons précises expliquant 
ce divorce.

« E s t - c e  u n  p r o b l è m e  d e 
confiance envers les administra-
teurs? Non, je ne dirais pas ça. 
C’est davantage sur le plan de la 
vision qu’on ne partage pas les 
mêmes idées. On veut reprendre le 
contrôle sur notre produit. Oui, la 
ligue a progressé, mais on ne sent 
pas que ça se reflète au niveau des 
partenariats entre nous. Peut-être 
que les gens n’étaient plus dans les 
bons sièges.»

Thibault et ses acolytes tiennent 
tout de même à rassurer les ama-
teurs: pas question de bouleverser 

les règlements et la culture propre 
au hockey senior dans cette nou-
velle ligue dont la naissance sera 
officialisée dans les jours ou les 
semaines à venir. Une importante 
rencontre est d’ailleurs prévue ce 
mercredi pour choisir un nouveau 
nom ainsi qu’un bureau de direc-
tion revampé.

«On ne touchera pas à l’identité 
de la ligue. Nous sommes soli-
daires entre nous, on sait qu’est-
ce qui fonctionne dans le hockey 
senior. Les gens reconnaîtront 
le style robuste et la réglementa-
tion devrait sensiblement être la 
même.»

Le gouverneur du Mécanarc de 
Donnacona assure qu’il ne s’agit 
pas d’une décision monétaire. «Les 
finances se portent bien, la ligue a 
beaucoup progressé depuis cinq 
ans. Mais nous avons besoin de 

changements. Ce ne sont pas des 
constats que nous avons faits en 
cinq minutes!»

Dans une entrevue à La Voix de 
l’Est, le propriétaire des Maroons 
de Waterloo, Daniel Roy, a men-
tionné «qu’il y a trop d’affaires qui 
ne marchent pas, présentement, 
dans la LHSAM».

Roy n’a pas voulu élaborer, sinon 
en disant «que la ligue grossit 
trop vite et qu’il y a eu plein de 
mauvaises décisions au cours de 
l’hiver».

BEAUCHAMP SEREIN 
MALGRÉ TOUT

Alain Beauchamp savait que les 
gouverneurs se rencontraient, 
mais ignorait le contenu des dis-
cussions et les conclusions qui 
en découleraient. Il a appris le 
désistement des équipes lundi, en 

début d’après-midi, par le biais des 
médias! À la tête du circuit depuis 
cinq ans, il a aussi campé le rôle de 
préfet disciplinaire pendant cinq 
saisons.

Frank Hardy, Daniel Thibeault 
et Dany Pary le secondaient sur 
le conseil d’administration de la 
LHSAM.

«Je suis surpris, mais serein, a 
partagé Beauchamp. Je croyais 
recevoir un résumé sur le suivi de 
la réunion, mais je n’ai rien su. La 
ligue appartient aux gouverneurs, 
la décision leur revient.»

Tout aussi avare de commen-
taires que Thibault, Beauchamp 
admet toutefois que les deux par-
ties entretenaient de sérieuses 
dissensions sur les plans d’avenir 
de la LHSAM. «Je ne veux pas trop 
en dévoiler, mais ça concernait 
plusieurs points, dont les nou-
velles équipes et les membres de 
l’organisation.»

Beauchamp rappelle au passage 
que l’hiver qui a pris fin fut celui 
de tous les records. «En 13 ans, 
nous n’avions jamais eu un calibre 
aussi fort et autant de spectateurs 
aux guichets. Je suis très heureux 
de ce qui a été accompli, mais les 
gouverneurs rêvent d’aller encore 
plus loin», explique Beauchamp, 
qui n’est peut-être pas prêt à faire 
une croix définitive sur le hockey 
senior. «J’ai des contacts si je sou-
haite continuer là-dedans. Il y a 
peut-être un plan B ou un plan C. 
Mais je ne suis pas là encore, je vais 
prendre un peu de recul.»

IMPORTANTE RENCONTRE À 
SAINT-LÉONARD-D’ASTON

Par ailleurs, Le Nouvelliste  a 
appris qu’une importante ren-
contre se tiendra prochainement 
à Saint-Léonard-d’Aston afin de 
fixer l’avenir du BigFoot. Plusieurs 
options seraient toujours sur la 
table concernant l’avenir de la 
franchise, l’une des plus titrées du 
hockey senior québécois.

HOCKEY SENIOR

Mutinerie dans la LHSAM

Les neuf équipes de la Ligue de hockey senior A de la Mauricie ne s’entendaient pas avec les membres du conseil d’admi-
nistration quant aux projets d’avenir du circuit. —PHOTO: FRANÇOIS GERVAIS

TROIS-RIVIÈRES — Adam Braid-
wood n’étant pas disponible, Eye of 

the Tiger Manage-
ment a trouvé un 
plan B en Argen-

t in e p our 
le pro-
chain 
combat 

de Simon 

Kean (9-0, 8 K.-O.). L’adversaire du 
poids lourd trifluvien sera Roge-
lio Omar Rossi, un type de 35 ans 
qui montre une fiche respectable 
de 19 victoires en 25 sorties chez 
les pros. Ce grand gaucher de 6 pi 
6 po est revenu à la boxe en 2016, 
après une pause de quatre ans. Il a 
gagné deux de ses trois combats 
depuis son retour, se faisant toute-
fois passer le K.-O. au début 2017 
par l’espoir chinois Jun Long Zhang 
(14-0).

L’entraîneur de Kean, Jimmy 

Boisvert, a confirmé les informa-
tions du Nouvelliste. «Effective-
ment, on me dit que tout est réglé. 
Je suis content, on avance avec ce 
gars-là. Il s’est battu contre de bons 
boxeurs. Et il est de grande taille. 
Comme les actuels champions du 
monde des poids lourds. On peut 
bâtir avec un combat comme ce-
lui-là», signale Boisvert, dont la 
tâche principale consistera à pré-
parer son olympien pour une patte 
gauche, un premier défi du genre 
pour lui chez les pros. 

«Nous recherchons actuellement 
un partenaire d’entraînement qui  
possède les mêmes caractéris-
tiques que Rossi. Eye of the Tiger 
Management est prêt à investir 
pour nous aider là-dedans, c’est 
très intéressant de bénéficier d’un 
tel appui.»

Reste maintenant à savoir où et 
quand le duel va se matérialiser. Il 
semble acquis que le combat de 
10 rondes sera présenté en juin, 
mais la date exacte n’est pas encore 
arrêtée. Ni l’endroit. Si Braidwood 

avait mis sa ceinture en jeu face 
à Kean, l’affrontement aurait été 
programmé à la mi-juin à l’amphi-
théâtre Cogeco. Avec un plan B 
moins sexy, aucun scénario n’est 
pour l’instant écarté. Pas même 
un combat dans la métropole. «La 
décision revient à Camille Estephan 
(président d’Eye of the Tiger Ma-
nagement). Notre mandat à nous, 
c’est de se préparer pour Rossi. Le 
reste, on devrait l’apprendre d’ici 
une semaine!», conclut Boisvert.
STEVE TURCOTTE

Kean face à un gaucher
the Tiger Manage-

ment a trouvé un 
plan B en Argen-

t in e p our 
le pro-
chain 
combat 

de Simon 
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STEPHEN WHYNO
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WASHINGTON — Sur papier, les 
Capitals de Washington sem-
blaient pouvoir se défaire des 
Maple Leafs de Toronto rapide-
ment pendant que les Penguins de 
Pittsburgh et les Blue Jackets de 
Columbus allaient s’entredéchirer 
dans une difficile série.

Sur la glace, les situations n’auraient 
pas pu être plus différentes.

Loin d’offrir la même qualité de 
jeu qu’en saison régulière, les Capi-
tals ont eu besoin de six matches 
décidés par un but - dont cinq en 
prolongation - pour éliminer les 
jeunes, mais talentueux Leafs.

« Il faut leur donner le mérite : 
ils se sont bien battus, a déclaré 
Alexander Ovechkin à la fin de 
la série. Ils sont jeunes, mais ils 
sont forts. Leur avenir est très 
prometteur. »

L’avenir des Caps sera quant à lui 
constitué d’un nouveau duel face 
aux Penguins, qui se sont débar-
rassés des Jackets en cinq matches 
et attendent leur adversaire depuis 
jeudi.

C’est le deuxième but du match de 
Marcus Johansson, dimanche, qui 
a confirmé la tenue de cette série 
revanche face aux champions en 
titre de la coupe Stanley. Les deux 
clubs s’affronteront au deuxième 
tour des séries pour une deuxième 
année consécutive et le gagnant 
devrait de nouveau être considéré 
comme le favori pour représenter 
l’Est en finale.

C’est aussi un affrontement entre 

les deux meilleures équipes de 
la LNH cette saison : les Caps ont 
gagné le trophée des Présidents 
avec 118 points, tandis que les Pen-
guins en ont obtenu 111.

« Nous savons à quel point ils sont 
bons, a rappelé l’entraîneur-chef 
des Capitals, Barry Trotz. Ils nous 
ont éliminés l’an dernier, alors nous 
avons une chance de leur remettre 
la monnaie de leur pièce.

Pour la troisième fois de leur 

carrière, Ovechkin et Sidney Cros-
by, liés depuis leur entrée dans 
la LNH en 2005, s’affronteront en 
séries. Les Penguins ont remporté 
les deux précédentes occasions, en 
2009 et l’an dernier. Les deux fois, ils 
ont ensuite gagné la coupe.

Tout comme l’an dernier, les Caps 
ont eu un bon test au premier tour, 
bien que cette fois-ci, c’est davan-
tage la vitesse des Leafs que le jeu 
physique des Flyers de Philadelphie 

qui les a fait damner.
«Ils ont donné tout ce qu’ils 

avaient et nous avons dû travail-
ler fort pour l’emporter, a déclaré 
Johansson. Nous sommes prêts 
pour les Penguins. Nous sommes 
excités et avons hâte que la série 
commence. Nous avons travaillé 
toute l’année pour nous retrouver 
dans cette position. Maintenant, 
nous y sommes.»

Pendant ce temps, les Penguins 

sont sortis de leur série de cinq 
matches plutôt sans dommage, en 
grande partie puisque la blessure 
au bas du corps subie par le gardien 
Matt Murray avant le premier duel 
a été reléguée aux oubliettes par 
les performances de Marc-André 
Fleury.

De nouveau finaliste à l’obten-
tion du trophée Vézina après une 
brillante saison, Braden Holtby a 
de son côté offert une prestation 
inégale face aux Leafs. Mais il a su 
rebondir, n’accordant que deux buts 
lors des deux dernières rencontres.

«On dit toujours de s’attendre à 
l’inattendu et on doit se le répéter 
en ces occasions et réagir, a indiqué 
Holtby. Ne tentez pas de deviner ce 
qui s’en vient, réagissez.»

UN BON TEST
Le jeu des jeunes Leafs a surpris 

tout le monde, même si cela n’aurait 
pas dû être le cas. Finaliste à l’ob-
tention du trophée Calder, Auston 
Matthews a marqué quatre buts, 
tandis que la défensive est sortie 
grandie de toute la pression appli-
quée par les Caps.

La vitesse des Leafs aura été un 
bon test pour les Capitals avant de 
faire face aux Penguins, qui avaient 
utilisé cet aspect pour éliminer 
Washington en six matches en 
2016. Même s’ils ne compteront pas 
sur les services du défenseur Kris-
topher Letang, les Penguins savent 
déplacer la rondelle et ils pour-
raient retrouver le vétéran attaquant 
Chris Kunitz. «On va se concentrer 
et relaxer, a lancé Ovechkin. En 
même temps, on sait que les Pen-
guins s’en viennent en ville et que 
ce sera complètement fou.»

Les Caps ont soif de vengeance

Ayant éliminé les Maple Leafs de Toronto, les Capitals de Washington retrouveront les Penguins de Pittsburgh au 
deuxième tour des séries pour une deuxième année de suite. — LA PRESSE CANADIENNE

Associated Press

SAN JOSE, Californie — Avant de songer à 
l’autonomie dont il pourrait profiter ou en-
core de quitter les Sharks de San Jose après 
12� ans, Joe Thornton avait des dossiers plus 
urgents à régler.

Le centre a subi une reconstruction ligamen-
taire du genou gauche, lundi, afin de réparer 
des déchirures ligamentaires qui l’ont tenu à 
l’écart du jeu pendant près de deux semaines. 
Thornton s’est déchiré le ligament croisé anté-
rieur et le ligament collatéral interne le 2 avril, 
à Vancouver, mais est tout de même revenu 
au jeu pour les quatre derniers matchs des 
Sharks, qui ont été éliminés au premier tour 
éliminatoire par les Oilers d’Edmonton.

«Je suis dans ce business depuis longtemps, 
a déclaré le directeur général Doug Wilson. 

Quand vous voyez un hockeyeur jouer avec 
ce type de blessure, ça vous dit tout ce que 
vous avez besoin de savoir.»

Thornton a minimisé la gravité de la blessure 
avant que l’équipe ne la confirme et indique 
qu’il avait été opéré. Thornton a simplement 
dit qu’il s’agissait «d’un truc normal vécu par 
les hockeyeurs à ce stade-ci de la saison».

Mais sa volonté de jouer quatre matchs sur 
une jambe à 37 ans et de récolter deux aides 
est un autre exemple de son importance pour 
les Sharks et explique pourquoi l’équipe sou-
haite son retour.

«En somme, son genou flottait dans le vide, 
a résumé l’entraîneur Peter DeBoer. C’était un 
effort courageux, comme j’en ai rarement vu. 
Et je n’ai pas senti que son jeu était diminué. Je 
sais que la production offensive n’a pas été au 
rendez-vous, mais on trouve une partie de la 
réponse dans cette blessure. Quant à lui faire 
jouer un rôle moins important, tant que je ne 

constaterai pas une baisse de régime, c’est 
hors de question.»

L’avenir de Thornton et de Patrick Marleau 
sera le dossier le plus chaud des Sharks cet 
été. Les deux patineurs ont été les visages de 
l’organisation au cours des dernières années. 
Marleau a été le deuxième choix au total des 
Sharks en 1997, tandis que Thornton a été 
obtenu des Bruins de Boston en 2005.

«Je veux revenir, a noté Thornton. Je pense 
que cette équipe peut gagner la Coupe Stanley 
et en étant plus vieux, je réalise à quel point 
c’est une bonne formation. [...] Je suis certain 
que nous discuterons.»

Les deux hockeyeurs ont été parmi les plus 
productifs du circuit au cours de leur passage 
à San Jose. Marleau a inscrit son 500e but en 
carrière cette saison, tandis que Thornton a 
récolté sa 1000e mention d’assistance.

Les deux hommes auront 38 ans cet été, 
ce qui soulève des questions au sujet de leur 
avenir avec l’équipe. «Les joueurs comme ça 
ne poussent pas dans les arbres, a imagé le 
défenseur Brent Burns. Ces deux gars sont 
en super forme. Ils travaillent d’arrache-pied 
tous les jours. Ce sont des joueurs d’élite, peu 
importe leur âge.»

Wilson a dit de ces joueurs qu’ils sont 
les pierres d’assise de l’équipe et semblait 

intéressé de les ramener. Les deux hommes 
ont également exprimé le souhait d’être de 
retour. Suffit maintenant de déterminer à quel 
prix et pour combien de temps.

Les Sharks pourront également amorcer les 
discussions avec le gardien Martin Jones et le 
défenseur Marc-Édouard Vlasic, qui pour-
raient tous deux devenir joueurs autonomes 
en 2018.

L’avenir incertain  
de Thornton et Marleau

Joe Thornton s’est déchiré le ligament croisé 
antérieur et le ligament collatéral interne le 
2 avril, mais est tout de même revenu au jeu 
pour les quatre derniers matchs des Sharks.  
— PHOTO LA PRESSE CANADIENNE
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ANALYSE
Un seul constat est possible à 
la suite du point de presse de 
Marc  Bergevin, si le directeur-
gérant a livré le fond de sa pensée: 
il vit au pays des licornes!

À l’entendre, son équipe est mal-
chanceuse d’avoir été évincée de 
la course à la coupe Stanley. Si 
elle avait eu quelques bonds favo-
rables, il n’y aurait pas eu de post 
mortem lundi. 

Claude Julien a dit au terme de 
l’élimination de son équipe que les 
Rangers avaient été plus affamés 
que ses joueurs. Bergevin n’a pour-
tant rien à reprocher à leur éthique 
de travail. Très heureux aussi du 
leadership de ses vétérans. D’ail-
leurs, il  veut resigner tous les gars 
qui deviennent  autonomes! 

Par ailleurs, il trouve que ses 
dépisteurs font du bon boulot 
et que dépassé le 20e rang au 
repêchage, il faut, de toute façon, 
être chanceux pour dénicher un 
joueur d’impact. Questionné sur 
le développement des jeunes 
joueurs de l’organisation, encore là 
tout est beau. «Les jeunes doivent 
prendre la responsabilité de leur 
développement.» 

Voilà l’essentiel de l’exposé du 
directeur-gérant. Avec une telle 
ligne de pensée, il a prévenu de ne 
pas s’attendre à de grands chan-
gements.  La seule lacune qu’il 
a décelée dans son équipe, c’est 
la faiblesse de la ligne du centre. 
Mais encore là, il n’y aura pas de 
renfort provenant des filiales, et 
les équipes adverses qui misent 
sur ce genre d’atout ne veulent pas 
s’en départir…

À écouter parler Bergevin, on 
aurait cru qu’il dirigeait les Blac-
khawks de Chicago ou les Kings 
de Los Angeles. Comme si son 
équipe avait gagné la coupe dans 
un passé pas si lointain, et qu’elle 
venait simplement de se faire sur-
prendre. Malheureusement, la lec-
ture du vrai bilan de l’ère Bergevin 
est bien différent, avec trois petites 
rondes gagnées en cinq ans avec 
ce noyau… 

Reste seulement à espérer que 
le flamboyant directeur-gérant – 
qui s’est permis quelques blagues 
pendant l’exercice – a simplement 
voulu acheter du temps, et qu’il 
planche sur les vrais correctifs 
à apporter à cette bonne petite 
équipe de saison régulière. Sinon, 
la fenêtre d’opportunité présente-
ment ouverte va se refermer avant 
que Geoff Molson ne se rende 
compte qu’il a besoin d’un général 
beaucoup plus créatif  et lucide 
pour manœuvrer dans la nouvelle 
LNH.  

Au pays  
des licornes

Après une saison 
de «hauts et de 
bas», Galchenyuk 
part dans 
l’incertitude
RICHARD LABBÉ
La Presse

MONTRÉAL — Alex Galchenyuk 
a commencé la saison à titre de 
premier centre du Canadien, et 
lundi matin, il a fini par sortir de 
Brossard à grands coups de sou-
rires inconfortables et de gros 
soupirs devant les caméras. C’est 
ce qu’on appelle une dure journée 
au bureau.

Il faut comprendre que le jeune 
attaquant, qui a admis lui-même 
que la saison qui s’est conclue 
samedi soir en avait été une de 
«hauts et de bas», part dans l’incer-
titude, puisqu’il est toujours sans 
contrat en vue de la prochaine sai-
son et qu’il pourrait devenir joueur 
autonome avec restriction.

En attendant, Galchenyuk doit 
encore répondre aux mêmes ques-
tions. Le genre de questions plus 
pointilleuses, pour ne pas dire 
fatigantes, qu’il n’aime pas vrai-
ment, portant sur son utilisation 
ou sur sa place dans l’équipe mon-
tréalaise (centre ou ailier?). Sans 
oublier, bien sûr, les questions 
sur son contrat, ou sur l’absence 
d’un nouveau contrat, dans son 
cas. «Honnêtement, je ne pense 
pas vraiment aux histoires de 
contrat, je laisse ça à mon agent, 
a-t-il répondu. Je dois continuer à 
travailler en vue de la prochaine 
saison.»

Puis il y a eu d’autres questions 
sur son utilisation, poussant 
Galchenyuk à perdre patience 
(«prochaine question!»), lui qui 
était manifestement mal à l’aise 
devant autant d’insistance.

«Tout le monde a son travail à 
faire, a-t-il ajouté. Les entraîneurs 
dirigent, les joueurs doivent jouer. 
[…] En séries, tu dois donner tout 
ce que tu as sans poser de ques-
tions. C’était ça, ma mentalité. Je 
ne me suis jamais plaint et je n’ai 
jamais affiché une mauvaise atti-
tude non plus. Je suis resté enthou-
siaste et j’ai tenté d’aider l’équipe.»

Souhaite-t-il rester un membre 
de cette équipe pour un bon bout 
de temps? «J’aime cette équipe, 
cette ville, les fans… c’est un 
endroit excitant», a-t-il répondu, 
comme tous les autres, finalement.

Un peu plus tard, Shea Weber a 
ajouté son propre point de vue sur 

l’énigme Galchenyuk.
«Il doit trouver cette constance 

dans son jeu, a dit le vétéran au 
sujet du jeune attaquant. Il est un 
très bon jeune joueur, mais cette 
ligue est une ligue difficile, et il faut 
savoir jouer tous les soirs. Il n’a 
pas encore démontré tout ce qu’il 
est capable de faire, à mon avis. 

Un jour, il va s’en rendre compte, 
comme tous les jeunes joueurs le 
font. Je pense qu’il ne réalise pas 
à quel point il peut être bon pour 
cette équipe.»

Au sujet de Galchenyuk, le gar-
dien Carey Price a ajouté ceci. 
«C’est un très bon joueur, qui 
a tous les atouts. Il  gagne en 

expérience aussi. Ça fait un bout 
qu’il est ici, mais c’est quand 
même un jeune joueur. Il a encore 
des choses à apprendre, mais je 
suis sûr qu’il va être meilleur et 
qu’il fera les bons choix la saison 
prochaine.»

BEAULIEU RESTE CONFIANT
Comme Galchenyuk, Nathan 

Beaulieu a lui aussi amorcé la 
saison 2016-2017 perché bien en 
haut du totem organisationnel, 
mais il l’a conclue sur la galerie de 
presse du Madison Square Gar-
den, samedi soir à New York.

On lui a donc demandé s’il 
connaissait sa place au sein de 
l’équipe pour la prochaine saison. 
«C’est dur à dire, a-t-il commencé 
par répondre. Je veux rester ici, 
de toute évidence, et de toute évi-
dence, je crois en moi et je sais que 
je peux être un élément important 
de cette équipe. Je pense que l’or-
ganisation croit la même chose 
après nos discussions. […] Je suis 
très déçu de la façon dont la sai-
son s’est terminée. Je m’attends 
tout de même à revenir  l’an 
prochain.»

Beaulieu, on le rappelle, avait 
commencé la saison à titre de 
défenseur numéro deux du Cana-
dien, tout juste à la gauche de Shea 
Weber. Comme Galchenyuk, il est 
sans contrat en vue de 2017-2018, 
et il pourrait devenir joueur auto-
nome avec restriction.

Dure journée au bureau

Pressé de questions par les journalistes, Alex Galchenyuk a poussé de nom-
breux soupirs et a refusé de répondre à quelques reprises. — PHOTO LA PRESSE CANA-

DIENNE, PAUL CHIASSON

MARC-ANTOINE GODIN
La Presse

MONTRÉAL — À bientôt 30 ans, 
Carey Price est plus détendu et 
plus à même de prendre les choses 
avec détachement que lors de ses 
premières années à Montréal.

Price pourrait se dire qu’il est 
le meilleur joueur du Canadien 
depuis des années… et que ça fait 
des années qu’il dédouane ses coé-
quipiers sans qu’eux, en retour, ne 
lui donnent la moindre marge de 
manœuvre.

Il pourrait trouver que les années 
passent et que le Tricolore ne s’ap-
proche pas vraiment de son but. Il 
pourrait en avoir soupé de l’attention 
parfois étouffante de Montréal.

Mais non. Carey Price pourra 
signer un nouveau contrat à partir 
du 1er juillet et il est tout à fait dis-
posé à le faire. «Je veux rester ici, 
a-t-il dit en souriant. Je sais qu’on 
va trouver le moyen de mettre tous 
les éléments en place afin de rame-
ner un championnat ici.»

Le casse-tête risque d’être difficile à 
compléter en raison du plafond sala-
rial. Les plus récentes spéculations 
parlent d’un plafond à 76 millions $ 
la saison prochaine, et Price pour-
rait en réclamer 10. À moins, bien 
sûr, qu’il n’offre un rabais maison au 
Tricolore pour que l’équipe puisse 
s’améliorer à d’autres positions. Ça 
s’est vu ailleurs. Mais il semble clair 
que Price obtiendra le plus gros 
contrat jamais consenti à un gardien 
de la LNH.

À ce sujet, un collègue a demandé 

à Marc Bergevin s’il croyait pou-
voir gagner la Coupe Stanley en 
ayant un gardien comme meilleur 
joueur et comme plus haut salarié, 
ce qu’on n’a pas vu depuis l’instau-
ration du plafond salarial.

«J’espère bien parce qu’il ne s’en 
va nulle part», a répliqué le direc-
teur général, qui a voulu mettre un 
frein à toute spéculation concer-
nant un échange impliquant Price.

«Mon intention — et celle de 
Carey, j’en suis convaincu —, c’est 
de rester à Montréal, a-t-il ajouté. 
On va faire tout le possible pour le 
garder à Montréal, probablement 
pour le reste de sa carrière.»

Le directeur général du Canadien 
n’est pas en mesure de négocier 
dès maintenant, mais a qualifié de 
«forte possibilité» une entente avec 
le gardien-vedette au cours de l’été. 
Ce refus de considérer un échange 
pourrait-il changer si jamais son 
gardien ne signe pas cet été?

«On traversera le pont quand on 
sera rendus à la rivière, mais ce 
serait un gros problème si ça n’arri-
vait pas», a convenu Bergevin.

Price veut rester

Carey Price
— PHOTO LA PRESSE CANADIENNE
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LE CHIFFRE 
DU JOUR

202
Après avoir mené 
202 des 500 tours de 
l’épreuve, Kyle Larson 
semblait en bonne 
posture pour 
remporter l’épreuve 
de la série NASCAR à 
Bristol, lundi. Une 
pénalité pour excès 
de vitesse avec 
73 tours à faire l’a 
toutefois privé de 
la victoire, 
ouvrant la 
porte à 
Jimmy 
Johnson qui 
a signé sa 
82e victoire 
en carrière.

toutefois privé de 
la victoire, 
ouvrant la 
porte à 
Jimmy 
Johnson qui 
a signé sa 
82e victoire 
en carrière.

MARC ANTOINE GODIN
La Presse

MONTRÉAL — Le Canadien a fait le 
travail en attaque durant les séries 
éliminatoires. Il n’a tout simple-
ment pas marqué.

Voilà, en substance, l’argument 
mis de l’avant par Marc Bergevin et 
Claude Julien, lundi, en conférence 
de presse. Une explication qui ne 
rassurera pas ceux qui attendent 
que le directeur général, après 
cinq ans à la direction du Trico-
lore, solutionne enfin le manque 
d’attaque chronique de l’organisa-
tion. Ou qui rêvent en silence que 
Bergevin imite Brendan Shanahan 
et les Maple Leafs de Toronto.

À défaut de compter sur une 
panoplie de joueurs de talent, 
Bergevin a misé sur des joueurs 
valorisés pour leur leadership, 
leur caractère et leur expérience 
des séries. Des traits de caractère 
qui, en principe, auraient dû pré-
venir une situation comme celle 
survenue dans le cinquième match 
du premier tour alors que l’équipe 
«n’était pas aussi affamée» que les 
Rangers de New York. Ce sont les 
mots de Claude Julien.

Aux yeux de Bergevin, ce n’est 
pas un constat suffisant pour réo-
rienter les priorités de la maison.

«Dans un monde idéal, ça te 
prend des habiletés, a-t-il convenu, 
mais tu as aussi besoin d’engage-
ment, et en séries tu as besoin de 
rebonds favorables. Que ce soit au 
niveau des lancers ou de la pos-
session de rondelle, on était en 
avant des Rangers. On a rencon-
tré un gardien qui a été le meilleur 
joueur de son équipe et qui a fini 
avec un taux d’efficacité de ,944 
[NDLR: ,947]. S’il continue comme 
ça, il a des chances de gagner la 
prochaine série.

«Je ne veux pas tout chambarder 
à cause d’une situation comme 
celle-là. On va faire des ajuste-
ments nécessaires, mais de là à 
tout virer à l’envers? Je ne suis pas 
prêt à faire ça, car on a un bon 
noyau.»

Ce noyau, justement, compte sur 
plusieurs joueurs qui ont atteint la 
fin de la vingtaine ou le début de la 
trentaine. Compte tenu du fait que 
le Canadien avait une formation 
en parfaite santé en séries élimi-
natoires, est-ce réaliste de penser 
qu’il pourra faire un bond signifi-
catif en avant la saison prochaine?

«Henrik Lundqvist a les meil-
leures séries de sa vie à 35 ans, a 
répondu le dg. Carey a 30 ans. Je 
ne vois pas pourquoi dans cinq 
ans, avec Carey Price, on ne pour-
rait pas rester dans la même posi-
tion. On va être patients et on va 

continuer de s’améliorer. Ça, c’est 
mon travail.»

LA LIGNE DE CENTRE
Il est quand même indéniable 

qu’offensivement, le Tricolore était 
vulnérable en raison de la faiblesse 
de sa ligne de centre. Bergevin 
et Julien ont patiemment expli-
qué qu’Alex Galchenyuk avait le 
potentiel pour devenir un centre 
no 1, mais qu’à l’heure actuelle, les 
lacunes dans son jeu le rendaient 
plus utile à l’aile.

Or, non seulement l’équipe n’a 
pas progressé au centre par rap-
port à l’an dernier, mais encore elle 
a pris deux pas de recul. D’abord 
parce que Galchenyuk était au 
centre en fin de saison dernière 
lorsqu’une folle séquence lui 
a permis d’atteindre le cap des 
30 buts. Et aussi parce que Tomas 
Plekanec, qui pilotait la deuxième 
unité l’an dernier, s’est montré 
incapable de générer assez d’offen-
sive pour justifier ce mandat cette 
saison.

Dieu merci pour Phillip Danault. 
«Danault a fait un gros pas en 
avant cette année, a observé Ber-
gevin. C’est certain que ce n’est 
pas un centre no 1, mais c’est un 
joueur très responsable et il a 
beaucoup de place pour s’amé-
liorer. Plekanec a eu une année 
très décevante, même s’il s’est 

retrouvé en fin de saison et en 
séries. Michael McCarron est un 
joueur que Claude et moi voyons 
comme un joueur de centre de 
gros gabarit qui va continuer à 
se développer. Et Torrey Mitchell 
est un centre de quatrième trio. 
Ce sont nos joueurs de centre à 
l’heure où l’on se parle.»

Le dg a admis du même souffle 
qu’il n’avait pas de jeune centre 
dans les mineures capable de venir 
aider l’équipe l’an prochain.

UNE TRANSACTION?
Dans une ligue de 30 équipes 

– bientôt 31 –, il n’y a même pas 
30  centres numéro un dans la 
ligue, estime Bergevin. Et celles qui 
en ont un ne le laisseront pas filer.

«Il faut être créatif et travailler 
autour de cela», a-t-il expliqué, 
assurant qu’il allait continuer de 
regarder toutes les options qui 
s’offrent. Qui sait s’il ne tentera pas 
de ressusciter le dossier de Vadim 
Shipachyov, ce centre de 29 ans 
auteur de 76 points en 50 matchs 
avec le SKA de Saint-Pétersbourg, 
dans la KHL.

Ah! Et il ne se fait aucune illusion 
quant à la possibilité de dénicher 
un centre d’impact à l’occasion 
du repêchage, le Tricolore repê-
chant à peu près toujours autour 
du 12e rang. Visiblement, il faudra 
être très créatif.

Bergevin: «Je ne veux 
pas tout chambarder»

L’entraîneur-chef Claude 
Julien et le directeur 
général Marc Bergevin ont 
rencontré les médias, 
lundi, à la suite de 
l’élimination du Canadien. 
— PHOTO: LA PRESSE 

CANADIENNE
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MACHINERIESBARONET TOUSIGNANT LTÉE 7515, BOUL. DES FORGES TROIS-RIVIÈRES 819 378-3472

LUCGENEST 37, RUE DÉRY SAINT-STANISLAS-DE-CHAMPLAIN 418 328-3752
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J.M. SPORTSMAURICIE INC. 890, ROUTE 153 SAINT-TITE 418 365-6370

LOCATIONTROIS-RIVIÈRES INC. 3790, BOUL. BÉCANCOUR BÉCANCOUR 819 298-3141

BELLEMAREMOTO 1571, RUE PRINCIPALE ST-ÉTIENNE-DES-GRÈS 819 535-3726
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SUPERBES PRIX

CLUBau
DONT TOUT LE MONDE PARLE

ÀGAGNER

stihlclub.ca

19995 $$PDSM 289,95 $
avec guide-chaîne de 16 po

30,1cm3/1,3kW/3,9kg (8,6 lb)†

Scie à chaîne à essence |MS 170

†Moteurseulement. ‡Poidssanscarburant. ††Batterie intégrée.

ÀCHACUNSON ÉNERGIE
Coupe-herbe à essence

FS 38

15995 $PDSM 189,95 $

27,2 cm3/0,65 kW/4,2 kg (9,2 lb)‡

Souffleur à essence
BG 50

17995 $
27,2 cm3/0,7 kW/3,6 kg (7,9 lb)
995 $PDSM 219,95 $

/3,6 kg (7,9 lb)‡

Coupe-herbe à batterie
FSA 45

14995 $PDSM 169,95 $

18 V/2,5 kg (5,5 lb)††

Souffleur à batterie
BGA 45

14995 $PDSM 169,95 $

18 V/2,0 kg (4,4 lb)††
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